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Dévaluation du franc français et de la lire
Réajustements au sein du système monétaire européen

Le franc français a été dévalué à
l'intérieur du système monétaire eu-
ropéen de 5,75% et de 10% par rap-
port au mark allemand et au florin
hollandais, deux monnaies qui ont
été réévalués de 4,25% au sein du
SME, ont décidé samedi soir les mi-
nistres européens des finances au
terme de leur réunion extraordinaire
organisée à la demande de la France.

Ce réalignement monétaire, le troi-
sième depuis octobre 1981 au sein du

SME, a été rendu nécessaire par la
situation financière de la France
dont la monnaie a été soumise depuis
plusieurs semaines à une importante
pression internationale.

La dévaluation du franc sera ac-
compagnée par des mesures d'austé-
rité qui ont été rendues publiques
par le gouvernement français.

Parallèlement, la lire italienne a
été dévaluée de 2,75% au sein du
SME, ce qui signifie une réévaluation
de 3% par rapport au franc français.

Blocage des prix et des revenus pen-
dant quatre mois, contrôle du déficit des
finances publiques, rééquilibrage des ré-
gimes sociaux, telles sont les trois armes
que le gouvernement a décidé de mettre
en œuvre pour accompagner le «réajus-
tement des parités monétaires».

Le premier ministre, M. Pierre Mau-
roy, accompagné du ministre de l'Econo-
mie, M. Jacques Delors, et du ministre
du Budget, M. Laurent Fabius, a expli-
qué les grandes lignes du plan gouverne-
mental au cours d'une conférence de
presse hier à l'Hôtel Matignon.

L'objectif essentiel de ce plan, a dé-
claré le premier ministre, est de parvenir
rapidement à ramener 1e taux d'inflation
au-dessous de 10%, et ce «sans casser la

croissance économique et en poursuivant
la lutte contre le chômage».

A cet effet, le gouvernement a décidé
de bloquer les prix et les revenus pen-
dant quatre mois, jusqu'au 31 octobre

M. Jacques Delors, ministre français
des Finances, annonçant la dévaluation

du franc. (Bélino AP)

1982, au niveau constaté le 11 juin. Ne
sont pas concernés par ce blocage les prix
agricoles à la production et les prix des
produits alimentaires frais. La sortie de
cette période de blocage sera négociée
avec les intéressés, avec comme chiffre
de référence pour le second semestre de
l'année une hausse de 3%.

De même, les revenus seront bloqués,
à l'exception du SMIG, qui sera relevé de
3,2% au 1er juillet. Comme pour les prix,
la sortie du blocage fera l'objet de négo-
ciations avec les partenaires sociaux. Dès
aujourd'hui , M. Mauroy devait rencon-
trer MM. André Bergeron et Edmond
Maire. Mais une réunion de tous les par-
tenaires sociaux aura lieu jeudi.

Parallèlement, le déficit des finances
publiques en 1982 sera maintenu au ni-
veau prévu, c'est-à-dire à 3% du produit
intérieur brut. En 1983, le déficit du
budget 1983 sera maintenu dans cette
proportion, soit environ 120 milliards de
ff.

L'effet de ces mesures, que le gouver-
nement entend soumettre au Parlement
prochainement, sera, si l'on en croit les
experts de l'INSEE, une réduction de 30
milliards du déficit extérieur entre 1982
et 1983, une baisse du chômage et une lé-
gère réduction du taux de croissance.

(ap)

Mort du roi Khaled d'Arabie
Succession: la continuité semble assurée
Le roi Khaled d'Arabie séoudite est mort hier à Taef d'une crise cardiaque, a
annoncé l'agence de presse séoudienne Spa. Le prince Fahd Bin Abdul Aziz al
Sàoud a immédiatement été désigné comme roi d'Arabie séoudite et son frère,
le prince Abdallah, commandant de la garde nationale, sera le nouveau
prince hériter, apprend-on à Ryad. Le roi Khaled était monté sur le trône
d'Arabie séoudite en 1975, mais il avait laissé à son frère, le prince Fahd,

l'exercice quotidien du pouvoir.

Le roi Khaled (a droite), alors qu en compagnie du conseiller fédé ral rierre Aubert
(au centre), il inaugurait en 1978 la nouvelle mosquée de Genève. (Bélino Keystone)

Le roi Khaled Bin Abdel Aziz n'avait
pas réellement souhaité monter sur le
trône d'Arabie séoudite après l'assassi-
nat de son frère, le roi Faysal, par un ne-
veu en 1975.

Homme simple, proche des bédouins
du désert, il était pourtant devenu le roi
d'un pays immensément riche.

Décédé hier à l'âge de 69 ans à Taef -
où il avait été transporté d'urgence la
nuit précédente -, il souffrait depuis
longtemps de troubles cardiaques. Il
avait subi deux interventions chirurgica-
les aux Etats-Unis. Ses obsèques ont eu
lieu dans la soirée d'hier à Ryad quel-
ques heures seulement après sa mort. La
cérémonie a été brève et simple, les diri-
geants du Koweït, du Qatar, de Bahrein
et de Djibouti ont assisté aux obsèques
aux côtés de la famille royale.

Au Caire, la présidence égyptienne a
annoncé que le président Osni Moubarak
se préparait à se rendre à Riyad pour
rendre hommage au roi disparu.
L'Egypte a également annoncé qu'elle
observerait un deuil de 14 jours.

Le trône revient au demi-frère du roi
Khaled, le prince héritier Fahd, l'homme
qui depuis deux ans exerçait le pouvoir
réel en Arabie séoudite. i; „
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A quand la suivante ?
Le choc de la deuxième déva-

luation, en huit mois, de la mon-
naie f rançaise n'est pas encore
apprécié dans toutes ses consé-
quences que déjà on évoque, dans
l'opposition, le prochain tasse-
ment

Mais qui parle? M. Giscard
d'Estaing lequel semble bien re-
mis de sa dévaluation politique
ce qui tendrait à démontrer que
l'on peut se relever d'une f orte
dépréciation.

Las, il n'en va pas dé même
pour la monnaie car elle f luctue
selon des règles mathématiques
plus rigoureuses que l'émotivité
politique qui f ait et déf ait les rois.

Une monnaie dévalue par rap-
port à d'autres a l'intérieur d'un
système.

La monnaie d'un pays exprime
la santé économique de ce pays et
cela aussi à l'intérieur d'un en-
semble, en l'espèce le système ca-
pitaliste occidental.

Or, la France s'est lancée dans
l'aventure d'un changement so-
cio-économique important voulu
par la moitié du pays seulement.
Il n'y  a donc pas de consensus na-
tional autour du changement et
quand le chef du gouvernement
en appelle «à la conf iance et à la
solidarité» il n'est entendu que
parla moitié du corps électoral.

L'opposition qui déjà ne f ait
pas conf iance au gouvernement
de gauche f era tout pour se déso-
lidariser de son action.

Et à l'intérieur de la majorité le
ton a été donné hier quand le pre-
mier ministre Mauroy a rencon-
tré les délégués de la centrale
syndicale communiste CGT: il a
été app laudi en parlant du blo-
cage des p r i x, il a été longuement
hué en annonçant le blocage des
salaires.

De f a i t  la dévaluation de 10
pour cent par rapport au mark
allemand n'est pas tant décidée
par la France qu'imposée par ses
partenaires du Marché commun
et surtout du système monéaire
européen.
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Dévaluation... de
notre horlogerie

m
Suisse romande et Valais: le temps sera

partiellement ensoleillé, mais une nouvelle
aggravation se produira en fin de journée.
La température sera voisine de 8 degrés en
fin de nuit et de 13 degrés l'après-midi.

Suisse alémanique: variable, souvent très
nuageux et encore des averses. Surtout en
montagne.

Sud des Alpes et Engadine: assez enso-
leillé, nébulosité un peu plus abondante
l'après-midi.

Evolution probable pour mardi et mer-
credi: au nord, variable, encore quelques
averses, lente hausse de la température. Au
sud, assez ensoleillé, légèrement orageux.

Lundi 14 juin 1982
24e semaine, 165e jour
Fête à souhaiter: Richard .

Lundi Mardi
Lever du soleil 5 h. 35 5 h. 35
Coucher du soleil 21 h. 29 21 h. 30

météo

FOOTBALL: ouverture du
«Mundial» 82 à Barcelone; La
Chaux-de-Fonds vainqueur à
Chênois; Bôle promu en pre-
mière ligue.
CYCLISME: Trinkler gagne
à Zurich et Andrey à La
Chaux-de-Fonds.
ATHLÉTISME: record suisse
battu à Saint-Gall; victoires
étonnantes aux 100 km. de
Bienne.
HIPPISME: apothéose au CM
de Dublin.
AUTOMOBILISME: GP du
Canada à Montréal.

lire en pages 9,10,11,13,14
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A La Chaux-de-Fonds
800 musiciens
abstinents
en fête
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Liban: le cessez-le-feu n'a duré que quelques heures
Le cessez-le-feu intervenu samedi soir entre Israéliens et Palestiniens n'a
duré que quelques heures et n'était plus hier soir, qu'un souvenir. Dès les
premières heures de la journée, l'artillerie israélienne et les bâtiments
israéliens ancrés devant Beyrouth échangeaient des tirs, avec les forces
palestiniennes et les combats entre l'OLP et les forces israéliennes

reprenaient près de la ville côtière de Khaldé, à 13 km. de Beyrouth.

En début d'après-midi, l'aviation is-
raélienne intervenait et bombardait
Khaldé. Le commandement militaire is-
raélien justifiait peu après la reprise des
raids en affirmant dans un communiqué
qu'en dépit des assurances données sa-
medi les Palestiniens avaient repris leurs
tirs contre les troupes israéliennes à
quelques kilomètres de la capitale liba-
naise.

Tout au long de la journée, chaucn des
deux camps a accusé l'autre d'avoir violé
la trêve de la veille.

M. Salah Khalfaf, un des plus proches
collaborateurs de M. Yasser Arafat, a af-
firmé à l'«Associated Press» que les Is-
raéliens cherchaient à faire échouer le
cessez-le-feu pour pouvoir encercler et
anéantir le commandement palestinien.

«Us cherchent des prétextes pour met-
tre fin au cessez-le-feu et réaliser leur
plan: à savoir encercler le commande-
ment palestinien et l'enfermer à l'inté-
rieur de Beyrouth», a ajouté M. Khalaf.
«Ils veulent obliger l'OLP à se rendre et
veulent juger ses dirigeants dans le style

de Nuremberg», a-t-il encore dit en fai-
sant allusion au procès des dirigeants na-
zis à la fin de la Seconde Guerre mon-
diale.

Le cessez-le-feu de samedi soir avait
été en partie négocié par Washington et
par le roi Fahd d'Arabie séoudite, succes-
seur du roi Khaled décédé dimanche nia-
tin.

Selon des sources libanaises dignes de
foi, la trêve avait pu être conclue après
une série de conversations téléphoniques
avec le président Ronald Reagan et le
leader palestinien Yasser Arafat, dans
lesquels le nouveau souverain séoudien
avait joué un rôle d'intermédiaire.

On peut craindre qu'après la rupture
du cessez-le-feu entre Israéliens et Pales-
tiniens, les deux principaux médiateurs,
les Etats-Unis et l'Arabie séoudite, ren-
contrent davantage de difficultés dans
l'avenir pour négocier un nouveau ces-
sez-le-feu.

Le ministre israélien des Affaires
étrangères, M. Yitzhak Shamir, a claire-
ment laissé entendre samedi soir que son

pays ne retirerait pas ses troupes du Li-
ban sans avoir reçu au préalable de sé-
rieuses garanties quant à la présence des
fedayins palestiniens.

Par ailleurs, les Etats-Unis n'exigent
pas un retrait immédiat des Israéliens
du Liban, a déclaré le secrétaire d'Etat
Alexander Haig.

Selon le secrétaire d'Etat, interviewé
par la chaîne de télévision ABC, les Is-
raéliens devront «à terme» se retirer,
mais tout retrait doit comprendre «l'en-
semble des éléments étrangers». Le se-
crétaire d'Etat faisait ainsi clairement
référence aux forces syriennes et aux
combattants de l'Organisation de libéra-
tion de la Palestine présents au Liban.
«Personne ne saurait se satisfaire d'un
retour au statu quo», a encore indiqué le
secrétaire d'Etat.

Enfin l'OLP est prête à se retirer du
Liban «si Israël accepte que nous reve-
nions chez nous» a déclaré hier à New-
York M. Farouk Kaddoumi, chef du Dé-
partement politique de l'OLP.

«Où pouvons-nous aller, dans la mer?»
s'est interrogé M. Kaddoumi, interviewé
à l'ONU par la chaîne de télévision amé-
ricaine NBC. «Nous sommes au Liban
parce que nous avons été expulsés de no-
tre mère-patrie» a-t-il affirmé.

(ats, afp, reuter, ap)



Un choix
déchirant

Grand feuilleton de «L'IMPARTIAL» 19

Theresa Charles

roman
Editions de Trévise, Paris

Comme il se redressait pour aller à sa ren-
contre, là mine interrogative, elle courut à lui
et lui prit le bras.

— Emmenez-moi loin d'ici, je vous en sup-
plie! Il faut que je m'en aille! haleta-t-elle.
- Eh, bien sûr, rien de plus facile. Montez,

dit- il obligeamment, la portant presque sur le
siège du passager.

Avec une célérité dont elle ne l'aurait pas
cru capable, Vince referma la portière sur elle,
fit le tour du capot et se glissa au volant tout
en demandant:

— Où Madame?
- N'importe où. Loin d'ici. À la gare... dit-

elle sauvagement.
Le moteur mugit et la voiture fît un bond

en avant. Blottie sur le siège bas et profond ,
Rosamund n'eut qu'une vision fugitive de
Phoebe et Lincoln au moment où la voiture
dévalait devant le portail. Lincoln avait l'air
furieux. Phoebe avait une expression de sur-
prise intense.

Rosamund émit un petit rire cassant.
Phoebe avait décidé de l'éloigner de Tremor-
ren. Elle n'avait pas prévu qu'elle pousserait
sa future belle-mère dans la voiture... sinon
dans les bras de celui qui faisait battre son
propre cœur.

- C'est Truro la gare la plus proche, indi-
qua Vince d'un ton léger. Vous n'ayez pas tel-
lement l'air de quelqu'un en état d'entrepren-
dre un long voyage. Venez plutôt au studio.
Après un bon repas, vous réfléchirez à ce que
vous avez envie de faire.
- Vous êtes gentil, dit Rosamund avec gra-

titude. Si vous ne risquez pas de désagréments
avec Phoebe...
- Phoebe? dit-il en ricanant. Cette fille est le

trouble incarné. Elle n'a jamais eu de contra-
riétés dans la vie, c'est ce qui lui manque. Je
vais m'en occuper. J'ai la trempe nécessaire
pour venir à bout de ce genre de modèle capri-
cieux

XIII

- Mais non, Miss Gregory, ne vous mépre-
nez pas. Je ne souhaite pas gâcher quoi que ce
soit pour Ros, dit Norrey gravement. Loin de
là. Si elle préfère s'assurer ses tickets de repas,
je suis le premier à lui souhaiter bonne
chance.
- C'est ce que je me demande, répondit Ka-

therine, l'air sceptique. Ros a tellement insisté
pour que personne ne sache où elle se trouve.
Peut-être craignait-elle que vous ne la pour-
suiviez?
- Possible. En tout cas, elle se trompe cer-

tainement quant au motif que je pourrais
avoir de la poursuivre. Miss Gregory, permet-
tez-moi d'être franc avec vous. Ros est une
fille formidable et j'aurais donné beaucoup
pour être libre de l'épouser, mais les dés
étaient pipés depuis le début.
- Vous le saviez. Alors pourquoi avez-vous

agi ainsi avec elle? Vous auriez dû voir tout de
suite qu'elle n'était pas votre genre, dit Ka-
therine sans ménagement. Oh, épargnez-moi
vos protestations, Mr. Mansergh. Si vous
aviez été libre, vous vous seriez dit que vous

ne pouviez pas vous permettre d épouser une
jeune fille sans le sou. Vous avez choisi depuis
longtemps... le léopard ne change pas d'habi-
tat.

Le teint clair de Norrey se colora, mais il ne
perdit rien de son assurance. Il avait entendu
le même reproche bien des fois de la bouche
même d'Olivia.
- C'est vrai, concéda-t-il, et, dans l'ensem-

ble, je n'ai jamais regretté. Ma femme et moi
formons une équipe solide... C'était ce que je
pensais, pour m'exprimer plus justement. A
présent, U semble qu'elle veuille mettre fin à
notre association.
- Ah, oui?
- Elle s'est mis dans la tête l'idée saugrenue

de se débarrasser de moi pour épouser un
Fernleigh.

L'aveu fut fait à contrecœur; c'était telle-
ment évident que Katherine ne put faire au-
trement que d'y croire. Elle sourit ironique-
ment.

Ainsi, Olivia avait enfin rué dans les bran-
cards? Olivia en avait assez de fermer les yeux
sur les égarements de Norrey? Peut-être Ro-
samund fut-elle la goutte qui fit déborder le
vase? Rosamund pesait-elle d'un poids trop
lourd sur la fierté d'Olivia?

— N'avez-vous pas poussé trop lom sa pa-
tience et sa tolérance?

— Je ne crois pas que ce soit cela. Je crois
qu'elle est sincèrement amoureuse du garçon.
Il a quelques années de moins qu'elle et ne lui
convient nullement, dit Norrey avec une sau-
vagerie subite. Il ne s'intéressera absolument
pas à la firme. H a refusé une occasion sensa-
tionnelle que lui offrait son oncle Dumond-
Potter.
- Vous parlez du neveu d'Hugo?
- Hugo? Ah, c'est vrai, j'oubliais. Vous

avez travaillé avec lui, n'est-ce pas? - Il eut
un hochement de tête significatif et Katherine

rougit à son tour. — En effet. Lincoln Fern-
leigh. Olivia est folle de lui.
- Ah...?
— Il faut que je voie Ros. Il faut que je

l'avertisse. Je vous en prie, aidez-moi, Miss
Gregory. Vous ne voulez pas plus que moi que
son nom paraisse à propos d'une requête en
divorce?
- Votre femme a donc des raisons pour im-

pliquer Rosamund?
— Oh, circonstancielles, uniquement, mais

elle pourrait déformer les faits... sinon elle, du
moins un avocat habile.

Le ton était sincère. Il avait l'air inquiet et
angoissé. A moins qu'il ne joue simplement la
comédie, pour l'amener à révéler le heu de sé-
jour de Rosamund.

Cela l'autorisait-il à rompre sa promesse? Si
Norrey se précipitait à Tremorren, que se pas-
serait-il? S'il disait la vérité, il n'avait certai-
nement pas envie que soit ébruitée son idylle
avec Rosamund, bien sûr, mais ne la trahirait-
il pas par inadvertance? Hugo serait horrifié.
Il aurait l'impression d'avoir été dupé.

Et après? Toute cette histoire ne se résu-
mait-elle pas dans ce fait: Rosamund n'était
pas tout à fait honnête vis-à-vis d'Hugo. Elle
l'utilisait comme un baume sur sa fierté bles-
sée et une échappatoire pour ses sentiments
offensés. Elle choisissait la sécurité plutôt que
la passion dévorante. Elle n'avait jamais pré-
tendu être amoureuse d'Hugo. Sans doute
était-elle même incapable de voir en lui un
amoureux ardent. NPauvre Hugo! Après toutes ces années
odieuses, après ces années de frustration au-
près de Pamela, il méritait mieux que cela,
pensa Katherine avec regret. Comment osait-
elle conspirer avec Rosamund pour lui jeter de
la poudre aux yeux? Son amour ancien et sa
loyauté regimbaient douloureusement; elle
devait à présent agir. Son affection pour sa

(Suite en page 4)

A VENDRE à La Chaux d'Abel (Jura bernois)

MAISON FAMILIALE
pouvant être habitée toute l'année ou convenant comme
résidence secondaire.

Grand séjour, 5 chambres, cuisine équipée, WC-bains,
nombreuses dépendances.

Terrain de 3 500 m2 environ.

Les descriptifs sont à demander à I'

Agence immobilière Francis BLANC
Léopold-Robert 102, 2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 22 35 22 91.358

A VENDRE

VILLA
quartier sud-ouest de la ville; en bon
état, 6 chambres + salle de jeux ou ate-
lier environ 25 m2, cuisine, sauna, ter-
rasse, garage pour deux voitures. Ter-
rain aménagé, près de 1000 m2.

i Prix Fr. 400 000.-. Hypothèques à
disposition.

Ecrire sous chiffre FT 48267 au bureau
de L'Impartial.

Etude Clerc et de Dardel, notaires,
2. rue Pourtalès. 2000 Neuchâtel,
tél. 038/25 14 69

À VENDRE

très belle villa
à Auvernier, situation exceptionnelle,
zone viticole, vue panoramique sur le lac
et les Alpes.
9 pièces, cheminées de salon, salles
d'eau, dépendances, terrasse, pergola,
garage pour deux voitures.

Accès au centre de Neuchâtel à 3 km.
28-136

CAISSE CANTONALE D'ASSURANCE POPULAIRE

A louer à La Chaux-de-Fonds.
rue Croix-Fédérale 40
pour le 1er juillet 1982 ou date à
convenir

appartement
de 3V2 pièces
Prix: Fr. 567.50, charges comprises.

Tél. 038/25 49 92. pendant les heures
de bureau. 28-307

ij=âjt> noël f orney-i
M chauffages

Tous systèmes
de chauffages
La meilleure qualité

au meilleur prix...

039/23 05 05
Paix 111, 2300 La Chaux-de-Fonds

f RÉSIDENCE O
JURA SOLEIL

LA CHAUX-DE-FONDS
| Le m2 de copropriété le moins cher ?

3 pièces dès Fr. 87 000.-
2 pièces dès Fr. 67 000.-

A l'ouest de la ville, dans un quartier
tranquille et bien desservi.

CONTACTEZ
NOTRE AGENT CANTONAL

Tél. 038/25 94 94 221226

<T -̂—r ŜA VENDRE A
LA CHAUX-DE-FONDS

SUPERBE
ATTIQUE

de 6V2 pièces, surface habitable
151 m2. Bain, WC + WC séparés.
Ensoleillement maximal. Terrasse.

Garage à disposition

Contactez notre agent cantonal
Tél. 038/25 94 94 22-1226

A louer au Locle; rue des Cardamines ; .. .• ¦

,wao2 ml jnai^ĝoîàtrîaj

appartements
de 3 Vi pièces
rez supérieur et 2e étage ouest. Rénova-
tions à discuter. Loyer Fr. 432.- et 458.-
charges comprises. 91-358

GERANCIA SA
Léopold-Robert 102

La Chaux-de-Fonds, tél. 038/23 54 33

Si vous cherchez
A ACHETER ou A VENDRE

% MAISON FAMILIALE
% IMMEUBLE LOCATIF
% IMMEUBLE

INDUSTRIEL
0 TERRAIN À BÂTIR
0 ANCIENNES

MAISONS
% VIEILLES FERMES
etc.

écrivez sans aucun engagement à case
postale no 1, 2892 COURGENAY ou
tél. 066/71 12 89 / 66 61 24
(71 21 14) D 14-14232

A louer pour le 30 juin 1982
LA CHAUX-DE-FONDS, Chapelle 23

APPARTEMENT
2 PIÈCES
tout confort.
Loyer mensuel: Fr. 270.- + charges.
S'adresser à:
Département cantonal des finances.
Gérance des immeubles, Seyon 10, ¦

2001 Neuchâtel, tél. 038/22 34 15.
87-661

\( RESIDENCE FLORIDA ï
LA CHAUX-DE-FONDS
Un succès sans précédent dans le
domaine de la PPE (propriété par

étsoe)
DÉJÀ 30 APPARTEMENTS

VENDUS
Il ne reste plus que quelques VA

pièces et 4Vi pièces !
Fonds propres nécessaires:
3'/2 pièces dès Fr. 12 000.-

...'..„,- ,4% pièces dès Fr..13 Q00.-v;
Coût mensuel ,., 'r \

>- (toutes charges comprises) .
3Vi pièces Fr. 590.-
4'/2 pièces Fr. 673.-

N'hésitez pas plus longtemps,
contactez notre agent cantonal

Tél. 038/25 94 94 22.122s
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A LOUER
POUR TOUT DE SUITE

APPARTEMENTS
de 2 et 4 pièces, chauffage central,
totalement rafraîchi, salle de bain
moderne, loyer entre Fr. 401.— et
Fr. 690.— 48293

APPARTEMENT
de 4 pièces, 1er étage, tout confort,
cheminée de salon, à proximité du \
Bois du Petit Château. 48294

APPARTEMENTS
de 3 pièces, dans immeuble ancien,
chauffage central, rue du Puits. 4329s

LOCAUX
à l'usage de magasin, rues Numa-
Droz et Charrière. 48296
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CHARLES BERSET
gérant d'imrrieubles
La Chaux-de-Fonds

Jardinière 87 - Tél. (039) 237833
V /

Etude Clerc et de Dardel, notaires, 2. rue
Pourtalès, 2000 Neuchâtel, tél. (038)
25 14 69

A louer immédiatement ou date à convenir
dans maison de maître au Petit-Cortaillod,
dans une situation exceptionnelle à proxi-
mité du lac

appartement
de 5 chambres
tout confort, parc et jardin, grève, port
aménagé. 28-000136

——«AFFAIRES IMMOBILIÈRES —

LETTRES CACHÉES I
Rayez de la grille les mots de la liste ci-dessous, en fi
commençant par les plus longs. Solution: page 26 I

Abat; Agonisant; Amour; Ananas; Cassation; Cerceau;
Créole; Croiser; Errante; Gardon; Genèse; Grandir; Ju-
gulaire; Lionne; Mais; Nocivité; Ovule; Panne; Préve-
nir; Prie; Rager; Sportive; Suite; Tracas; Trognon;
Vraie; Vendre.
Cachées: 5 lettres. Définition: A suivre



Port Stanley: Pétau se resserre
Malouines: les Britanniques présents à l'attaque

De violents combats se déroulaient hier dans un rayon d'une dizaine de
kilomètres autour de Port Stanley (Puerto Argentine) où les forces
britanniques passées à l'offensive, se sont emparées samedi du mont Two
Sisters (Dos Hermanas). La progression des troupes britanniques, «environ
4500 hommes très bien équipés avec un armement de haute technologie»,
selon l'état-major inter-armés argentin, a été officiellement confirmée hier à
Buenos Aires. Cependant, alors que Londres annonçait une percée de huit
kilomètres, les autorités argentines n'ont reconnu qu'une avance de 3,5

kilomètres.

Le bureau des îles Malouines à Lon-
dres, organisme non officiel, a fait savoir
que les noms des victimes diffusés de
source argentine correspondaient effecti-
vement à ceux de personnes se trouvant
à Port Stanley, et qu'il attendait des in-
formations de l'équipe de la Croix-Rouge
internationale en poste dans la capitale
de l'archipel.

Hier, les combats se poursuivaient
«avec emploi de part et d'autre d'artille-
rie et de mortiers», selon Buenos Aires,
et les forces argentines, regroupées à l'est
du mont Harriet, avaient réussi à «stabi-
liser la situation».

«D'importantes pertes des deux côtés»
ont été signalées à Buenos Aires. Toute-
fois, le ministre britannique de la Dé-
fense, M. John Nott, a tenu samedi soir
à préciser que «les pertes britanniques
étaient légères».

Environ 7000 soldats argentins se-
raient regroupés à Port Stanley, selon les
experts militaires britanniques, mais
également 200 civils qui pourraient se
trouver rapidement menacés par les
combats.

A ce propos, les autorités britanniques
se sont refusées hier matin à confirmer
ou à démentir les informations en prove-
nance de Buenos Aires, selon lesquelles
six civils auraient été tués lors de bom-
bardements de Port Stanley par la force
d'intervention.

A Genève, le Comité international de
la Croix-Rouge (CICR) a adressé samedi
aux gouvernements argentin et britanni-
que une requête pour l'établissement
d'une zone neutralisée à Port Stanley.
Cette zone pourrait être utilisée, selon la
Convention de Genève, pour la protec-
tion des civils, ainsi que des blessés et
malades civils et militaires, sans aucune
distinction.

Par ailleurs, dans une interview accor-
dée hier à la chaîne privée de télévision
britannique ITV, le général Alfredo
Saint-Jean, ministre argentin de l'Inté-
rieur, a déclaré que son pays n'abandon-
nerait pas les Malouines, «même s'il doit
se battre toute sa vie pour les maintenir
de manière sûre dans son patrimoine».

(ats, afp)

Les FAN
du Tchad

I
Le Tchad: un pays très pauvre

et semi désertique; un Etat qui
n'existe plus, divisé depuis 1979
par la soif de pouvoir des leaders
des diff érentes tendances ethni-
ques et religieuses.

Chassé par les f orces libyennes
en décembre 1980 - intervenues à
la demande du président du Gou-
vernement d'union nationale de
transition (GUNT), Goukouni
Oueddei - Hissène Habré et ses
FAN (f orces armées du Nord)
sont entrés à N 'Djamena.

Le retour de l'ancien premier
ministre a prouvé que la coalition
au pouvoir n'était que f iction;
miné par des dissensions inter-
nes, le GUNT était de plus en plus
isolé et aff aibli.

Au sein même de l'exécutif s'af -
f rontaient les Forces armées po-
pulaires (FAP) de Goukouni, les
Forces armées tchadiennes (FAT)
du colonel Abdelkader Kamou-
gue, président du Conseil d'Etat -
en f a i t  le véritable pouvoir - et
leader de la région chrétienne et
animiste du Sud du pays, ainsi
que le conseil démocratique révo-
lutionnaire (CDR) du ministre des
Aff aires étrangères, Ahmat Acyl,
considéré comme l'homme des Li-
byens.

Les événements s'étaient préci-
pités en novembre dernier. Dès le
retrait libyen, Hissène Habré
s'engouff rait dans le vide laissé,
malgré la présence sur territoire
tchadien de la f orce interaf ricaine
mise en place par l'Organisation
de l'unité af ricaine (OUA). Ces
troupes étaient destinées à mettre
un terme à la guerre civile, tout
en permettant à l'Organisation de
réclamer un cessez-le-f eu immé-
diat, la réconciliation nationale et
la préparation d'élections libres.

Des décisions considérées com-
me «nulles et non avenues» par
Goukouni Oueddei.

La victoire, aujourd'hui, d'His-
sène Habré n'est pas le f ruit du
hasard, mais le résultat d'une
campagne militaire rondement
menée en prof i tant au maximum
des f aiblesses stratégiques et
constitutionnelles du gouverne-
ment installé.

Habré a joué sur du velours
dans la mesure où personne n'est
venu au secours de Goukouni, ni
les troupes de VOUA, ni ses «asso-
ciés» au gouvernement, encore
moins ses «alliés».

La Libye, occupée à l'organisa-
tion dans sa capitale du prochain
sommet de VOUA, n'a pas intérêt
à se compromettre par une prise
de position «engagée». Quant à la
France, elle a encore aff irmé
qu'aucun soldat f rançais ne serait
envoyé au Tchad. Il est cependant
certain que Paris a soutenu f inan-
cièrement le gouvernement «légi-
time» du GUNT et que l'aide mili-
taire n'a pas été suspendue
comme on l'avait prétendu.

Goukouni réf ugié au Came-
roun, ses troupes en déroute; la
f i n  de la guerre entre les deux
princ ipaux antagonistes de l'en-
jeu tchadien ne signif ie pas f orcé-
ment la paix

Trop de diff érends personnels
et depuis trop longtemps oppo-
sent les chef s de clans toujours
prêt s à imposer une unité à leur
image.

MarioSESSA

Mort du roi Khaled d'Arabie
Page l -^

La continuité est donc assurée et l'ar-
rivée du prince Fahd au pouvoir suprême
ne devrait changer en rien la politique
séoudienne même si la mort du roi Kha-
led survient à un moment où le Proche-
Orient est agité par de nombreux et gra-
ves conflits.

Sous le règne de Khaled, l'Arabie
séoudite est devenue l'une des grandes
puissances du Proche-Orient. Elle a sou-
vent servi d'arbitre lorsque des divergen-
ces sont apparues au sein de l'OPEP et
les revenus considérables que lui assure
son pétrole lui ont permis d'exercer une
influence certaine sur l'économie des au-
tres pays.

Toutefois, malgré la puissance confé-
rée par l'or noir, l'Arabie séoudite n'a ja-
mais cherché à devenir une véritable
grande puissance, dans la crainte sans
doute de devenir la cible de certains voi-
sins ou d'extrémistes désireux de renver-
ser ce qu'ils considèrent comme une mo-
narchie féodale. ' 1 *

Le règne dUirfti Khaled a été marqué
par deux événements délicats. Le pre-
mier fut la signatusè.-en 1979, du traité
de paix israélo-égyptien. Le souverain
fut obligé de donner son'aval à la déci-
sion du gouvernement séoudien de rom-
pre les relations avec le président Sadate

alors que ce dernier était son plus proche
allié politique.

En novembre 1979, le roi Khaled se
trouva face une seconde difficulté: la
prise des lieux saints de la Mecque par
un groupe de séoudiens qualifiés de fana-
tiques religieux par Riyad. Il fallut plu-
sieur semaines à l'armée séoudienne pour
chasser les occupants.

Toutefois que ce soit à propos de la ré-
volution iranienen ou du refroidissement
constaté dans les relations amériçano-
séoudiennes, le roi Khaled n'a jamais
pris directement parti. Il laissait la plu-
part du temps le prince Fahd exprimer
publiquement la position de son pays sur
les problèmes qui se présentaient. C'est
également le prince héritier qui a été le
principal artisan du projet de paix en
huit points présenté par l'Arabie séou-
dite pour régler le conflit du Proche-
Orient. Ce projet a été rejeté par les «ra-
dicaux» du camp arabe.

Même si le prince Fahd prend la suc-
cession de son frère à un moment diffi-

,i cile, alors que la crise du Liban menace
de déstabiliser le Proche;Orient et que la
victoire de l'Iran sur i'ïrak inspire de
nombreuses craintes aux pays du Golfe,
on pense en général qu'il suivra la ligne
pro-occidentale de son prédécesseur.

Sur le plan intérieur, le prince Fahd
pourrait mettre à exécution son projet
de «démocratie islamique». Pour le nou-
veau roi, il s'agit surtout d'élargir l'exé-
cutif à un groupe de conseillers.

La mort du roi Khaled ne devrait par
ailleurs entraîner que des modifications
mineures dans la hiérarchie séoudienne.
On s'attendait à ce que le cabinet royal
et les principaux membres de la famille
royale se réunissent dimanche soir ou
lundi matin pour prendre un certain
nombre de décisions. Le cabinet doit no-
tamment nommer le successeur du
prince Adoullah (qui devient prince héri-
tier) à la tête de la garde nationale dont
il était jusqu'ici le commandant.

Un mini-remaniement ministériel
pourrait également avoir lieu.

(ats, afp, ap)

Jean Paul II sera demain à Genève
Moins de 48 heures après son retour d Argentine

Moins de 48 heures après son retour
d'Argentine et moins de deux semaines
après son voyage historique en Grande-
Bretagne, le pape Jean Paul II portera
demain son message de paix à Genève,
siège de la Croix-Rouge et de nombreux
efforts diplomatiques en vue de régler les
crises internationales.

Un programme chargé attend le sou-
verain pontife qui, au cours d'un séjour
de 12 heures, doit prononcer dix dis-
cours. Les points forts du voyage seront
une apparition à la tribune de la confé-
rence annuelle de l'Organisation interna-
tionale du travail (148 pays membres),
un discours au siège du Comité interna-
tional de la Croix-Rouge et une visite au
Centre européen de recherches nucléai-
res (CERN).

A la fin de ces cérémonies, il célébrera
une messe en plein air au nouveau centre
des expositions de Genève, à laquelle,
pense-t-on, assisteront quelque 35.000
personnes. Ce sera le plus important of-
fice catholique jamais célébré dans la
ville de Calvin.

D'importantes mesures de sécurité, les
plus importantes peut-être jamais prises
à Genève, où les 160.000 habitants com-
prennent un tiers d'étrangers, ont été
prévues à cette occasion. On sait que
plusieurs attentats y ont été commis ces
derniers temps.

Les 820 membres de la force de police
locale, dont une brigade anti-terroriste
dont les effectifs sont secrets, s'apprê-
tent à établir des contrôles à tous les
points stratégiques. Tous les gens dési-
reux d'assister à la messe, la seule céré-
monie publique, devront se soumettre à
des détecteurs de métaux, et, occasion-
nellement, à des fouilles.

«Nous ne prendrons aucun risque
après tout ce qui s'est passé», a déclaré
M. Max Caboussat, porte-parole de la
police, en évoquant l'attentat dont le
pape a été l'objet l'année dernière sur la
place Saint-Pierre et la tentative d'as-
sassinat récente au Portugal.

L'attentat de la place Saint-Pierre a
empêché Jean Paul II de se rendre, com-
me prévu, à la réunion 1981 de l'OIT,
dont une autre «vedette» fut son compa-
triote Lech Walesa.

La plupart des 1800 délégués s'atten-
dent à ce que le pape, dont l'encyclique

sur le travail «Laborem exercens» a re-
nouvelé le soutien de l'Eglise aux droits
des travailleurs, en septembre, soulève à
nouveau la question dans son discours
d'une heure.

Au siège du Comité international de la
Croix-Rouge, un organisme chargé, no-
tamment, dé veiller à l'application des
conventions de Genève, on pense qu'il
sera question des efforts humanitaires en

Pologne et dans d'autres régions de crise.
Une visite au siège du Conseil œcumé-

nique, qui avait marqué un voyage de
Paul VI à Genève, en 1969, ne figure pas
au programme de Jean Paul II. Selon les
milieux du COE, il a été convenu qu'une
telle visite serait réservée pour un
«voyage pastoral» du pape en Suisse,
fixé, en principe, à l'année prochaine,
(ap)
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Dévaluation... de
notre horlogerie

U était évident qu'avec une in-
f lation de 14 pour cent, soit le
double, voire le triple de ses par *
tenaires, la France ne pouvait
plus tenir sa monnaie au niveau
artif iciel qui était le sien.

La dévaluation était attendue,
restait à connaître le moment
choisi. D tombe à la veille des va-
cances.

Avec une monnaie dévaluée de
18,6 pour cent en huit mois, la
France payera plus cher ses im-
portations et ses voyages, elle f a-
vorise ses exportations et son at-
traction touristique.

D'une pierre deux coups: les
Français passeront leurs vacan-
ces chez eux car leur f ranc est de-
venu trop léger à l'étranger, et les
touristes européens et américains
iront goûter cette «réduction» de
10 pour cent que leur off re Paris,
encore que ce calcul reste très
théorique, dans la pratique, les
touristes en f eront vite l'expé-
rience. Mais l'espérance d'une re-
lance de la consommation inté-
rieure peut être cultivée.

On peut ricaner aux basques du

pouvoir socialo-communiste f ran-
çais, dénoncer l'échec d'une expé-
rience politique alors qu'elle n'en
est qu'à ses débuts, on doit toute-
f o i s  rester attentif au f ait qu'une
telle secousse est une mauvaise
aff aire pour l'Europe.

Un simple exemple. Le f ranc
suisse est accroché au mark alle-
mand. Pour nous la dévaluation
f rançaise va osciller entre sept et
dix pour cent, vraisemblable-
ment. Cela signif ie que nous paye-
rons sept à dix pour cent de moins
les ébauches, les boites et autres
f ournitures horlogères f rançai-
ses! Et à un moment où les ban-
ques suisses ont coupé les crédits
octroyés à notre horlogerie.

Le milliard de dépassement de
crédits de VASUAG incite évi-
demment les banquiers à une cer-
taine prudence !

n s'ensuit qu'aujourd'hui,
même des entreprises saines
étouff ent f aute de liquidités qui
s'en vont colmater les brèches du
gouff re principal.

Et c'est à ce moment qu'il f aut
aff ronter une relance de la
concurrence f rançaise, des ébau-
ches notamment

Pour les marchés étrangers, la
dévaluation du f ranc f rançais cor-
respond à une off re à la baisse
donc à une nouvelle pression sur
les prix suisses, variant selon les
taux de change.

C'est une menace très directe
sur l'indexation des salaires hor-
logers suisses, alors que les pr ix,
ici, ne sont pas bloqués...

Gil BAILLOD

un passant a découvert nier matin
à 7 h. 30 en traversant le square de la
rue des Abbesses à Paris (18e) le
corps dissimulé sous un buisson
d'une fillette de 10 à 12 ans qui avait
été assommée à coups de pierre.

D'après les premières constata-
tions des policiers de la brigade cri-
minelle, il semble s'agir d'un crime
de sadique. La fillette, qui est de type
européen, avait en effet subi des sé-
vices sexuels.

La petite victime a des cheveux
blonds et elle portait une jupe bleue.
Les policiers recherchent dans tous
les commissariats les disparitions
qui auraient pu être signalées dans
la soirée de samedi et la nuit de di-
manche pour tenter d'établir son
identité, (ap)

A Paris
Une fillette violée
et tiiee

Manif es tation pacif iste
à New York

Sous un soleil timide et dans le bruit
des hélicoptères qui observent la mani-
festation, des centaines de milliers de
personnes se sont réunies samedi matin
à New York devant le siège de l'ONU et
dans les rues adjacentes pour manifester
leur volonté de paix et leur adhésion au
désarmement nucléaire. La foule très co-
lorée défilait devant le siège de l'ONU
pour se rendre ensuite au rassemblement
prévu à Central-Park.

(ats)

«Nous voulons survivre»

Au Pays basque espagnol

Un garde civil a été tué et un autre
légèrement blessé hier au Pays bas-
que, par deux tireurs qui ont opéré
depuis une voiture.

La police a précisé que les gardes
civils montaient la garde devant un
commissariat. Les tireurs ont dé-
chargé leurs armes depuis un taxi
qu ils avaient volé quelques instants
auparavant

Les enquêteurs estiment que l'at-
tentat est l'œuvre de l'ETA (ap)

Un garde civil abattu

Au Pérou

uix-sept eniants aaopies inégalement,
par des Français devront être rendus à
leurs vrais parents, a indiqué à Lima la
police péruvienne après l'arrestation
d'une famille péruvienne qui se livrait au
trafic d'enfants.

Les filles de la famille Mendoza se fai-
saient passer pour des assistantes socia-
les et affirmaient à des parents pauvres
que leurs enfants seraient soignés dans
une crèche de Palermo, un quartier aisé
de la capitle péruvienne. Les enfants
étaient ainsi enlevés et, par la suite, ven-
dus à des familles européennes pour la
somme de 3000 dollars, à laquelle s'ajou-
tait une garantie de 2000 dollars.

(ats, afp)

Adoption illégale

• MOSCOU. - Pour la première fois
depuis neuf ans, le président Leonid
Brejnev ne recevra pas cet été de diri-
geants des pays de l'Est dans sa datcha
de Crimée.
• MADRID. - Le secrétaire général

du Parti communiste espagnol, M. San-
tiago Carrillo, qui avait présenté mer-
credi sa démission, a accepté hier de re-
prendre ses fonctions.
• RIO DE JANEIRO. - Un avion

brésilien s'est écrasé samedi en atterris-
sant à Tabinga, près de la frontière avec
le Pérou et la Colombie, entraînant la
mort de 36 personnes.
• PARIS. - Les mémoires de l'ex-pré-

sident Georges Pompidou, mort le 2 avril
1974, viennent de paraître à Paris sous le
titre «Pour rétablir la vérité».
• BERLIN-OUEST. - Un avion po-

lonais avec trois personnes à bord s'est
posé samedi sur l'aéroport américain de
Tempelhok, à Berlin-Ouest. Ses occu-
pants ont demandé l'asile politique.

En bref

Lies incidents ont eu lieu mer à
Gdansk, à Wroclaw et à Nowa Hâta à
l'occasion de l'anniversaire des six
mois de l'état de siège en Pologne,
mais les forces de l'ordre y ont mis
fin rapidement, a annoncé hier soir
l'agence Pap.

L'agence précise que «des irres-
ponsables, visiblement excités par
les extrémistes de Solidarité, ont es-
sayé d'organiser des attroupements
et de provoquer des incidents de
rues», mais que les forces de l'ordre
les en ont rapidement empêchés.

L'agene polonaise affirme que «les
inspirateurs de ces attroupements,
en profitant des messes du diman-
che, ont organisé des groupes de jeu-
nes à l'intérieur des églises pour les
faire sortir ensuite dans les rues»,
pratiques qui «provoquent l'indigna-
tion compréhensible des croyants»,
(ats, afp)

Incidents en Pologne



nièce ne faisait plus le poids. C'était désor-
mais Hugo qui importait. Hugo, qui serait
brisé s'il voyait sa fiancée citée dans une de-
mande de divorce. Il fallait lui épargner cela à
tout prix. Rosamund n'avait qu'à assumer ses
responsabilités...

- Désolé de vous déranger, ma Belle au
Bois Dormant, mais à moins que vous n'ayez
l'intention de passer la nuit ici, vous devriez
faire quelque chose...
- Pardon? Qui êtes-vous? Oh, Vince... -

Rosamund se redressa d'un bond, à peine
éveillée, les yeux encore clignotants.

Sa vision se précisa et, reprenant possession
de ses sens, elle s'aperçut que Vince, un carnet
de croquis sur les genoux, le fusain à la main,
dessinait frénétiquement. Elle cligna encore
une fois des yeux. Elle était engourdie et
raide, mais contente de la chaleur douillette
qui l'enveloppait. Elle était allongée sur un di-
van, une couverture tissée à la main étendue
sur elle, le dos appuyé sur des dessins aux tons
vifs. Elle s'étonna:
- Je me suis endormie...
- Et comment! renchérit Vince en lui sou-

riant amicalement. J'ai l'impression que vous
n'avez pas beaucoup dormi la nuit dernière.
- Non, en effet. Comment avez-vous de-

viné?
- Ma douce, après un solide repas, un brin

de causette, une boisson chaude et quelques
comprimés d'aspirine, vous vous êtes endor-
mie comme un bébé. Vous avez dormi à poings
fermés pendant huit bonnes heures. Mais
maintenant, à moins que vous n'ayez l'inten-
tion de passer la nuit ici...

— La nuit? Pourquoi la nuit? Quelle heure
est-il donc?
- Presque 7 h... du soir.
— Mon Dieu! Vous étiez d'accord pour me

conduire à la gare.

- Je le peux, si c'est ce que vous voulez,
mais est-ce vraiment une bonne idée? de-
manda-t-il doucement. La fuite a-t-elle jamais
résolu un problème?
- Je:.. Je n'en sais rien. Je n'ai vu qu'une

porte de sortie: la fuite.
- Normal, d'après ce que vous m'avez ra-

conté. Pourtant, pensez-vous que ce soit très
honnête à l'égard du vieux?

— Le vieux? Quel vieux?
- Allons! Réveillez-vous, remettez votre

cerveau en marche! Et le Papa de Phoebe?
J'ai cru comprendre que c'était lui qui avait
payé cette bague somptuaire. Qu'a-t-il fait
pour vous mettre en fuite? Vous a-t-il laissée
dans l'ignorance de l'existence de ses enfants?
Le blâmeriez-vous de cela? La fille la plus té-
méraire est en droit de reculer à la perspective
de devenir la belle-mère de la jeune Phoebe.

— Oui. Il aurait dû me prévenir, mais... ce
n'est pas cela qui m'a fait fuir. Ce n'était pas
Hugo... dit-elle en passant ses mains sur son
front comme pour ranimer son esprit.

— Ah, non? - Les yeux noisette étaient at-
tentifs et étonnamment amicaux derrière les
lunettes. — Rencontré le gars adéquat trop
tard? Ou presque trop tard? Vous n'êtes pas
encore mariée, que je sache?

— Oh! non, nous ne sommes que fiancés!
— Alors, vous avez encore le temps de vous

libérer, l'encouragea-t-il. C'est un conseil que
je vous donne. En tout cas, faites ce que vous
avez à faire aussi gentiment que possible. Fai-
tes en sorte que le vieux n'ait pas l'impression
de s'être ridiculisé. Il est idiot dès qu'il s'agit
de ses filles, d'après ce que je crois compren-
dre. Alors, surtout, ne le rabaissez pas devant
elles, la blessure ne guérirait peut-être jamais.

— Je le crois aussi... Vous avez l'air de savoir
ce que c'est que d'être gravement blessé dans
son amour propre.

— Bah! C'est que je suis passé par là, moi

aussi. Je me suis marié à la suite de ma pre-
mière commande qui m'a rapporté beaucoup
d'argent. Elle était séduisante et très belle,
mais elle ne naviguait que par beau temps.
Alors, quand la tempête s'est levée, elle s'est
empressée de passer sur le yacht d'un autre
type, plus solide et plus luxueux. Et moi, je
suis resté seul sur mon petit dinghy, pour
sombrer ou survivre. J'ai survécu, sans trop
savoir comment.
- C'est ce qui vous a rendu prévenant et

compréhensif.
Rosamund poussa un profond soupir mal-

gré elle. Pourquoi fallait-il que l'homme qui
l'attirait tant soit dépourvu des qualités
qu'elle appréciait le plus? Jamais elle ne par-
donnerait à Lincoln de s'être allié avec Phoebe
et Beth pour se débarrasser d'elle. Comme ils
devaient se gausser d'elle à présent que leur
manœuvre avait réussi! Ils s'imaginaient sans
doute qu'elle était retournée à Awnmouth
pour lécher ses plaies.

Vince avait raison. Il lui fallait affronter
l'atmosphère hostile de Tremorren. Elle ne
pouvait pas disparaître aussi simplement. Ce
serait lâche.
- Tenez! - Vince avait pose son carnet de

croquis et s'approchait d'elle, un verre à la
main. - Avalez cela avant que je vous recon-
duise à la Grande Maison. Vous aurez juste le
temps de vous changer pour le dîner. Je crois
que c'est la sacro-sainte coutume là-bas.

Elle sirota le contenu du verre sans précipi-
tation. Whisky et bière au gingembre, sans
doute. Elle n'aimait pas le whisky, mais le
courant chaud qui la traversa la réconforta
tout de même.
- Ils vont se demander où j'étais, s'in-

quiéta-t-elle. Comment expliquer?
- Oh, ils sont déjà au courant! Phoebe a

surgi ici comme une furie vengeresse tout à
l'heure. Elle a battu en retraite comme un en-

fant qui a reçu une bonne fessée. C'est ce qui
lui a manqué: une main ferme au bon mo-
ment!
- Vous comptez offrir cette main?
- Possible. Le temps le dira. La gamine a

autre chose que ce qu'elle montre en surface.
Un jour qu'elle était d'humeur plus communi-
cative, elle a laissé échapper qu'elle avait été
terriblement déçue à un âge où l'on est parti-
culièrement sensible à certaines choses.
- Oh... Comment cela?
- Son cher Papa. Elle a découvert qu'il

avait une maîtresse à laquelle il tenait beau-
coup. Compréhensible quand on considère
qu'il était lié depuis des années à une femme
maussade et capricieuse qui n'avait d'épouse
que le titre. Mais le choc a été dur pour l'en-
fant.
- Oh, certainement! Ce dut être terrible!

C'est curieux, mais cela «ne ressemble pas à
Hugo, tellement strict et conventionnel.

— C'est une façade, je suppose. Il est proba-
ble qu'au fond de lui-même, il est comme
n'importe quel autre homme.

Quarante minutes plus tard, la conclusion
de Vince résonnait encore à son oreille tandis
qu'elle se présentait devant Hugo. Rosamund
était confuse. Avait-elle jamais pénétré der-
rière la façade d'Hugo? N'avait-elle pas su
percevoir l'aspect plus chaleureux, plus affec-
tueux de sa nature?

Hugo lui tendit un verre de sherry. Il était
irrité.

— Votre conduite a été déplorable. Je ne sa-
vais pas que vous étiez en termes aussi fami-
liers avec ce jeune artiste. Pourquoi ne m'en
avez-vous rien dit?

— Je ne le connais pas. Je ne l'avais jamais
vu jusqu'à ce que Phoebe me le présente ce
matin.

(à suivre)

B.s.SJVt. Financement avantageux par Fat Finance S.A. *En 1981, le groupe Fiat a vendu 1275100 voitures en Europe.

¦*"™̂ »»«»» "̂»»»"—*»!|»  ̂ v i i r - ii r -mr
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COUVREUR
entreprend:
toitures neuves, échafaudages, chan-
gements de chenaux, peinture de fer-
blanterie.
Travail prompt et soigné.

Tél. 039/28 16 12 dès 18 heures.
47546

A louer, rue du Locle 38

appartements de 4 pièces
grand balcon, tout confort, pour le 1er
juillet, 3e étage, Fr. 577.50 charges
comprises.

Pour le 1 er octobre, 7e étage.
Fr. 595.50 charges comprises.

Tél. (039) 26 78 16 46864

IA vendre à Portalban, proche du lac

VILLA
MODERNE
meublée, parcelle 746 m2, garage.

Tél. 037/77 15 44 ou 061 /32 73 32
03-27455

A louer dès le 1.7.82 ou date à convenir, rue
de la Paix 7, 2e étage

appartement
3 chambres, tout confort, Coditel + cave,
chambre-haute, galetas, jardin, quartier et
maison tranquilles.
Tél. (039) 23 19 26. 47946

A louer
échafaudages
tubulaires, pour restauration de façades.
Libres tout de suite.
Tél. (039) 23 60 59 ou 23 52 83. 48019



«Rien n'est plus comme avant»
Egalité entre les sexes: un an après

Le 14 juin 1981, l'article constitutionnel garantissant l'égalité des droits entre
hommes et femmes était accepté par la majorité du peuple et des cantons
suisses. Quel bilan peut-on dresser un an après ce vote historique ? Parmi les
femmes qui ont mené campagne pour le «oui», un sentiment prédomine: rien
n'est plus comme avant Que ce soit dans les révisions des textes de loi, dans
l'élaboration des programmes scolaires ou dans les négociations salariales, il
n'est plus possible d'ignorer l'exigence d'égalité. Dans ce domaine, la Suisse

paraît engagée dans un processus lent, mais irréversible.

Un an c'est peu pour évaluer les réper-
cussions d'un événement qui implique
une transformation radicale des mentali-
tés. Pour Mme Marie-Josèphe Lâchât,
qui dirige le seul bureau de la condition
féminine de Suisse, celui du canton du
Jura, les résultats concrets sont certes
encore peu nombreux, mais elle aime à
comparer la lutte pour l'égalité à un ar-
bre, planté en février 71, qu'il faut en-
core soigner avant qu'il ne donne des
fruits. «Le 14 juin, ce n'est pas en au-
tomne, ce n'est pas la période de la ré-
colte», ironise-t-elle. Mme Berenstein-

Wavre, député au Grand Conseil gene-
vois, renchérit: «En Suisse, les réformes
profondes se réalisent lentement, de ma-
nière peu visible, mais l'influence du 14
juin empêchera tout retour en arrière,
même si le chemin est encore long avant
de parvenir à concrétiser le principe de
l'égalité.

UN CLIMAT DÉFAVORABLE
C'est que le climat est actuellement

peu propice aux revendications des fem-
mes. Aux réticences psychologiques
s'ajoute un contexte économique pré-
caire. Comme le rappelle Mme Gabrielle
Nanchen, vice-présidente de la Commis-
sion fédérale pour les questions fémini-
nes, «les grands bonds en avant de la
cause des femmes se sont toujours pro-

duits en pénode économique favorable,
jamais en période de tension». La crise
explique notamment la lenteur avec la-
quelle sera réalisée la partie de l'article
traitant de l'égalité de traitement. Au-
cune femme n'a d'ailleurs porté plainte
devant les tribunaux pour inégalité de
salaire, quand elle en aurait maintenant
le droit. «Manque d'information parfois,
peur de perdre son emploi toujours», re-
lève Me Christiane Brunner, membre du
comité genevois du 14 juin. Les syndi-
cats, eux aussi, ont choisi la modération
et comptent régler ce problème par la
voie contractuelle.

Mme Ruth Dreyfuss, secrétaire ro-
mande de l'Union syndicale suisse,
confirme: «En temps de crise, l'égalité de
salaires atteindrait la défense de l'em-
ploi. Nous voulons nous montrer extrê-
mement prudents dans tout ce qui pour-
rait mettre en danger les emplois des
hommes et des femmes».

Autre domaine-clé pour parvenir à
une égalité dans les faits: l'éducation.
C'est là, que l'article constitutionnel
adopté l'an dernier a engendré le résultat
le plus spectaculaire. Le Tribunal fédéral
a, en effet, condamné la pratique vau-
doise qui consistait à appliquer des barè-
mes sexuellement différenciés pour l'en-
trée au collège. Autre progrès: des réfor-
mes en cours dans les cantons de Berne
et de Zurich, concernant l'enseignement
ménager jusque-là obligatoire pour les
jeunes filles. Et un peu partout, les ou-
vrages scolaires et les programmes sont
revus dans la perspective de l'égalité des
sexes.

Dans le domaine juridique, le proces-
sus était déjà engagé avant la votation,
mais les changements à réaliser sont en-
core très nombreux. Au plan fédéral, la
commission pour les questions féminines
a été chargée de recenser les inégalités
dans les textes de droit. Elle a publié son
rapport vendredi dernier. Pas moins de
150 textes concernent encore des disposi-
tions discriminatoires. Sans parler de
tout le travail à réaliser sur les plans
cantonaux et communaux.

NE PAS PERDRE L'ÉLAN
Un an après le 14 juin, des progrès ont

été réalisés, un mouvement s'est amorcé,
mais à quel rythme va-t-on progresser ?
Mme Dreyfuss est un peu inquiète.
«Pour ce qui est du ressort de la Confé-
dération, il faut veiller à ce que cet élan
ne se perde pas dans les brumes. Des blo-
cages au niveau parlementaire sont nom-
breux, ils sont souvent d'ordre pratique,
car des objets sont renvoyés de session
en session en raison de manque de
temps. Mais de trop gros retards dans la
modification de certaines lois risquerait
de créer une méfiance à l'égard de notre
système démocratique. L'article adopté
le 14 juin doit changer cette réalité, (ats)

Pour une meilleure intégration des invalides
Revendication de l'ASI

Près de 250 délégués se sont retrouvés
en cette fin de semaine à Schaffhouse, à
l'occasion de la 52e assemblée générale
de l'Association suisse des invalides
(ASI). Les délégués se sont avant tout
préoccupés de la révision de la loi fédé-
rale concernant l'assurance invalidité, loi
qui date de juin 1959. C'est à l'unanimité
qu'ils ont adopté une résolution deman-
dant au Conseil fédéral que cette révi-
sion soit entreprise au plus tôt. Albrik
Luthy, représentant de l'Office fédéral
des assurances sociales, après avoir pré-
senté les salutations du chef du Départe-
ment fédéral de l'intérieur, le conseiller
fédéral Hans Hurlimann, a notamment
déclaré qu'il était temps maintenant, de
franchir un nouveau pas vers une inté-
gration sociale totale des invalides.

En mai dernier, l'ASI avait déjà en-
voyé au Conseil fédéral une requête au
sujet de la révision de l'Ai: Par cette ac-
tion, l'ASI demandait que des efforts
soient accomplis en faveur d'une meil-
leure intégration sociale des invalides. Il
faut a-t-il encore été ajouté que dispa-
raissent les discriminations sociales qui
existent encore partout actuellement. La

lettre précisait que l'intégration profes-
sionnelle et l'intégration sociale ne sau-
raient être dissociées. Souvent en effet,
l'intégration sociale est une condition
sine qua non de l'intégration profession-
nelle. L'ASI reconnaissait cependant,
que par rapport aux autres pays, la loi
sur l'assurance invalidité constitue une
base essentielle pour la réhabilitation
des handicapés. Toutefois, il est temps,
après 20 ans, de réviser ce texte.

l'ASI demandait en outre que le droit
à une rente soit révisé. Selon l'article 23
de la loi, un invalide a droit à une rente
s'il présente une incapacité de travail
d'au moins 50%. L'ASI aimerait que déjà
depuis une incapacité de 33%, l'assuré
puisse bénéficier d'une rente de compen-
sation, (ats)

Kurt Schilling, 1'«apprenti-espion»
qui avait été arrêté en automne 1979
en Autriche pour avoir espionné un
exercice de l'armée de ce pays, sera
traduit mercredi devant le Tribunal
de division IX-A. Il est accusé de tra-
hison de secrets militaires. Le procès
sera conduit à huis-clos à Andermatt
(UR).

Le conseiller d'administration
Kurt Schilling, né en 1922, de Stein-
hausen (SG), avait été envoyé en Au-
triche par un fonctionna ire du Dé-
partement militaire fédéral, le colo-
nel Alfred Bachmann. Pris sur le
fait, U avait été condamné à cinq
mois de prison par un tribunal autri-
chien. A son retour, la justice mili-
taire suisse l'attendait à l'aéroport
de Zurich-Kloten. A l'époque le DMF
avait indiqué qu'il allait enquêter
pour savoir jusqu'à quel point K.
Schilling avait dévoilé des secrets mi-
litaires et devait ainsi également ré-
pondre devant la justice suisse.

Le procès débutera mercredi 16
juin à 10 h. 15 à Andermatt. Le ver-
dict devrait être rendu le même soir
et publié vers 18 h. à la caserne d'Alt-
kirch à Andermatt. Quant au Tribu-
nal de division IX-A, il sera dirigé
par le colonel Rudolf Vetter, de Née-
rach (ZH), et l'auditeur sera le major
Karl Hartmann, d'Altdorf. (ats)

L «apprenti-espion»
Schilling devant
le Tribunal de division

Conférence nationale du PST

La conférence nationale du parti
suisse du travail (PST), réunie samedi et
hier à Genève, a adopté une résolution
sur la défense de la paix et la sauvegarde
de l'emploi.

Le PST demande également ' ati
Conseil fédéral de ne négliger aucune oc-
casion de soutenir toute initiative en fa-
veur de l'arrêt de la course aux arme-
ments nucléaires et de négociations pour
la limitation des armements, ainsi que le
désarmement. Il lui demande en outre
«d'exiger des autorités israéliennes la
cessation immédiate de leur invasion mi-
litaire et du génocide ainsi que le retrait
de leurs troupes du Liban».

Face aux conséquences toujours plus
sensibles de la crise conjoncturelle et
structurelle de l'économie, le PST de-
mande aux travailleurs «de s'unir pour
exiger des solutions à long terme telles la
réduction du temps de travail, l'allonge-
ment des congés payés, l'abaissement de
l'âge de la retraite ainsi que la sauve-
garde du potentiel économique du pays,
l'encouragement du recyclage, de l'édu-
cation permamente et de la recherche».

(ats)

Paix et emploi

Kloten

La pouce zurichoise a réussi hier
matin à mettre la main sur près de
deux kilos d'héroïne à l'aéroport de
Kloten en fouillant les bagages d'un
passager venant de Singapour. Ce-
lui-ci a toutefois réussi à s'échapper,
annonçait hier soir la police qui
poursuit ses recherches. Selon le de-
gré de pureté de l'héroïne saisie,
cette prise pourrait représenter une
valeur de 1,2 à 1,4 million de francs,
la police et les douanes ont par ail-
leurs renforcé leur dispositif à Klo-
ten, car le trafiquant fait vraisembla-
blement partie d'une bande, (ats)

2 kilos d héroïne saisis

La Fédération suisse des auberges
de la jeunesse (FSAJ) a réuni samedi
son assemblée des délégués à Saint-Mo-
ritz (GR). Selon une enquête présentée
par un spécialiste, M. Markus Kutter,
70 pour cent des quelque 250.000 hôtes
étrangers qui visitent ces auberges cha-
que année viennent pour la première fois
en Suisse, ce qui montre l'importance de
cette institution pour faire connaître le
pays à l'extérieur. La FSAJ a décidé éga-
lement d'accroître ses efforts en vue de
mieux se faire connaître du grand public,
et elle s'est donné un nouveau président,
du comité fédéral en la personne de M.
Alex Schudel, de Bâle.

L'Association suisse en faveur des
infirmes moteurs cérébraux a fêté le
25e anniversaire de sa fondation sa-
medi à Zurich. La présidente du Conseil
national, Mme Hedi Lang, ainsi que de
nombreux autres hôtes d'honneur ont as-
sisté à cette cérémonie. L'association
rassemble 20 groupes régionaux, avec un
total de 8000 membres. C'est en 1957
qu'un certain nombre de parents d'en-
fants moteurs cérébraux se sont unis
pour échanger des expériences et sou-
mettre leurs problèmes à des spécialistes.
Ils se sont depuis'efforcés de favoriser
ces échanges afin de trouver les meilleu-
res solutions pour l'insertion socialde des
jeunes handicapés.

L'infirmité moteur cérébrale est due à
une lésion du cerveau qui se produit gé-
néralement à la naissance. Elle entraîne,
selon sa gravité, des troubles des mouve-
ments liés à un handicap mental plus ou
moins prononcé.

EN QUELQUES LIGNES

Un bimoteur Cessna immatriculé
en RFA s'est écrasé vendredi matin
peu avant son atterrissage sur
l'aérodrome d'Agno, près de Lugano.
Le pilote de l'appareil, M. Hans Klae-
ser, ressortissant allemand né en
1932, a trouvé la mort dans l'acci-
dent. Contrairement à ce qui avait
été annoncé en début d'après-midi, il
n'y avait pas d'autre occupant dans
l'avion.

L'avion était parti de l'aérodrome
de Marl-Loehmuhle, près de Dussel-
dorf, et aurait dû atterrir vers 11 h.
30. le pilote avait déjà pris contact
avec la tour de contrôle, mais la
communication a brusquement été
interrompue. Deux, appareils de sau-
vetage ont immédiatement décollé
d'Agno, mais l'épave de l'avion alle-
mand ne devait être atteint par les
sauveteurs que samedi. Elle se trou-
vait à 7 kilomètres environ d'Agno,
sur le versant italien du Mont Orsa,
et à une altitude de 800 mètres.

Selon un porte-parole de l'aéro-
port, le Tessin du Sud était recouvert
par une épaisse nappe de brouillard
au moment de l'accident, et un fort
orage avait éclaté en Italie voisine. Il
n'est pas exclu de ce fait que la chute
de l'appareil soit due aux mauvaises
conditions météorologiques, (ats)

Un avion allemand
s'écrase au Tessin

An 2000

Analysant à Sierre, dans le cadre
des «Rencontres solaires suisses» les
besoins de notre pays en énergie en
l'an 2000, M. André Gardel, directeur
de l'Institut d'économie et d'aména-
gements énergétiques de l'Ecole po-
lytechnique fédérale de Lausanne,
devait conclure qu'à vues humaines
la Suisse devra recourir indiscuta-
blement à la production des centra-
les nucléaires. «On peut retenir
comme ordre de grandeur, note le
professeur Gardel, la nécessité
d'avoir six à huit grandes centrales
en service en Suisse en l'an 2000».

Au chapitre de l'électricité, on ne peut
malheureusement pas, selon M. Gardel,
espérer un fort accroissement des res-
sources hydrauliques. Tout en s'effor-
çant de faire une place maximale (qui
reste cependant faible) à l'énergie so-
laire, on peut prévoir un fort accroisse-
ment surtout de production thermique,
charbon et gaz. «Il sera nécessaire, con-
clut le conférencier, d'augmenter nota-
blement 4a production des centrales nu-
cléaires».

«On appréciera mieux la situation pro-
bable en l'an 2000, conclut M. Gardel, si
l'on sait que pour réduire dans la mesure
du possible le nombre de centrales nu-
cléaires et la consommation de pétrole,
on doit prévoir un consommation an-
nuelle de charbon de 3 à 5 millions de
tonnes (cette consommation est de 0,7
million de tonnes actuellement) et une
consommation de gaz de 3 à 6 milliards
de mètres-cubes, la consommation ac-
tuelle étant d'un milliard par an.»

L'orateur devait souligner que tous ces
chiffres étaient établis «avec prudence et
paraissent bien être les plus probables»,
un appel équilibré à toutes les ressources
d'énergie s'impose donc aux Suisses au
seuil de l'an 2000. (ats)

Huit centrales
nucléaires nécessaires ?

M. Languetin devant les délégués des Caisses Raiffeisen

Alors que la plupart des pays in-
dustrialisés connaissent des taux de
croissance faibles qui ne sont pas de
nature à résorber un chômage sans
cesse croissant, la situation économi-
que de la Suisse peut être considérée
comme «satisfaisante». C'est la cons-
tatation qu'a faite samedi M. Pierre
Languetin, vice-président de la di-
rection générale de la Banque Natio-
nale Suisse (BNS) lors de l'assemblée
des délégués de l'Union Suisse des
Caisses Raiffeisen qui s'est tenue à
Bienne. Examinant, par ailleurs, les
mouvements les plus récents inter-
venus sur les marchés de l'argent et
des capitaux, M. Languetin a relevé
qu'une certaine correction des taux
d'intérêt à court terme s'est déjà opé-
rée. Toutefois, les taux à long terme
feront sans doute preuve de plus de
stabilité.

M. Languetin a souligné que pour plu-
sieurs branches de notre économie, le ra-
lentissement des affaires s'ajoute à des
difficultés structurelles. Il en va plus
particulièrement ainsi de l'industrie hor-
logère et de plusieurs secteurs de celle
des machines, qui pâtissent d'une sur-

vice-président de la BNS, un nouveau re-
cul des taux d'intérêt à long terme ainsi
que des taux hypothécaires n'est pas en-
core prévisible. Il serait cependant dans
la ligne de l'évolution si, comme il est
vraisemblable, la tendance à la réduction
du renchérissement peut être maintenue,
a-t-il dit. (ats)

production mondiale et de l'âpre concur-
rence qui en résulte. Cependant, mises à
part ces branches d'activité, les indus-
tries qui souffrent le plus de problèmes
structurels chroniques, comme par exem-
ple la sidérurgie, ne représentent en
Suisse qu'une faible part de l'activité;
Les petites et moyennes entreprises sont
restées nombreuses et font preuve de ca-
pacités d'adaptation souvent supérieures
à celles des grandes concentrations in-
dustrielles, a-t-il dit.

Avec le recul général des taux de l'in-
térêt, leur structure s'est également nor-
malisée ces derniers temps, a expliqué M.
Languetin au sujet de l'évolution des
marchés de l'argent et des capitaux. Les
bilans bancaires devraient retrouver peu
à peu une configuration plus équilibrée.
On ne peut pas encore parler d'afflux
massifs de fonds d'épargne, mais, néan-
moins, le climat a déjà changé. Il a été
annoncé que le taux applicable aux nou-
velles hypothèques allait prochainement
être ramené au même niveau que le taux
valable pour les anciennes.

Pour M. Languetin, l'intérêt des ban-
ques et des assurances à consentir des
crédits hypothécaires paraît rétabli. Le
secteur de la construction bénéficiera de
nouveaux moyens de financement. Sur le
moyen terme toutefois, a souligné le

Economie suisse: situation «satisfaisante»

Magasins du monde

Dans un communiqué, l'Associa-
tion romande des magasins du
monde indique qu'elle a décidé de
soutenir concrètement les victimes
palestiniennes de l'offensive israé-
lienne au Liban en versant le produit
de certaines ventes directement au
Secours social palestinien.

Soulignant que la «volonté (israé-
lienne) clairement affirmée d'exter-
miner un peuple voisin rappelle fâ-
cheusement les tragiques événe-
ments dont le peuple juif a lui-même
été victime», l'association indique
que, dès aujourd'hui et pour deux se-
maines, elle vendra à double prix, en
Suisse romande, des sacs brodés pro-
venant de Damur, Beyrouth, Tyr et
Saida, au profit du Secours social pa-
lestinien, (ats)

Pour les victimes
palestiniennes

La première Fête suisse de chant, qui
s'est tenue à Bâle, a pris f in  hier après-
midi avec l'hymne national chanté par
tous les participants. 16.000 chanteuses
et chanteurs, membres de plus de 500
chœurs venus de toute la Suisse, ont pris
part à cette manifestation. Le président
de la Confédération, M. Fritz Honegger
s'est adressé à eux sur le Miinsterplatz
où ils étaient rassemblés.

«Bien que la Fête suisse de chant n'ait
p lus été empreinte de l'esprit patriotique
et de la fierté bien particuliers, qui dis-
tinguaient les fêtes chorales fédérales
d'autrefois, le caractère de fê te  joyeuse
de l'intimité et de l'amitié est resté ce-
pendant», a fait remarquer M. Honeg-
ger en adressant aux choristes les ami-
tiés du gouvernement. Selon lui, le chant
choral apporte une contribution essen-
tielle à la vie culturelle multiforme du
pays, et favorise le sentiment de commu-
nauté et de solidarité. En tant que tradi-
tion, une telle fê te  «aide de nos jours à
s'orienter, et c'est particulièrement im-
portant dans une époque aussi mouve-
mentée qu'aujourd'hui» a conclu le pré-
sident de la Confédération, (ats)

La première Fête suisse
de chant

Les citoyens de la commune grisonne
de St-Antônien-Ascharina, qui compte à
peine 132 habitants, ont clairement re-
fusé aux femmes le droit de vote sur le
plan communal. La commune reste ainsi
l'une des 18 communes du canton des
Grisons où les femmes ne peuvent pas se
rendre aux urnes.

Lors de l'assemblée communale de ce
week-end, les citoyens de la commune
ont par contre accepté la mise en vi-
gueur, avec effet immédiat, d'une inter-
diction de vente de biens immobiliers à
des étrangers, (ats)

Une commune grisonne
refuse le droit de vote
aux femmes

Dans la région zurichoise

Dans la nuit de samedi à hier, un acci-
dent de la circulation a fait un mort et
cinq blessés à Bulach, dans la région zu-
richoise. L'accident a été provoqué par
un automobiliste qui, sortant d'une place
de parc, s'est engagé sur la route princi-
pale sans prendre garde au trafic. Il
coupa donc la route et emboutit une voi-
ture qui circulait normalement. Sous le
choc, cette dernière voiture fut projetée
contre un troisième véhicule. La collision
provoqua la mort du conducteur du troi-
sième véhicule, âgé de 21 ans. Sa passa-
gère, ainsi que les quatre occupants du
deuxième véhicule ont été blessés, griè-
vement pour certains. Quant au conduc-
teur qui a provoqué l'accident, il s'en tire
sans dommages. A la suite de cet acci-
dent, la route a dû être fermée à toute
circulation durant trois heures, pour per-
mettre aux sauveteurs de dégager les vic-
times, (ats)

Terrible collision frontale

Un pan de l'immeuble 1, rue de Mire-
mont à Genève, s'est écroulé hier à la
suite des fortes pluies. La maison éven-
trée offre un spectacle de désolation aux
badauds. Personne n'a été blessé. Seul
un des trois appartements était occupé.

Les précipitations ont été très fortes
dans le canton de Genève, dimanche, et
certaines routes de campagne étaient
coupées par des coulées de boue et par
des «oueds» dignes des paysages nord-
africains, (ats)

Une maison s'écroule
à Genève
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16.00 Point de mire: Programmes

de la Radio suisse romande
16.10 Vision 2: Les actualités spor-

tives
16.50 Sous la loupe: Zico par-ci,

Zico par-là
17.10 4,5,6,7.~ Babibouchettes

Rendez-vous dans un tiroir de
mademoiselle Cassis et du fac-
teur Hyacinthe. Les Avatars de
Barbapapa. Le «Serpent de
Mer» d'après une histoire de
Stéphane Rudin à Cressier, réa-
lisée par Jean-Claude Issen-
mann

17.20 Les Amis de Chico (6)
17.35 Contes du folklore hongrois

Le Berger aux Yeux qui bril-
laient comme des Etoiles

17.45 Téléjournal
17.50 L'aventure de la vie
18.50 Journal romand

Emission d'actualités régionales
19.10 Quadrillage

Jeu de lettres
19.30 Téléjournal
20.05 A bon entendeur
20.25 Spécial cinéma: Spécial Ma-

rilyn
Une émission de Christian De-
faye et Christian Zeender, avec
la collaboration de Rodolphe-
M. Arlaud et Christiane Cusin

20.25 Bus Stop
Un film de Joshua Lo-!
gan. Avec: Marilyhj
Monroe - Don Murray -
Arthur O'Connel - Betty

y, ,Field

22.00 Vingt ans après quels re-
gards sur Marilyn ?
Avec la participation de Fran-
çoise Arnoul et Françoise Ger-
ber, auteurs d'un livre sur Mari-
lyn Monroe, et la diffusion d'un
film de Simon Edelstein «Mari-
lyn, mon Amour»

22.55 Téléjournal

Chaîne sportive
COUPE DU MONDE
DE FOOTBALL
Voir notre supplément du
mercredi 9 juin et nos pages
sportives.
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12.10 Feuilleton: La Vérité tient à

un Fil (U)
12.30 Les visiteurs du jour
13.00 Actualités

13.35 Portes ouvertes
Les possibilités pour
une personne à mobilité
réduite de passer des
vacances en Corse

13.50 Après-midi de TF1 d'hier et
d'aujourd'hui: La croisée des
chansons: Les chansons de la
rue (1)
Avec Pedro Fernandez, Paola,
Mouloudji et Catherine Ribeiro

14.15 Le Diable et les Dix
Commandements

Un film de Julien Duvivier en 7
sketches. Scénario et dialogues:
Michel Audiard, René Barjavel,
Henri Jeanson. Musique:
George Garvarentz, Michel Ma-
gne et Guy Margenta. Avec: Mi-
chel Simon - Françoise Arnoul -
Micheline Presle - Mel Ferrer -
Charles Aznavour - Lino Ven-
tura - Fernandel - Germaine
Kerjean - Alain Delon - Da-
riielle Dàrriëux - Madeleine Ro^
binson - Jean-Claude Brialy -
Louis de Funès - Noël Roque-

• vert - Jean Carmet - GabrieÛo -
Lucien Baroux, etc.

16.15 Variétés: Maurice Fanon
16.35 Les couleurs de la vie
17.10 Et mon tout est un homme
17.35 A votre service
17.45 Paroles d'homme
18.00 C'est à vous
18.25 L'île aux enfants
18.45 Quotiodiennement vôtre
18.50 Les paris

avec Véronique Jannot
19.05 A la une
19.20 Actualités régionales
19.45 Vous pouvez compter sur

nous
20.00 Actualités
20.35 Popeye
2 0.50 Coupe du monde de football

Brésil-URSS, en direct de Sé-
ville

22.50 Les transports du futur
Et la roue envahit la terre. Une
série proposée par Gilles
Combet et Serge Valéry

2315 Actualités

12.05 Passez donc me voir: par
Philippe Bouvard

12.30 Jeu: J'ai la mémoire qui flan-
che
Invité: Enrico Macias

12.45 Journal
13.35 Cette semaine sur PA2
13.50 La Vie des autres: Cathy, de-

main je me marie (6)
Feuilleton de René Clermont,
d'après le roman d'Ann et Gwen

14.00 Aujourd'hui la vie
La drogue: Soins et pré-
vention. Avec: Miche-
line Lëroyer, auteur; de ;
«Moi, Mère de Droguée»

.- Dr Albert Cohen: «Poi-j
son d'Oubli» - Anny;|
Roucolle, conseiller
technique - Marcel Mo-
rin, commissaire divi-
sionnaire

15.00 Anthropos
Le temps suspendu. Avec deux
films ethnographiques, «Qua-
lata» et «La dernière chasse des
Nemadi»

16.30 Récré A2: Les Quat'z'Amis,
avec Fabrice

16.35 Le petit écho de la forêt
16.40 Tarzan: Tarzan et la Prin-

cesse Amazone
17.10 Coupe du monde de football

Italie-Pologne, en direct de Vigo
19.05 D'accord, pas d'accord
19.20 Actualités régionales
19.45 Spécial Coupe du monde
20.00 Journal
20.35 L'Etrangleur s'excite
- ' Une pièce d'Erik Naggar. Mise

en scène: Jean Rochefort. Avec:
Jean-Pierre Marielle: Gène
Cornflakes - Bernard Lecoq:
Jim Mac Milland

22.10 Rendez-vous au théâtre
„ , *Les fessais'dé"juin"' - théâtre,

cinéma et télévisionS.
23.15 Antenne 2 dernière .,.
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12J.5 Coupe du monde de football
16J.5 Rendez-vous

Une émission d'Eva Mezger
17.00 Mondo Montag

Pinocchio: 4. La Marionnette re-
connaît son frère

17.25 Gschichte-Chischte
17.55 Téléjournal
18.00 Merveilles de la mer

4. Un Zoo sous-marin
18.25 Présentation des programmes
18.35 Gastpieldirektion Gold

5. Ellen et le Jongleur. Série
19.00 Magazine régional
19.30 Téléjournal
20.00 Connaissances méconnues

Regina Kempf reçoit une person-
nalité

20.15 Kassensturz. Emission pour les
consommateurs

21.20 Les complices du récif. Une
bande d'oursins

22.05 Téléjournal
22.15 Moon in Taurus

Un film de Steef Gruber (1980),
avec Wanda Linn Wester, Jack
Wright, Bonnie L, etc.

23.55 Coupe du monde de football
0.10 Téléjournal

18.30 Laser: Magazine
18.55 Tribune libre
19.10 Soir 3: Informations
19.20 Actualités régionales
19.40 Télévision régionale
19.55 II était une fois l'Homme

Les Bâtisseurs de Cathédrales
20.00 Jeux de 20 heures

Ce soir à Clisson

20.35 II était une fois ;
un Flic
Un film de Georges
Lautner (1972X d'après
le roman de Richard Ca-
ron. Musique: Eddie
Vartan. Avec: Mireille
Darc: Christine - Michel!
Constantin: Campana -
Hervé HilMen: Bertrand

Michel Lonsdale:
Commissaire Lucas

22.05 Soir 3
22.35 Thalassa

Le magazine de la mer proposé
par Georges Pernoud

23.05 Musi-Club
Musique chinoise, La Sympho-
nie inachevée, de Schubert, par
l'Orchestre de Chine
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17.10 Football
19.10 Téléjournal
19J.5 Objectif sport
19.55 Magazine régional
20.40 L'Italie au cinéma entre Gio-
?$? litti/ d'Annunzio et Mussolini .

(1900-1930) .
6. Héros de la force et du courage,
par Walther Alberti et Gianni
Comencini

21.35 Mazepa
Film de Gustav Holoubek, avec
Zbigniev Zaposiewicz, Jerzy
Bonczak et Mieczyslaw Voit

23.25 Téléjournal
23.55 Aujourd'hui aux championnats

de monde de football
Téléjournal
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16.00 Téléjournal
16.05 Pan Tau
16.45 Coupe du monde football
19.00 Téléjournal
19.05 Magazines régionaux
20.00 Téléjournal
20.15 Qui marche ?

Un jeu pour les naïfs
20.45 Coupe du monde football

Présentation, analyses, commen-
taires de Brésil-URSS, en direct
de Séville. A la mi-temps: 21.45
Téléjournal. 22.45 Bilan de la
journée, analyses et commentaires

23.00 Le fait du jour
23.30 Gefàrliche Ruhe

(Spokoj). Film polonais de K.
Kieslowsld, avec Jerzy Stuhr

0.55 Téléjournal

15.55 Les programmes
16.00 Informations
16.04 Introduction au droit sur l'hé-

ritage
Flash d'actualités

16.35 Die Folly-Foot Farm
Hazel. Série avec Gillian Blake

17.00 Informations
17.08 L'Illustré Télé
18.05 Raumschiff Enterprise

Série avec William Shatner
19.00 Informations
19.30 Ronny Pop Show-

Variétés
20.15 Magazine de la santé
21.00 Informations
21.20 Die Entfuhrung der Dona

Agata
Téléfilm de Rodolfo Kuhn, avec
Kàte Jaenicke, Alvaro Ruiz, etc.

22.50 Apropos Film
Actualité cinématographique

23.30 Informations
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12.20 Lundi., l'autre écoute. 12.30
Journal de midi. 12.45 Magazine
d'actualité. 13.30 La pluie et le beau
temps. 16.00 Le violon et le rossignol.
17.00 Les invités de Jacques Bof-
ford.18.00 Journal du soir. 18.15 Ac-
tualités régionales. 18.25 Sports.
18.30 Le Petit Alcazar. 19.00 Titres et
dossiers de l'actualité. 19.30 Le Petit
Alcazar. (suite). 20.00 Au clair de la
une. 22.30 Journal de nuit. 22.40
Théâtre: Pieds nus dans l'aube, de
Félix Leclerc. 22.55 Blues in the
night. 24.00-6.00 Relais de Couleur 3.

12.50 Les concerts du jour. 13.00 For-
mule 2. 13.30 Stéréo-balade. 14.00
Réalités. Emission féminine: livres.
15.00 Suisse-musique. 17.00 Informa-
tions. 17.05 Hot line. Rock line. 17.50
Jazz line. Jazz rock. 18.30 Sciences au
quotidien. 18.50 Per i lavoratori ita-
liani in Svizzera. 19.20 Novitads.
19.35 La librairie des ondes. 20.00
L'oreille du monde. Un pays, des mu-
siques: La Russie. 23.00 Informa-
tions. 23.05-7.00 Relais de Couleur 3
(24 h. sur 24, 100,7 mHz^musique et
informations).

12.45 Le Jeu des milles francs, Lucien
Jeunesse. 13.00 Journal, Didier Lecat
ou Pierre Ganz. 13.30 L'histoire a 40
ans, par H. Amouroux. 14.00 La clé
des chants, Alice Dona. 16.00 Phi-
lippi Manœuvre, rock. 17.00 La musi-
que des musiciens, Jacques Chancel.
18.00 Bernard Deutsch et André
Blanc. 19.00 Journal de P. Bertin.
19.20 Le téléphone sonne. 20.05 Y a
dla chanson dans l'air. J.-L. Foul-
quier. 21.00 Feed back: B. Lenoir.
22.10 Jacques Pradel: Vous avez dit
étrange. 23.05 José Artur.

12.35 Jazz: La chanson de Louis.
13.00 Jeunes solistes. 14.04 Les clave-
cinistes: de Falla, Froberger, Coupe-
rin, Ferrai. 15.00 Les années d'ap-
prentissage de Mendelssohn. 17.02
Repères contemporains. 17.30 Les in-
tégrales: L'œuvre pour piano d'Albé-
niz. 18.30 Studio-concert: musique
arménienne. 19.38 Jazz. 20.00 Les
muses en dialogue. 20.30 Concert de
jazz: Miles Davis. 22.45-1.00 La nuit
sur France-Musique. 23.05 Solistes
français d'aujourd'hui: J. Berbié,
mezzo-soprano. 0.05 Guitare Nuit.

12.05 Agora. 12.45 Panorama. 13.30
Atelier de recherche vocale. 14.05 Un
livre, des voix, E. L Doctorov: «Le
plongeon Lumme». 14.47 Les après-
midi de France-Culture. 17.32 Pers-
pectives du XXe siècle. 18.30 Ter-
reurs, merveilles et frissons d'autre-
fois. 16. Inès de las Sierras, de Ch.
Nodier. 19.25 Jazz. 19.30 Présence
des arts: Le peintre et son modèle.
20.00 Mademoiselle de Scudery, théâ-
tre. 21.00 L'autre scène ou les vivants
et les dieux: Dieu et le bouc émis-
saire. 22 J0 Nuits magnétiques.

Inform. toutes les heures et à 12.30,
et 22.30 - 0.00 Relais de Couleur 3.
6.00 Journal du matin. 6.00, 7.00, 8.00
Editions principales. 6.30 Actualités
régionales. 6.35 Sports. 6.55 Minute
œcuménique. 7.30 Titres. 8.10 Revue
de la presse romande. 8.25 Mémento
des spectacles et des concerts. 8.30
Sur demande. 9.03 La gamme. 9.30
Saute-mouton. 11.30 Chaque jour est
un grand jour.

0.00 Couleur 3.7.00 RSR 2 présente...
7.05 Suisse-musique: Haydn, Bric-
cialdi, Espla. 9.00 Informations. 9.05
Le temps d'apprendre. 9.15 Regard
sur l'enfant et la télévision. 9.35
Cours d'italien. 10.00 Portes ouvertes
sur la formation professionnelle.
10.58 Minute œcuménique. 11.00 In-
formations. 11.05 Perspectives musi-
cales: Top classic. 12.00 Vient de pa-
raître.

1.00 Tempo. 2.00 Allô Mâcha! 3.00
Les bleus de la nuit. 5.00 M. Touret.
6.30 Pierre Chatignoux, avec D. Ja-
met (7.10), E. Toulouse (7.15), D.
Saint-Hamont (7.20), M. Cardoze
(7.25), M. Lis (7.28), 7.30 A. Chabot:
Invité (7.40), E. de la Taille (7.50),
Guy Claisse (8.15). 8.20 Revue de
presse. J. Thévenin. 8.30 Eve Rug-
gieri et B. Grand à Cannes. 10.30 N.
Hulot. 11J0 Pierre Douglas, jeux.

Les programmes français sont sus-
ceptibles de modifications et donc
donnés sous toute réserve.
Toutes les émissions en stéréophonie.
6.02 Musique du matin. 8.07 Quoti-
dien musique, par Ph. Caloni. 9.05
Ode à Sainte Cécile, Purcell; Leçon
des ténèbres, Charpentier; Cantates,
Bach; Parthénopé, extrait, Haendel.
12.00 L'Amateur de musique. Musi-
ques populaires d'aujourd'hui.

7.02 Matinales, magazine de C. Du-
pont et J. Fayet. 8.00 Les chemins de
la connaissance. Castes et classes.
8.32 Ulysse parmi nous - les ruses
d'un mythe: Ulysse, de Shakespaere
aux modernes. 8.50 L'Etoile et son
Berger. 9.07 La matinée des autres:
Calendrier, par J. Kelen. 10.45 Etran-
ger, mon ami. 11.02 Perspectives du
XXe siècle: «Multiples»: œuvres de
Braxton, Furey et Zappa.
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«Spécial cinéma»
TV romande à 20 h. 25

Il y aura vingt ans, le 4 août pro-
chain, que disparut Marilyn Monroe.
A l'époque, toutes les oraisons funè-
bres reflétaient la même opinion : une
poupée fabriquée par Hollywood
était tombée victime de son succès et
d'un système aussi' impitoyable
qu'artificiel. Logiquement donc, per-
sonne aujourd'hui ne devrait plus se
souvenir d'elle. Or, c'est tout le con-
traire qui arriva: on s'est aperçu
qu'elle était plus qu'une simple «na-
ture», comme le disait un peu trop
hâtivement Zanuck. On a découvert
qu'elle savait jouer, et les disques té-
moignent qu'elle possédait un réel ta-
lent de chanteuse. En revoyant ses
films, force est de constater qu'il y a
un «miracle Monroe» et que son jeu a
souvent moins vieilli que celui de
nombreuses autres vedettes.

Aujourd'hui, «Spécial cinéma» lui
rend hommage en programmant le
film qui, de l'avis de la plupart des ci-
néphiles, marque ses débuts de
grande comédienne: «Bus Stop», réa-
lisé par Joshua Logan en 1956, et qui
conte précisément l'histoire d'une
starlette qui rêve de conquérir Holly-
wood.

La deuxième partie de l'émission
répondra à la question «quels regards
sur Marilyn ?»: un montage de pho-
tos et d'extraits de films qui permet-
tra de découvrir, dans un premier
temps, les différents visages de la
star, tandis qu'un film de Simon
Edelstein nous fera découvrir une
jeune comédienne suisse fortement
imprégnée du mythe Monroe.

Un culte pas plus déraisonnable
qu'un autre si l'on prend en compte le
nombre d'ouvrages qui lui furent
consacrés depuis sa mort. Le dernier
né s'appelle... «Marilyn Monroe» et
porte la signature de Françoise Ar-
nould et Françoise Gerber, deux au-
teurs qui seront présents sur le pla-
teau de rémission.

«Bus Stop» raconte comment un
cow-boy du Montana tombe amou-
reux d'une chanteuse de beuglant, en
fait son «Ange» et entreprend de la
séduire par la manière forte... ¦:- - . .

L'oreille fine à la Radio suisse
romande 1 à 10 h. 30.

Indice de demain: Cinéma.

Marilyn Monroe



Le stress, un de nom problèmes quotidiens
- par le Prof. Félix Labhart, docteur en médecine, Bâle -

Le stress est très souvent éprouvé
comme quelque chose liant la nervosité
et l'agitation, d'une part, tout en étant
également vécu comme un ennui mortel
pour notre esprit; il n'est pas rare qu'il
en résulte une impossibilité à nouer un
dialogue avec nos semblables. L'homme
d'aujourd'hui ressemble à un prisonnier
qui aurait beaucoup de difficultés à se
dépêtrer d'une situation de contrainte
dont il est le premier responsable. Que ce
soit sur le plan individuel ou collectif , on
assiste de plus en plus à l'apparition de
dérèglements étroitement liés à cette
évolution, tels que les modernes mala-
dies de civilisation (dépressions, troubles
psychosomatiques, toxicomanies), appé-
tit sans limite de biens matériels, désa-
grégation des groupes humains, mise à
l'écart et isolement.

LE «STRESS», QU'EST-CE
QUE CEST?

Le mot «stress» est un vocable qui
peut avoir de nombreuses acceptions,
dont on retiendra le plus volontiers ici
celle qui exprime l'idée de «fardeau». Du
point de vue médical, ce mot désigne
l'état provoqué dans l'organisme par les
facteurs de stress.

Les facteurs de stress ou stresseurs
(désignés tout simplement par le mot
«stress» dans le langage courant) jouent
le rôle de déclics d'un état de stress qui,
selon les individus, peut présenter des
caractéristiques fort différentes. Les fac-
teurs de stress peuvent être rangés selon
les catégories suivantes: physiques
(bruit, faim, soif), psychiques (peur, an-
goisse, incertitude) et sociales (condi-
tions de logement et de travail, pauvreté,
luxe).

A notre époque, on remarque tout par-
ticulièrement une augmentation des fac-
teurs de stress psycho-sociaux qui font
que l'être humain réagit aussi avant tout
à des stresseurs symboliques et putatifs
(peur d'événements envisageables, tels
que perte de son emploi ou guerre atomi-
que, signaux tels que feux rouges dans la
circulation routière, piles de dossiers non
liquidés, peur également de devoir pren-
dre des décisions dans des situations de
dilemme).

MANIFESTATION EXTÉRIEURE
Subjectivement, le stress est dans la

plupart des cas éprouvé comme quelque
chose de dérangeant, d'obsédant, de
contraignant et pour tout dire, de néga-
tif. Nombreuses sont les personnes qui se
plaignent d'être psychiquement et physi-
quement à bout, d'être sous pression,
d'avoir les idées perturbées, de ressentir

une tension interne ainsi que de souffrii
de toute une série de malaises physiques
tels que maux de tête, palpitations car-
diaques, troubles gastro-intestinaux, fa-
tigues et troubles du sommeil. Le stress
est ainsi un symptôme qui renvoie à une
situation bien déterminée de notre vie
(travail sans relâche du «manager», agi-
tation fébrile même pendant les vacan-
ces et les loisirs). Inversement, un man-
que de sollicitation suffisante (chômage,
travail accompli sans motivation et sur-
tout crainte de perdre son emploi) peut
aussi être vécu comme un stress. Il
convient toutefois d'opposer à ce stress
nocif et source de dommages un stress
stimulant qui, dès le premier jour de no-
tre vie est un facteur déterminant de no-
tre existence. C'est ce stress stimulant
qui nous permet de surmonter les obsta-
cles rencontrés notre chemin. Certains
facteurs présentent un caractère indiscu-
table de stress négatif, d'autres en revan-
che sont indéterminés et vécus subjecti-
vement par les individus, tantôt comme
des inconvénients, tantôt comme des sti-
mulations.

LE STRESS ET L'ORGANISME
Le jeu permanent des facteurs de

stress les plus divers amène notre orga-
nisme à répondre au niveau du système
neuro-végétatif et des glandes endocri-
nes. En cas de stress aigu, un nouveau
système d'alarme se met en place qui, s'il
continue à être sollicité, peut étendre sa
phase d'adaptation sur des périodes se
mesurant en mois, sinon en années. L'or-
ganisme est «sous tension», car il est sou-
mis sans interruption à des facteurs d'ex-
citation grands ou petits. L'accablement
apparaît au moment où l'on a trop puisé
dans les réserves.

Au stade de l'adaptation et de l'épui-
sement, des maladies induites par le
stress peuvent apparaître, très différen-
tes selon les individus. De telles maladies
de civilisation peuvent se manifester sur
le terrain psychique ou physique, par
exemple sous forme de dépressions, de
névroses, de toxicomanies, de troubles
psycho-somatiques (troubles fonction-
nels et végétatifs, certaines formes
d'hypertension, maladies cardiaques et
coronariennes, troubles gastro-intesti-
naux et rhumatismaux, maigreur ou obé-
sité maladive, etc.).

QUE PEUT-ON ENTREPRENDRE
CONTRE LE STRESS NOCIF?

Comme toujours lorsque cela est possi-
ble, il faudrait agir préventivement. On
se donnera pour règle de transformer le
stress nocif en stimulations bénéfiques.

Il est primordial à ce propos de mainte-
nir une juste relation entre activité et
détente.
• Sur le plan individuel, il est néces-

saire de ménager du recul par rapport à
soi-même et de se connaître. De nou-
veaux buts d'existence devraient être fi-
xés.
• Sur le plan collectif, en particulier

dans le milieu du travail, il est nécessaire
d'harmoniser certains point de vue, de
parler des conflits, d'éviter les intrigues
et de lutter contre les facteurs de stress
selon des approches médico-sociales et
socio-politiques.
• Il faut envisager une activité physi-

que et intellectuelle méthodique de la re-
laxation, des psychothérapies de toutes
sortes et, en face de certains troubles
physiques déclarés un traitement appro-
prié faisant appel aux psychopharmaca.

(sp)

Que faut-il entendre par cancer ?
«Cancer», c'est par ce mot que l'on

désigne d'une façon gémérique les tumeurs
de diverse nature. Il n 'existe pas à propre-
ment parler une maladie qu'on appelle
«cancer».

Nous avons affaire à toute une série de
développements anarchiques du tissu cellu-
laire. C'est là une des principales raisons
pour laquelle les maladies cancéreuses ne
cessent de faire surgir des problèmes et
pour laquelle la lutte contre le cancer est
chose compliquée et fort coûteuse.

QUE FAUT-IL ENTENDRE
PAR «CANCER» ?

Les cellules qui constituent le corps de
l'homme et de l'animal, comme aussi elles
font la plante, présentent toujours, en dépit
de multiples variations, la même structure
de base. Considérées comme un tout - elles
fonctionnent normalement en parfaite har-
monie entre elles, elles sont «solidaires» les
unes des autres, et se complètent. Les cellu-
les sont soumises au vieillissement et lors-
qu'elles sont usées, utilisées, épuisées l'orga-
nisme les remplace par une autre cellule en
tous points identique. Les cellules se divi-
sent et toute croissance dans la nature est
le résultat d'innombrables divisions multi-
plicatrices de cellules. Dans un corps sain,
tous ces mécanismes se déroulent d'une fa-

çon très précise, selon une direction donnée,
et «sous contrôle»1. Lorsque dans cette opé-
ration interviennent des ratés, que le cont-
rôle en partie ou d'une façon générale ne se
fait plus, les cellules se mettent à proliférer
d'une façon anarchique, pour se former en
amas, en ce que nous appelons une tumeur.

Une tumeur peut détruire son environne-
ment et fortement oppresser des organes.
De plus, il est possible, que certaines des
cellules «folles» - soient charriées par le
sang et dans les vaisseaux lympathiques
jusqu'à des endroits éloignés dans l'orga-
nisme où elles vont former des «tumeurs-
filles» que l'on appelle les métastases!

On ne sait pas encore aujourd'hui très
bien et cela en dépit des efforts immenses
qui sont faits dans la recherche, pourquoi
de telles erreurs et de tels dérangements in-
terviennent dans le mécanisme de la divi-
sion cellulaire. Ce que l'on sait c'est qu'il
faut toujours, pour que se déclenche une
maladie cancéreuse, toute une série de fac-
teurs et d'influences. C'est ce que nous al-
lons examiner dans les chapitres qui sui-
vent.

On distingue deux sortes de tumeurs,
les tumeurs bénignes, et les tumeurs
malignes. Seules les tumeurs malignes
rçoivent le nom de cancer. Une tumeur
«bénigne», même s'il ne s'agit pas en

l'espèce d'un cancer, ne doit pas, à cha-
que fois, être considérée comme n'étant
pas dangereuse.

LES TUMEURS BÉNIGNES
Les cellules d'une tumeur maligne ne

sont en fait pas d'une nature différente
de celles de leur environnement, de
celle du tissu-mère dont la tumeur pro-
cède. Les tumeurs bénignes croissent
lentement, gênent certes les organes
voisins, mais ne les détruisent pas. La
plupart du temps elles sont «en som-
meil» pendant des dizaines d'années, et
demeurent de petite taille. Souvent il
faut les enlever parce qu'elles sont dé-
sagréables, gênantes.

Sont des tumeurs bénignes, en plus
des myomes, les taches de naissance
(envies), les polypes, les verrues et les
affections goitreuses de la thyroïde.

Ls tumeurs bénignes ne forment pas
de métastases.

LES TUMEURS MALIGNES
(CANCER)

Les tumeurs malignes croissent en
général plus rapidement que les tu-
meurs bénignes: elles pénètrent le tissu
cellulaire, le détruisent et envahissent
tout l'organisme. C'est justement ce
phénomène de croissance anarchique
qui fait le danger des maladies cancé-
reuses, tant il est vrai qu'une tumeur
maligne - donc un cancer -menace l'or-
ganisme dans son entier et non seule-
ment un seul organe, de simples parties
de tissu cellulaire:

La maladie commence par une trans-
formation partielle des cellules norma-
les en cellules malignes qui vont en-
suite s'attaquer à l'organe- mère. L'ac-
tion destructive se développe lorsque
les cellules qui se sont détachées de la
tumeur maligne pénètrent les organes
voisins ou commencent à détruire des
parties de tissu. Il est vrai par ailleurs
que de nombreuses cellules cancéreu-
ses, entraînées dans l'organisme sont
neutralisées par le système de défense
de celui-ci, avant de pouvoir se fixer et
de former des métastases (tumeurs-fil-
les); mais dans la plupart des cas ce
n'est pas la totalité de ces cellules qui
sont détruites.

Si l'on réussit à découvrir un cancer
et à l'enlever, alors qu'il est encore li-
mité à «l'organe-mère», et avant qu'il
ait pu se propager dans les autres tis-
sus, les chances de guérison sont infini-
ment plus élevées que si le cancer est
découvert plus tard.

Ligue suisse contre le cancer

Technique

Cet appareil entièrement automatique mis au point par Siemens, qui répond au nom
de «Buckymat»; fournit instantanément des radiographies avec toutes les données
concernant le sujet. Il est donc exclu d'échanger les f i lms  par mégarde. Buckymat a
en réserve une soixantaine de surfaces sensibles de dif férents  formats qui sont sélec-
tionnés par simple pression sur un bouton. Le plateau de la table de radiographie est
mobile. Avec son système de rayonnement diffusé (par grille oscillante), Buckymat
peut aussi afficher directement les prises de vue sur un écran vidéo. Il suffit pour cela

de brancher à l'appareil un amplificateur d'image, (dad)

Radiographie entièrement automatique

Le cancer ne sévit pas seulement dans les pays développés
LA FIN D'UN MYTHE

Le cancer est un fléau dans les pays en
développement autant que dans les na-
tions industrialisées. Ceci vient d'être of-
ficiellement reconnu par l'Organisation
mondiale de la santé (OMS) dans son Si-
xième rapport sur la situation sanitaire
dans le monde, publié récemment.

En des termes dénués de toute ambi-
guïté le rapport indique: «Jusqu'à ré-
cemment c'était seulement dans les pays
développés que le cancer représentait
une maladie relativement grave en ter-
mes de morbidité et de mortalité. Toute-
fois, avec le recul des maladies infectieu-
ses et nutritionnelles, il est en train de
devenir rapidement une cause majeure
de morbidité et de mortalité et constitue
un lourd fardeau pour les systèmes de
santé dans le monde. Plus de la moitié de
la population mondiale vit désormais
dans les pays où le cancer figure parmi
les toutes premières causes de décès».

Une analyse par groupes d'âge des
principales causes de décès dans les pays
développés et en développement montre
que les causes de mortalité deviennent
très semblables dans les deux catégories
de nations. Dans le groupe d'âge de 45 à
64 ans, les principales causes de décès
sont les mêmes dans les pays développés
que dans ceux en développement: les ma-
ladies cardio-vasculaires viennent en
premier, suivies par les tumeurs mali-
gnes, la grippe et la pneumonie.

Dans le groupe de plus de 65 ans, dans
les deux groupes de pays, les maladies
cardio-vasculaires viennent à nouveau en
tête suivies des tumeurs malignes, de la
grippe et de la pneumonie. Dans le
groupe d'âge 5-14 ans, les tumeurs mali-
gnes sont dans les deux catégories de
pays la seconde cause de décès après les
accidents. Ce n'est que dans le groupe
d'âge 1-4 ans que les tumeurs malignes
sont moins fréquentes, comme cause de
décès, dans les pays en développement
que dans les autres.

LA CHINE ET SINGAPOUR
Le rapport précise: «La Chine et Sin-

gapour sont des exemples de pays en dé-
veloppement dans lesquels la transition
de l'ancienne répartition des maladies,
avec la prépondérance des maladies in-
fectieuses et parasitaires, s'est faite très
rapidement. Dans les deux pays le can-
cer est devenu un sérieux problème de
santé publique en moins d'une généra-
tion».

Le mythe selon lequel le cancer ne sé-
vit que dans les pays industrialisés ne ré-

siste donc pas à l'examen des faits. Il
faut, cependant, souligner que les princi-
pales causes de décès ne donnent aucune
indication sur les profondes différences
dans l'état de santé des populations dans
les pays riches et pauvres. Le fossé entre
l'état sanitaire des pays industrialisés et
ceux du tiers monde est évidemment très
grand.

Ces faits nouveaux, mis en évidence
par l'OMS, conduisent à une conclusion
qui n'a pas échappé aux auteurs du rap-
port : «Il est donc d'autant plus impor-

tant, déclarent-ils, de prendre des mesu-
res dès maintenant afin de préparer les
services de santé des pays en développe-
ment aux tâches auxquelles ils auront,
sans doute, à faire face au fur et à me-
sure que les maladies infectieuses et nu-
tritionnelles seront jugulées».

La place du cancer en tant que pro-
blème de santé publique devra incontes-
tablement être reconsidérée dans nom-
bre de pays en développement afin que
les services requis deviennent disponi-
bles. (LSCC)

Santé

Sur les 13 pour cent de consul-
tants qui souffrent de déficit ma-
gnésique, un tiers ont des problè-
mes cardiaques. C'est ce qu'ont
démontré des cardialogues réunis
à Paris.

Les cardiologues n'ont tenu
compte pendant vingt ans que du
potassium, ayant découvert qu'un
déficit potassique pouvait entraî-
ner une tachycardie ventriculaire
grave. Il est désormais admis que
le magnésium est nécessaire à la
capitalisation du potassium à l'in-
térieur des cellules, mais c'est de-
puis peu que des cardiologues ont
découvert les effets régulateurs
du magnésium sur le rythme car-
diaque.

Les services de . cardiologie
étaient souvent fréquentés par
des personnes dont les électrocar-
diogrammes ne signalaient rien
de particulier et elles étaient ren-
voyées invariablement vers d'au-
tres spécialistes, voire même en
neuropsychiatrie.

SOULAGEMENT DES MALAISES
«Les cardiologues de l'Hôpital

nord de Marseille, grâce aux der-
nières acquisitions, viennent de
découvrir que chez ces patients
apparemment sans problèmes,
une légère anomalie de la valve
mitrale, appelée prolapsus valvu-
laire mitral, a été décelée.

«Ces pseudo-malades sont à
présent réhabilités et on peut sou-
lager leurs malaises ou palpita-
tions par un traitement à base de
magnésium.

«Pour les personnes atteintes
de déficit magnésique, le nombre
de ceux risquant d'avoir un pro-
lapsus valvulaire mitral est diffi-
cilement qualifiable, la probabi-
lité est de l'ordre de 80 pour cent
pour les sujets souffrant de déficit
magnésique depuis 20 ans.
' «Un trouble du rythme cardia-
que peut être observé lors d'une
anesthésie générale par manque
de magnésium. Chez les cardia-
ques hypertendus, la prescription
de diurétique exige des adjonc-
tions de potassium. Au moment
de l'induction anesthésique, le
magnésium devient donc essen-
tiel pour retenir le potassium et
éviter un arrêt cardiaque.»

A TITRE PRÉVENTIF
Le Dr Jean-Jacques Thébault a

rappelé que lors d'accidents vas-
culaires des femmes prenant la
pilule ou lors de phlébites récidi-
vantes, un apport de magnésium
dilate les vaisseaux et agit comme
régulateur de la circulation san-
guine.

Aux Etats-Unis et au Canada,
les piqûres intraveineuses de ma-
gnésium sont largement utilisées
pour diminuer l'intensité de la
phase aiguë d'une crise d'infarc-
tus du myocarde.

En France, on préfère l'emploi
du magnésium à titre préventif
par voie orale, réservant l'intra-
veineuse aux cas exceptionnels.
Injecté à hautes doses, le magné-
sium peut, en effet, être nocif
dans le cas de lésion rénale grave.

Rigueur et méthodologie sont
encore nécessaires pour étudier
l'influence du magnésium sur le
rythme cardiaque - soulignent les
spécialistes.

Mais d'ores et déjà il apparaît
clairement que l'insuffisance ma-
gnésique due principalement à
une nourriture elle-même trop
pauvre en magnésium et à un
rythme de vie soutenu, est source
de troubles.

Le magnésium apparaît donc
aujourd'hui comme un traitement
préventif permettant de pallier
les dangereuses répercussions
d'une mauvaise régulation du
rythme cardiaque, (ap)

Marguerite LOUVEAU

Magnésium,
et coeur

une équipe de enereneurs sueaoïs a
mis au point une technique traitant le
plastique de sorte que, placé dans un
vaisseau sanguin pour des raisons médi-
cales, il empêche le sang de coaguler
pour au moins 12 heures. L'utlisation de
valves cardiaques et de machines cceur-
/poumon a été longtemps gênée par le
fait que le corps les traite en corps étran-
gers, ce qui fait coaguler le sang.

Pour éviter la coagulation
dans les cathéters
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¦ Parents!

Une solide formation professionnelle B

¦ 

vaut plus que jamais la meilleure __
assurance-vie! Pour guider vos en-
fants vers le bon choix, nous avons
conçu et réalisé le Panorama des

I professions , n propose les moyens
I de préciser leurs aspirations person-

nelles, une foule de renseignements

¦ 
utiles et un aperçu de plus de 350
professions.
Gratuitement disponible auprès de la ™

I Rentenanstalt.

°2-2026 Qui fête ses 125 ans I

¦ Lt niiâ ¦¦ des professions ¦

"i ' I H

¦ 
Nom I
Prénom ^H

I

Rue, no ¦

NPA, localité |

^^ 
Expédiez à la Rentenanstalt

j  Quai Général-Guisan 40, 8002 Zurich

ANNONCES CLASSÉES
«Immobilier»
Parution les: lundi

mercredi
vendredi

Tiercé du Mundial 1982
Concours de &*a»5MKML la voix d'une région

1 i

Donner dans l'ordre les trois premiers de la Coupe du monde de football
1er prix: Un week-end pour 2 personnes à Lugano

2e prix: Un abonnement «tribune» pour la saison 82-83 du FC La Chaux-de-Fonds

3e prix: Un abonnement «pelouse» pour la saison 82-83 du FC La Chaux-de-Fonds

4e prix: Un bon transmissible pour un abonnement d'un an à &*I2I?5MÏÏ1&[L la voix d'une région

5e prix: Un bon transmissible pour un abonnement de 6 mois à ÉMÉétaM la voix d'une région
'

. 
¦ ¦

Un tirage au sort contrôlé désignera les gagnants parmi les réponses exactes
• .: 

¦

Sx _ ; 

Bulletin de participation
A retourner jusqu'au jeudi 17 juin, minuit — dernier délai — à la rédaction sportive de îL̂ OSMPfiilISriML
Concours Mundial 82, 2300 La Chaux-de-Fonds, rue Neuve 14 \

¦

Tiercé, dans l'ordre: 1: 2: — 3: 

Question subsidiaire qui servira à départager les éventuels ex sequo:
Selon vous, après combien de minutes de jeu dans la finale du Mundial 82 sera marqué le premier but?

minutes
¦

Nom: Prénom: 

Rue: No-Localite: . 

f VENEZ ET FAITES COMME
LE SOLEIL. PASSEZ LES

HIVERS A
GIUDAD-QUESADA
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ESPAGNE
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GRANDE EXPOSITION
Samedi 19 et dimanche 20 juin à
l'Hôtel Terminus à Neuchâtel, face à j

la gare de 9 h. à 18 h.
(p 021/34 13 29 pour

informations
VILLAS à partir de Fr. 65 000.-
environ 3 pièces + salle de bains,
cuisine, terrasse, 800 m2 de terrain
BUNGALOWS dès Fr. 18 500.-

environ. 2 pièces avec jardin,
terrasse 6036651 <

%™ mi iiiii iiiniH mmmr

SEMAINE DE SERVICE GRATUIT
du lundi 14 juin _^ !̂

>\"
sur 

,ous 
les 

rasoirs BRAUN!
ues I *#¦ neUreS «|| / ^^^^g^ÊMou^ vous 

offrons 

un 

service 

après-vente
au vendredi 18 \^^^̂ iiiî ^^^B̂ 'rr®Procna':)'e aussl °Pr̂ s votre achat.

4a? 55 \ ^̂ ^̂ ¦'fr 'l̂ ^m Durant notre semaine de service, un con-

 ̂
" WmWÊÊl ŜÊÊÊÊÊÊimm. se'"er ^e 'a Maison Braun contrôle, net-

B*̂ ^̂  ̂ . _f ,;puow- cin6ma l̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ j  ̂to'e et ajuste votre rasoir Braun béné-
fi ™̂ ''°° / °'M"'̂ >A*&â^S\ imwÊÊÊÊÊÊ ?ÊÊÊÊÊÊÊÊ^!m. v°lement. Les pièces sont échangées
H 1̂ ^,W®S If \K J ^m A* *  B Sk en cas de garantie ou facturées selon
¦ & j l KJ\»£ j £ , n nW < ^25 Wm^ÊÊÊÊêÊÊiÊÊm% la liste de prix f\yzL~*oO --"¦p—Q —*¦ BRHUjj

Réparations
de machines
à laver
depuis 34 ans.
Confiez les répara-
tions ainsi que les
services de grais-
sage et d'entretien
général de machines
à laver de toutes
marques à la maison
spécialisée

Tanner - Neuchâtel
Avenue des
Portes-Rouges 149
Tél. 038/25 51 31

Notre service de dé-
pannage rapide est à
votre disposition.

28-332

Bulletin de souscription
Veuillez me considérer comme nouvel abonné de IL Jiil Aiil J JJA-L
dès le: Je paierai par 3 - 6 - 12 mois *

Nom et prénom:

Domicile:

No - Localité:

Signature:

¦

Prix d'abonnement:
3 mois: Fr. 37.50 - 6 mois: Fr. 71.- - annuellement: Fr. 135.-

* biffer ce qui ne convient pas.
Compte de chèques postaux 23 325, La Chaux-de-Fonds

Ne pas payer d'avance, mais à réception du bulletin de versement

A retourner «L'Impartial» - 2301 La Chaux-de-Fonds

A la suite de la mise à la retraite de la
titulaire, le Home d'enfants «Maison
du Jura» à Tavannes, institution
pour enfants mentalement handi-
capés, cherche pour le 1er octobre
1982 ou date à convenir:

un cuisinier(ère)
apte à travailler de façon indépen-
dante
Traitement: selon barème cantonal
Les postulations seront adressées à
la Société du Home d'enfants «Mai-
son du Jura», Sonrougeux 10,
2710 Tavannes, jusqu'aux 31 août
1982.
Renseignements: jusqu'au 30 juin
1982, 032/96 17 76 (heures des
repas) — dès le 1er août 1982,
032/91 10 40. 80-32433

Vente aux enchères
publiques

Le vendredi 18 juin 1982, l'Office
des faillites de Courtelary procédera à
une vente aux enchères publiques des
biens dépendant de la succession ré-
pudiée de feu Mme Erna.Wolf , an-
ciennement Hôtel de la Combe Grède
à Villeret.
Lieu : Hôtel de la Combe Grède
Villeret.
Heures de vente : de 9 h. à 11 h. 30
et dès 13 h. 30.
Visite des objets : le vendredi 18
juin 1982 de 8 h. à 8 h. 45, dans la
grande salle de l'Hôtel de la Combe
Grède à Villeret.
Seront mis en vente : le mobilier des
chambres d'hôtel, 1 chambre à cou-
cher style 1900 comprenant 1 ar-
moire avec miroir, 2 lits complets et 2
tables de chevet, divers fauteuils, 1
groupe rembourré simili-cuir, 1 table
rustique, 1 buffet 2 portes avec
tourne-disques, 4 chaises rembour-
rées, 6 chaises de bar rembourrées, 1
tableau «tête de chien», 1 machine à
calculer «FAClT».
1 machine à café «La Cimbali» 2
groupes, 1 moulin à café «La Cim-
bali», 1 installation frigorifique pour
comptoir avec compresseur, 1 caisse
enregistreuse «NCR», 1 fourneau
d'hôtel «Therma electro» 4 plaques,
4 feux à gaz, 1 four, 1 chauffe-assiet-
tes, 1 Gril «Soleure», 1 machine à la-
ver la vaisselle «Schulthess SG 6»,
divers congélateurs et frigidaires, 1
plot à viande, 1 trancheuse «Lats-
cha» , 1 machine à laver le linge
«Zanker», divers bacs à fleurs, calan-
dre «Siemens», garde-robes en fer
forgé, diverses tables et chaises de
terrasse, diverses casserolles, divers
chauffe-plats, verrerie, porcelaine (tas-
ses, sous-tasses, assiettes) cuillères,
fourchettes, plats inox, matériel de
cuisine, articles de restaurant, linge-
rie, etc.
Vins : Fendant, Côtes-du-Rhône, Châ-
teau du Marquisat, Côtes de Bourg,
Dôle, Château de Vinzel, St-Emilion,
Saint-Amour, Beaujolais, Château
Prince Larquey, Oeil de Perdrix, Bre-
cot Bourgogne, Côtes de Provence,
Chasselas, Gamay, Dorin, etc.
Alcools, apéritifs : Carpano, Pastis,
Ricard, Suze, Cynar, Porto, Calvados,
Kirsch, Gin, Eau-de-vie, Brandy, Ver-
mouth, etC. 06-1879

Office des faillites Courtelary
Le Préposé e.O:

R. Bregnafd'-

Apprenez à conduire
avec •

Auto-Ecole «Pilote»
Téléphone (039) 23 29 85 34079

A louer
centre ville

appartement
de
7 chambres
salle de bain, chauf-
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Pas de rival à Phorizon pour Holmes
Championnat du monde des poids lourds à Las Vegas

L'Américain Larry Holmes, souriant, détendu et manifestement peu marqué
par les coups décochés la veille par son challenger, son compatriote Gerry
Cooney, n'a pas parlé de retraite, lors de la traditionnelle conférence d'après-
match, à Las Vegas. Le champion du monde des poids lourds (WBC), tenant
du titre depuis quatre ans, a en effet obtenu un succès suffisamment net aux
dépens de Cooney (jet de l'éponge au treizième round, auraient annoncé les
Européens, disqualification retiendront les Américains), pour envisager son

avenir immédiat avec sérénité.
Qui peut, aujourd'hui , lui être opposé

dans un match qui aurait un intérêt à la
fois sportif et financier? En repoussant
les assauts parfois désordonnés mais fu-
rieux de Cooney, Holmes a mis un terme
(sans doute provisoire) aux espoirs du
dernier challenger valable... En quatre
ans de règne sur la catégorie, «l'assassin
d'Easton», toujours invaincu après 40
combats (dont 30 remportés avant la li-
mite) a en effet fait le tour des préten-
dants à sa couronne.

POUR LA DOUZIEME FOIS
Depuis sa victoire sur Ken Norton en

1978 - pour devenir champion du monde
- l'ancien sparring partner de Moham-
med Ah a notamment battu Mike Wea-
ver, l'actuel champion du monde pour la
WBA, Earnie Shavers, Scott Ledoux, Ah
lui-même, Trevor Berbick, Léon Spinks,
Renaldo Snipes et enfin Cooney, tous re-
connus parmi les meilleurs mondiaux.

Bref, il vient de défendre victorieuse-
ment son titre pour la douzième fois
consécutivement - une performance
réussie avant lui par le seul Joe Louis -

et ce n est pas Greg Page (classé No 3),
qui a subi sa première défaite au cours
de la même réunion de Las Vegas devant
le Canadien Berbick, qui peut l'inquié-
ter, du moins dans l'immédiat. Quant à
Michael Dokes, bien que classé No 2 par
le WBC et lui aussi toujours invaincu, il
est encore trop peu expérimenté, comme
l'était Cooney.

RÉSISTANCE INATTENDUE
Que manque-t-il donc à Holmes pour

figurer parmi les «grands» poids lourds
mondiaux? Sans doute un punch dévas-
tateur - comme celui de Joe Louis - et
certainement une aura personnelle -
comme celle d'Ali. Mais le champion du
monde n'en demeure pas moins un excel-
lent professionnel, un remarquable exé-
cutant à qui un peu de brio aurait faci-
lité la tâche.

Holmes rendit hommage à Cooney,
non pour se glorifier par rapport au
vaincu - il reconnut qu'il l'avait sous-es-
timé — mais parce qu'il n'attendait pas
une telle résistance de sa part. A ce pro-
pos, le pointage des juges (113-111, 113-

111 et 115-109 en faveur d'Holmes) ap-
paraît pour le moins bizarre, compte
tenu des trois points de pénalité reçus
par Cooney. Cela signifie que pour deux
d'entre eux, Cooney aurait été en tête,
au treizième round, sans ses coups bas.
Un jugement nullement partagé par tous
les observateurs et qui déclencha la co-
lère de Don King, l'un des promoteurs.

GOMEZ CONSERVE SON TITRE
Au cours de la même réunion, le Por-

toricain Wilfredo Gomez a pour la quin-
zième fois victorieusement défendu son
titre des poids super-coq (version WBC),
en battant le Mexicain Juan Antonio Lo-
pez par k.-o. à la dixième reprise. Gomez,
qui avait pris un excellent départ en en-
voyant Lopez au tapis à deux reprises
lors du premier round, fut ensuite gêné
par la boxe peu académique de son chal-
lenger. Le Portoricain avait donné l'im-
pression de pouvoir remporter une vic-
toire facile. Mais, face à un Lopez brouil-
lon, résistant et courageux, il dut atten-
dre la dernière partie du combat pour
parvenir à conclure.

Spinks victorieux
L'Américain Michael Spinks a

conservé au Play-Boy-Club d'Atlantic
(New Jersey) son titre de champion du
monde des poids mi-lourds (version
WBA), en battant son compatriote Jerry
Celestine par k.-o. à la huitième reprise
d'un combat prévu en quinze rounds.
C'était la quatrième fois que Spinks (25
ans), frère cadet de l'ex-champion du
monde des poids lourds, Léon Spinks, et
champion olympique des poids moyens
en 1976 à Montréal, remettait son titre
en jeu depuis sa victoire sur Eddie Mus-
tapha Muhammad, en juillet 1981.

La droite du champion du monde des poids lourds Larry Holmes (à droite) a passé.
Le challenger Gerry Cooney sera compté à cette occasion. (Bélino AP)

La Rochelle - La Nouvelle-Orléans
Marc Pajot deuxième
. '. _ 'Quatre:virtgé upe heure;.quatorze mi-
nutes" et tren^,'sè̂ 6fides..après «Cha-
rente-Maritime» de Jfean-François Foun-
taine ,et Marc Follenfaht,* «Elf Aqui-
taine», mené par Marc Pajot et son équi-
page, a franchi en deuxième position la
ligne d'arrivée de la course transatlanti-
que La Rochelle - La Nouvelle-Orléans.
Marc Pajot , qui avait occupé la tête de
la course pendant les premières heures
avant de laisser s'échapper sur une autre
route «Charente-Maritime», a sauvé
d'extrême justesse cette seconde place
puisque 2 h. 14' après lui c'est «Lestra
Sport» de Guy Delage qui est arrivé à
toute allure, porté par une forte brise.

Marc Pajot , reviendra pourtant de La
Nouvelle-Orléans avec une satisfaction:
avoir battu l'un de ses records du monde,
celui de la plus grande distance effectuée
en une journée. En 23 h. 46", lors de sa
fin de course, il a en effet couvert selon
les juges 421 milles, alors que le précé-
dent record, qui lui appartenait d'ail-
leurs, était de 380 milles et datait de sa
traversée-record de l'Atlantique de la
saison dernière.

jflj S Yachting 

Nette victoire des Helvètes
Match Suisse-Espagne de gymnastique

Daniel Wunderlin: une croix de fer
remarquable. (Keystone)

Devant 800 spectateurs réunis au
«Ruegerholz» de Frauenfeld, les gymnas-
tes espagnols et helvétiques se sont livrés
un duel d'un bon et parfois même d'un
remarquable niveau. La Suisse s'est im-
posée par 289 points à 272,50 points à
l'issue d'une compétition constituée de
libres uniquement. Individuellement,
l'Espagnol Miguel Soler et le Suisse Da-
niel Wunderlin se sont partagé la pre-
mière place. La plus haute note distri-
buée, 9,75, est revenue conjointement à
Wunderlin à la barre fixe et à Marco
Piatti au saut de cheval.

Suite des informations
sportives ^̂  10

Bien que laissant une excellente im-
pression et présentant des exercices non
dénués de prises de risques, les Espa-
gnols se sont inclinés face à une forma-
tion helvétique très sûre. L'intérêt s'est
ainsi porté sur la lutte que se livrèrent
Soler et Wunderlin, l'Espagnol menant
presque toute la soirée mais se faisant re-
joindre sur le fil par le Suisse, auteur
d'uune magnifique performance au reek.
Marco Piatti a pris le 3e rang, laissant
échapper un résultat meilleur encore au
cheval d'arçons et aux anneaux.

Malgré les progrès manifestés des Ibé-
riques, les Suisse se sont imposés plus
nettement que lors des championnats du
monde de 1979: la Suisse ayant devancé
l'Espagne de 3,85 points à Fort Worth,
alors que l'écart s'est monté à 6,50 points
à Frauenfeld. Et ceci malgré l'absence du
meilleur helvète, Sepp Zellweeer.

CLASSEMENT DU MATCH
1. Suisse 279 (45,85 sol - 45,75 cheval

d'arçons - 46,25 anneaux - 47,15 saut de
cheval - 46,55 barres - 47,45 barre fixe).
2. Espagne 272,50 (45,00 - 45,65 - 45,70 -
46,50-44,95-44,70).

Classement individuel: 1. Daniel
Wunderlin (Sui) 56,75 (9,40 - 9,25 - 9,40
- 9,65 - 9,30 - 9,75) et Miguel Soler (Esp)
56,75 (9,35 - 9,50 - 9,50 - 9,50 - 9,45 -
9,45). 3. Marco Piatti (Sui) 56,55 (9,40 -
9,10 - 9,20 - 9,75 - 9,50 - 9,60). 4. Markus
Lehmann 55,70 (9,20 - 9,35 - 8,90 - 9,60 -
9,10 - 9,55). 5. Ernst von Allmen (Sui)
54,90 (8,75 - 9,20 - 9,50 - 8,90 - 9,35 -
9,20). 6. Moritz Gasser (Sui) 54,30 (9,10
- 8,60 - 9,05 - 9,25 - 9,25 - 9,05. 7. Anton
Haefliger (Sui) 53,95 (8,65 - 8,85 - 9,10 -
8,85 - 9,15 - 9,35) et Antonio Fraguas
(Esp) 53,95. 11. José Antonio Barrio
(Esp) 52,45. 12. Carlos Baron (Esp)
51.50.

PDJ Divers 

Président central de l'Association
suisse du sport (ASS), poste qu'il oc-
cupait depuis 1975, Karl Glatthard
est décédé subitement, à l'âge de 68
ans. II était également président du
Comité national pour le sport d'élite
et du Conseil exécutif du comité
olympique suisse.

De 1963 à 1972, Karl Glatthard
avait été président de la Fédération
suisse de ski et il faisait partie du
comité central de l'ASS depuis 1966
avant d'en devenir le président cen-
tral en 1975. Il avait également été
chef de délégation pour le ski aux
Jeux olympiques de 1964, 1968 et
1972, ainsi que chef de mission de la
délégation suisse aux Jeux de 1976 à
Innsbruck et Montréal.

Décès subit
de Karl Glatthard

Iten pas encore prêt
De la patience pour la boxe suisse

Le poids plume suisse Sepp Iten a
subi sa troisième défaite pour son
douzième, combat professionnel: à
Adliswil, devant 800 spectateurs, il a
en effet été nettement battu aux
points en huit reprises par l'Espagnol
Luis de la Sagra. Iten (23 ans) devra
ainsi renoncer pour cette année à un
championnat d'Europe contre le Bri-
tannique Pat Cawdell, dont il avait
été désigné challenger. Cet honneur
devrait revenir à son vainqueur, De
la Sagra (27 ans), lequel a fêté à
Adliswil sa 31e victoire en 36
combats.

Luis De la Sagra, qui avait rem-
placé au pied levé son compatriote
Jofre Bogdicho pour ce match, a dé-
montré une vista et une rapidité su-
périeures au Suisse. Sa" force de
frappe a également posé quelques
problèmes à Sepp Iten, qui s'est re-
trouvé au tapis dès la deuxième re-
prise sur un direct du droit mais put
reprendre le combat après le compte
de «8». Même s'il a démontré .une
plus grande fraîcheur dans les deux
dernières reprises, le Suisse ne méri-
tait pas là victoire face à un rival qui
s'est attribué cinq des huit rounds.

SCACCHIA VAINQUEUR
Au cours de la même réunion,

l'Italo-Bemois Enrico Scacchia (19

ans) a remporté son cinquième
combat professionnel: il a en effet
battu très nettement le poids moyen
yougoslave Momcilo Eupelic par k.-o.
au deuxième round d'un combat
prévu en six reprises. Eupelic, qui
remplaçait lui aussi l'adversaire
prévu initialement, son compatriote
Andrej Vestan, n'est pratiquement
pas parvenu à décocher un seul coup
durant les cinq minutes que dura ce
combat. Les résultats de la réunion
d'Adliswil:

Professionnels. - plume (8 x 3):
Luis De la Sagra (Esp) bat Sepp
Iten (S) aux points. -Moyens (6 X
3): Enrico Scacchia (S) bat Mom-
cilo Eupelic ( You) k.-o. au 2e round.

Amateurs (3 X 3). - plume: Beat
Loop (Gebenstorf) bat Daniel Gem-
perle (Saint-Gall) arrêt au 2e round
sur blessure. René Wagner (Zurich)
bat Nejib Arjoun (Singen-RFA) aux
points. -Légers: Martin Lopp (Ge-
benstorf) bat Peter Niederfriniger
(Berne) aux points. - Sur-légers:
Ridvan Koeseoglu (Gebenstorf) bat
Walter Berli (Horgen) aux points. -
Lourds: Luigi Casertano (Horgen)
bat Milano Vujicic (Baden) aux
points. Andréas Anderegg (Frauen-
feld) et Thomas Marthaler (Zurich)
font match nul.

Championnats du monde d'hippisme à Dublin

Pour la cinquième fois, le titre de
champion du monde de saut d'obstacles
est revenu à l'Allemagne: à Dublin, où se
disputait la 10e édition du championnat
mondial, la victoire est revenue, à la
Royal Dublin Society Arena, au plus
jeune finaliste, Norbert Koof (26 ans).
Sobre, contrôlant parfaitement son pro-
pre cheval, Fire, et ceux de ses adversai-
res (la finale se déroulait selon la formule
de l'échange des chevaux);;le cavalier dç
Dusseldorf n'a commis aucune fauté
tout au long de ses quatre parcours
comprenant chacun dix sauts. Même le
Britannique Malcolm Pyrah, seul profes-
sionnel parmi les quatre prétendants, ne
put inquiéter l'Allemand, cependant que
le Français Michel Robert commettait

une erreur avec son propre cheval et que
le «cavalier local» le cpt Gerry Mullins,
ne parvenait pas à accéder au podium.

DES NERFS D'ACIER
Norbert Koof, le plus maître de ses

nerfs parmi les candidats au titre, ac-
complit quatre parcours parfaits, se per-
mettant même de remettre sa cravate en
place avant d'aborder le triple avec To-
werlands Anglezarke... Les 30,000 spec-
tateurs lui réservèrent une véritable ova-
tion à l'issue de son ultime obstacle, ce-
pendant que lui-même agitait sa bombe
en signe de joie. Le Britannique Pyrah
perdit toutes ses chances avec le cheval
de Michel Robert Idéal de La Haye
(deux fautes), Gerry Mullins fit une per-
che lors de chacun des quatre passages et
Michel Robert l'imita à trois reprises.
Un barrage fut nécessaire pour départa-
ger le Français de l'Anglais. Le second
passa sans encombre, poussant le Trico-
lore à la faute sur le triple.

Champion de RFA juniors 1972 et
1973, médaille de bronze aux Européens
avec la RFA en 1977, champion d'Eu-
rope par équipes en 1981, Norbert Koof
est le dixième cavalier à décrocher le ti-
tre mondial. L'ont précédé dans l'his-
toire du sport hippique: Francisco
Goyoaga (Esp., 1953), Hans-Gûnther
Winkler (RFA, 1954 et 1955), Raimondo
d'Inzeo (It, 1956, 1980), Pierre Jonqueres
d'Oriola (Fr, 1966), David Broome (GB,
1970), Hartwig Steenken (RFA, 1974) et
Gerd Wiltfane (RFA, 1978).

LES RESULTATS
Classement de la finale avec

échange de chevaux (480 M-8 obsta-
cles/10 sauts): 1. Norbert Koof (RFA)
0 pts (0 avec Fire, Towerlands Angle-
zarke, Rockbarton et Idéal de La Haye);
2. Malcolm Pyrah (GB) 12 pts + 0 au
barrage (8 avec Idéal de La Haye, 4 avec
Fire, 0 avec Towerlands Anglezarke et
Rockbarton, au barrage 0 avec Angle-
zarke); 3. Michel Robert (Fr) 12 + 8/
abandon au barrage (4 avec Idéal de La
Haye, Anglezarke et Fire, 0 avec Rock-
barton, 8/abandon au barrage); 4. cpt
Gerry Mullins (Irl) 16 pts (4 avec Angle-
zarke, Rockbarton, Idéal de La Haye et
Fire).

Saut relais: 1. Thomas Fuchs/W.
Carpets et Markus Fuchs/Truth Dia-
mond (S) 0/94"71; 2. Nick Skelton/Ca-
rat et John Whitaker/Charlie Angel
(GB) 4/93"74; 3. Bruno Candrian/Van
Gogh et Willi Melh êr/Trimpf Buur
(S) 8/99"21; 4. Duccio Bartalucci/Grand
Duc et Michèle délia Casa/Scarfell (It)
8/101"46; 5. Malcolm Cone/Jibber Jab-
ber et Ian Millar/Lucky Lion (Can)
8/102"91.

Deuxième saut relais: 1. Mark Las-
kin/Middleman et James Elder/Shaw-
line (Can) 0/96"13; 2. Kevin Bourke/
Touraliady et Jeff McVean/Hauskvana
(Aus) 0/102"98; 3. Anton Ebben/Jumbo
Design et Rob Ehrens/Oscar Drum (Ho)
0/105"57; 4. Malcolm Pyrah/Linke et
David Broome/Mr Ross (GB) 0/108"67;
5. Markus Fuchs/Insolvent et Tho-
mas Fuchs/Pen Duick (S) 3/118"20.
Puis: 13. Filippo Moyessoen/Adam et
WiUi Melliger/David (It, S) 8/114"31.

Le titre suprême au plus jeune

.La 44e édition du Bol d Or a réuni
quelque 500 équipages sur le parcours
traditionnel Genève - Le Bouveret - Ge-
nève. La victoire s'est jouée quasiment
au sprint et elle a souri à Altaïr X, barré
par Philippe Stern, lequel a du même
coup établi un nouveau record de la
grande traversée du Léman en 8 h.
40'01".

Classement: 1. Altaïr X 8 h. 40'01";
2. Oiseau Roc 8 h. 40'08"; 3. Grifo 9 h.
28'21"; 4. Killer Whale 10 h. 05'44"; 5.
Delirium lO h. 32'27".

Record au Bol d'Or

Lors de la journée de samedi

Avant-dernière épreuve des cham-
pionnats du monde de saut d'obsta-
cles à Dublin, le parcours de catégo-
rie S, barème A, en deux manches, a
permis de réduire le nombre des pos-
tulants au titre mondial de 20 à qua-
tre: Malcolm Pyrah (GB) avec To-
werlands Anglezark, Norbert Koof
(RFA) avec Fire, Michel Robert
(Fra) avec Idéal de La Haye et Gerry
Mullins (Irl) avec Calipso dispute-
ront dimanche la finale avec échange
de chevaux. Bruno Candrian a finale-
ment pris la huitième place avec Van
Gogh, manquant l'accession à la fi-
nale pour une «perche». Grand mal-
chanceux de la journée, le Français
Frédéric Cottier, leader avant cette
épreuve, second après la première
manche et finalement bouté hors des
quatre meilleurs après deux fautes
sur le second parcours.

Dernière épreuve qualificative
en deux manches: 1. Malcolm Py-
rah (GB), Towerlands Anglezark,
8,705 (0 + 4); 2. Norbert Koof
(RFA), Fire, 10,950 (0 + 0,75); 3. Mi-
chel Robert (Fra), Idéal de La Haye,
10,860 (0 + 0,50); 4. Gerry Mullins
(Irl), Rockbarton, 13,295 (0 + 0), les
quatre qualifiés pour la finale.

Le classement final des autres
concurrents: 5. Gilles Bertran de
Balanda (Fra), Galoubet, 14,575 (9 +
0); 6. Paul Schockemoehle (RFA),
Deister, 1,275 (0 + 0); 7. Frédéric
Cottier (Fra), Flambeau, 15,545 (4 +
8); 8. Bruno Candrian (Sui), Van
Gogh, 16,00 (4 + 0); 9. Graziano
Mancinelli (Ita), Gitan, 16,510 (8 +
0); 10. Melanie Smith (EU) 18,720 (4
+ 4); 11. James Elder (Can), Shaw-
line, 19,135; 12. Peter Leone (EU),
Ardennes, 20,110; 13. Michael Matz
(EU), Jet Run, 20,845; 14. Edgar-
Henri Cuepper (Bel), Cyrano, 22,720;
15. Nelson Pessoa (Bre), Larramy,
24,550; 16. Mark Laskin (Can), Da-
rhuraz, 27,285; 17. Bernie Traurig
(EU), Eadenvale, 32,325; 18. Hugo
Simon (Aut), Gladstone, 32,955; 19.
Luiz Felipe de Azevedo (Bre), Tambo
Nuevo, 33,920. Abandon à la 2e man-
che: John Whitaker (GB), Ryan's
Son.

Candrian éliminé



Nouveau record à la hauteur pour Gaby Meier
Championnat suisse interclubs d'athlétisme

Les championnats interclubs d'athlétisme conviennent bien à Gaby Meier. La charmante Bâloise a amélioré d'un centimètre le
record suisse de saut en hauteur. (Keystone)

La pluie et le vent ont considérable-
ment perturbé le tour préliminaire du
championnat suisse interclubs dans les
deux plus hautes catégories: malgré cela,
deux records suisses ont été battus du-
rant le week-end. La Bâloise Gaby Meier
a en effet franchi 1 m. 91 au saut en hau-
teur tandis que l'équipe féminine du TV
Unterstrass a totalisé à Zurich 9041
points, améliorant de 69 points le total
record d'Old Boys Bâle obtenu l'an der-
nier. Par ailleurs, Markus Ryffel
(13'48"60 au 5000 m.), Franz Meier
(50"91 au 400 m. haies) et Gaby Meier
encore (6 m. 26 à la longueur) ont établi
de nouvelles meilleures performances de
la saison. A noter enfin les' 46"89 du Lu-
cernois Marcel Arnold sur 400 mètres,
dans le même temps que l'Australien de
Lausanne Rick Mitchell était crédité de
46"62.
HIERARCHIE RESPECTÉE

Chez les messieurs, la hiérarchie enre-
gistrée la saison dernière a été respectée:
le LC Zurich, champion en titre, la ST
Berne et la TV Laenggasse disputeront
la finale, comme en 1981, BTV Aarau,
GG Berne et LV Winterthour le tour de
classement, Bruhl St-Gall, TV Unters-
trass et le néo-promu TV Olten le tour

de relégation en ligue nationale B. Chez
les dames par contre, trois surprises ont
été enregistrées: à Langenthal, la GGB a
écarté le LC Zurich du tour final, LC Tu-
ricum et ST Berne ont condamné BTV
Aarau et Bruhl St-Gall au tour de relé-
gation. C'est ainsi que le 18 septembre
prochain, Old Boys Bâle, champion en
titre, TV Unterstrass et GG Berne lutte-
ront pour le titre, LC Zurich, ST Berne
et LC Turim dans le tour de classement,
BTV Aarau, LC Bruhl St-Gall et le néo-
promu LV Langenthal contre la réléga-
tion. '
FORME ÉBLOUISSANTE

Sur le plan individuel, lia palme re-
vient incontestablement à Gabyv-
Meier. La jeune Bâloise (23 ans) a en
effet amélioré d'un centimètre son
record de Suisse, à St-Gall, le portant
à 1 m. 91. Gaby Meier a passé au pre-
mier essai 1 m. 75, 1 m. 80 et 1 m. 85,
avant de maîtriser 1 m. 89 à son deu-
xième essai et d'établir un nouveau
record à 1 m. 91 à sa première tenta-
tive. Elle devait par la suite échouer
à trois reprises à 1 m. 93. Mais la Bâ-
loise aura tout de même beaucoup
rapporté à son club puisqu'elle de-
vait par la suite franchir 6 m. 26 à la

longueur, meilleure performance de
la saison. Le Championnat suisse in-
terclubs convient décidément fort
bien à Gaby Meier: l'an dernier, c'est
au cours de la finale, le 12 septembre,
qu'elle avait porté son record de la
hauteur à 1 m. 90 et réalisé sa meil-
leure performance personnelle de la
longueur avec un bond à 6 m. 26...
RÉSULTATS PROMETTEURS

L'équipe féminine du TV Unterstrass,
qui a reçu le renfort cette année des
soeurs du Liechtenstein Maria et Helen
Ritter, a confirmé son rôle de favorite en
établissant un nouveau record de points

; avec un total de'$64x1 ï« Ipucernois Mar-
fecel* Arnold, qi^n t̂;̂ §:gue de vingt

ans, a pour sa part démontré un réel ta-
lent en courant ïè 400 m. en 46"89. Au-
cun athlète suisse n'est encore descendu
sous les 47 secondes cette saison. Quant
à Markus Ryffel, pour son premier 5000
mètres de Tannée, il a démontré sa forme
en courant la distance en 13'48"60.

Toujours au chapitre des performan-
ces individuelles, à signaler deux athlè-
tes: à Lausanne, l'Argovien Franz Meier
a établi une meilleure performance suisse
du 400 m. haies en 50"91 une demi-heure
seulement avant de remporter un 1500
mètres en l'54"96. Et à Genève, le re-
cordman suisse du décathlon Stefan Ni-
klaus a participé à un relais 4 X 100 mè-
tres très rapide, a lancé le poids a 15 m.
06 et a finalement amélioré sa meilleure
performance personnelle du lancer du
disque avec un net à 47 m. 04.

Lors des 100 km. de Bienne

La 24e édition des 100 km. de
Bienne s'est achevée par la victoire
inattendue de Peter Rupp, un vice-
directeur de banque de Langnau am
Albis âgé de 36 ans. Peter Rupp s'est
imposé en 6 h. 59'06, le troisième
meilleur temps jamais enregistré
dans l'épreuve biennoise, devant Ma-
rio Peca (Cortaillod) et le vainqueur
de l'an dernier, Fritz Steffen
(Bienne). Cette 24e édition, courue
en grande partie sous une pluie bat-
tante, a été particulièrement rapide:
ce sont en effet 35 concurrents qui
sont descendus sous les huit heures
(contre 17 l'an dernier).

A noter par ailleurs que l'Allemand
Helmut Urbach, vainqueur à sept re-
prises de la course, n'a pas terminé
l'épreuve, souffrant de douleurs aux
pieds. Par ailleurs, plusieurs concur-
rents ont déposé un recours après
l'arrivée contre le deuxième rang de
Mario Peca, ce dernier n'ayant ja-
mais figuré dans les classements in-
termédiaires. Finalement, après cont-
rôle, Peca a été confirmé à sa deu-
xième place.
RÉSULTATS

Messieurs: 1. Peter Rupp (Lan-
gnau am Albis) 6 h. 59'06; 2. Mario
Peca (Cortaillod) 7 h. 09'56; 3. Fritz
Steffen (Bienne) 7 h. 11'47; 4. Detlev
Kubandner (RFA) 7 h. 17'43; 5. Kurt
Ulmi (Killwangen) 7 h. 17'50; 6. An-
dréas Ostertag (Zumikon) 7 h. 18'03;
7. Urs Schupebach (Frenkendorf) 7 h.
19*11; 8. Hanspeter Roos (Wolhusen)
7 h. 20*47; 9. Gert Boldhaus (RFA) 7
h. 26*43; 10. Martin Winkelmann
(La Chaux-de-Fonds) 7 h. 2719.

Dames: 1. Sylvia Schneider
(Beme) 8 h. 54; 2. Josiane Goy

De manière surprenante, Peter Rupp
de Langnau a gagné les 100 km. de

Bienne. (Keystone)

(Nyon) 9 h. 06'; 3. Agnes Eberle (Zuz-
wil) 9 h.07*.

Deux victoires inattendues

Coupe Davis de tennis à Casablanca

En l'emportant par 5-0, les Suisses ont
parfaitement rempli leur contrat à Casa-
blanca face au Maroc. Les Suisses se sont
ainsi qualifiés pour les demi-finales de la
zone européenne A. Ils seront opposés à
l'Autriche, qui a battu à Vienne, l'Algé-
rie par 5-0.

Etonnants lors du premier jour, les
Marocains n'ont dimanche, pas posé le
moindre problème aux Suisses dans les
deux derniers simples. Sans Dupasquier,
parti à Wimhledon jouer les qualifica-
tions, la Suisse a fêté deux nouvelles vic-
toires.

Roland Stadler a battu Laimina par
6-4, 6-1, 7-5, alors que Heinz Gunthardt
s'est défait de Dlimi en trois sets égale-
ment (6-3,6-0,6-2).

SURPRENANTE RÉSISTANCE
Samedi déjà la Suisse avait assuré sa

qualification. Après les deux succès en
simple d'Ivan Dupasquier et Heinz
Gunthardt la veille, Markus et Heinz
Gunthardt ont remporté le double face à

Omar Laimina et Mohamed Dlimi 8-6,
7-5, 6-2. Menant 3-0, les Helvètes ont
d'ores et déjà obtenu le droit d'affronter
l'Autriche et demi-finale. Les Autri-
chiens mènent en effet par 3-0 face à
l'Algérie.

Les frères Gunthardt connurent quel-
ques problèmes en début de rencontres
avec les Marocains, perdant à deux re-
prises leur service, avant de réussir à leur
tour deux breaks et de remporter la
manche 8-6. Par la suite, les deux Suisses
ne concédaient plus la moindre mise en
jeu et battaient en trois manches des
Marocains qui leur avaient offert une
surprenante résistance durant deux sets.

RÉSULTATS
Roland Stadler (S) bat Omar Lai-

mina (Mar) 6-4, 6-1, 7-5. Heinz Gunt-
hardt (S) bat Mohamed Dlimi (Mar)
6-3, 6-0, 6-2. Double: Heinz et Markus
Gunthardt battent Omar Laimina -
Mohamed Dlimi 8-6,7-5,6-2.

Contrat rempli pour la Suisse

GP de Formule 1 au Canada à Montréal

Un gravé accident a été enregistré
au départ du Grand Prix du Canada,
sur le circuit Gilles Villeneuve, à
Montréal. Le Français Didier Pironi
(Ferrari), installé en «pole-position»,
n'a pas pu démarrer. Sa voiture a été
heurtée par l'Osella du Milanais Ric-
cardo Paletti (24 ans), lequel s'ali-
gnait pour la première fois dans un
Grand Prix de formule un. Coincé
dans sa voiture à moitié coupée en
deux, Paletti n'a pu être dégagé
avant que sa monoplace ne prenne
feu. On a pu finalement l'extraire de
son habitacle et le transporter à l'hô-
pital ou il est décédé des suites de ses
blessures.

Plusieurs autres voitures s'étant
accrochées, la course a été aussitôt
arrêtée. Le nouveau départ s'est
donné vers 23 h. 30 (heure suisse).
TÉMOINS IMPUISSANTS

Le Brésilien Raul Boesel, qui se trou-
vait devant Riccardo Paletti sur la grille "
de départ, a expliqué comment U avait
vu et vécu ces minutes dramatiques:
«J'étais en 21e position, juste devant
Paletti. Nous étions loin derrière Pi-
roni et nous n'avons rien vu. Lorsque
j'ai aperçu la Ferrari arrêtée devant
moi, je n'ai pu l'éviter. Je me suis
porté â gauche mais j'ai accroché la
roue arrière de la voiture de Pironi.
Ma suspension a cassé. Paletti s'est
encastré dans la Ferrari. Pironi a

bondi hors de sa voiture. Nous nous
sommes précipités vers l'Osella de
Paletti mais elle a immédiatement
pris feu».

Les extincteurs furent tout de suite en
action mais il leur fallut près de deux mi-
nutes pour venir à bout des flammes tan-
dis que le pilote était immobile dans le
brasier.

Les sauveteurs ont eu ensuite besoin
de 22 minutes pour extraire le malheu-
reux pilote de son habitacle et l'installer

- dans l'hélicoptère.
CRUELLE IRONIE

Le directeur du service médical du
Grand Prix du Canada devait annoncer
en début de soirée que Riccardo Paletti
n'avait pas survécu à ses blessures (hé-
morragie massive au niveau du thorax et
de l'abdomen).

C'est la première fois qu'il tentait sa
chance en formule 1. Arrivé au plus haut
niveau de la compétition automobile
cette année, Riccardo Paletti avait
réussi à se qualifier pour le Grand Prix
de San Marin mais son embrayage grillé
(cruelle ironie quand on sait que c'est la
même mésaventure qui est arrivée à Pi-
roni à Montréal et a causé indirectement
l'accident) ne lui avait pas permis de
faire un mètre et il avait abandonné.

A Détroit, la semaine dernière, il avait
également qualifié son Osella mais il
avait cassé son moteur pendant le tour
de chauffe et il n'avait pu prendre le dé-
part.

Le second départ, qui devait avoir lieu
sans encombre, fut finalement donné à
24 voitures.

Dès le premier tour, Guerrero (Ensign)
et Henton (Tyrrell) sortaient de la piste.
Au tour suivant, Giacomelli (Alfa Ro-
meo) et Mansell (Lotus) s'accrochaient.
Victime d'une fracture d'un bras, Man-
sell devait être hospitalisé. Il ne restait
plus que vingt voitures en course et
après dix tours, le Brésilien Nelson Pi-
quet (Brabham) occupait la tête du clas-
sement devant deux autres bolides à mo-
teur turbocompresse, les Renault de
René Arnoux et d'Alain Prost.

Finalement le Grand Prix de Montréal
a été remporté par le Brésilien Nelson
Piquet devant l'Italien Riccardo Patrese.

Balmer malchanceux
A Biella, en Italie, au cours d'une

épreuve du championnat d'Europe des
rallyes, le Valaisan Jean-Marie Carron a
remporté la deuxième manche du cham-
pionnat suisse au volant d'une Porsche
Turbo. Au classement général de ce
championnat, Carron occupe la première
place avec le Neuchâtelois Jean-Pierre
Balmer, second à Biella malgré un acci-
dent qui lui a coûté six minutes.

Accident mortel dès le départ

Aux Gieneyeys-svir-Goffrane
Joli succès

Deux orages le samedi, deux orages le
dimanche. Les joueurs de pétanque qui
s'étaient déplacés les 5 et 6 juin derniers
aux Geneveys-sur-Coffrane afin de parti-
ciper aux concours internationaux en
doublettes mis sur pied par le club local,
La Geneveysanne, n'auront pas été trop
surpris par les caprices de la météo. Car
la chaleur qui régnait sur le Val-de-Ruz
en ce premier week-end du mois de juin
était à coup sûr annonciatrice de pluie.

Concours principal du samedi (37
équipes): 1. Pierre Matthey - Claude
Melano (La Bricole); 2. José Martinez •
Gabriel Scrima (mitigé); 3. Charles Her-
mann • Jean Allaz (La Bricole); 4. Jo-
siane Bonny • Hanna Evard (La Bri-
cole).

Concours principal du dimanche
(37 équipes): 1. Malte von Dincklage •
Odette von Dincklage (Les Meuqueux);
2. Severino Patrizzi - Mario Di Sabatino
(La Bourdonnière); 3. Denis Brahier •
Thierry Brahier (La Bricole); 4. Eric Co-
ronati - Serge Menini (Audincourt).

BjJ Pétanque 

Cornu vainqueur
Associé chacun à un partenaire

français, les Suisses Jacques Cornu
et Michel Frutschi ont pris les deux
premières places de la manche du
championnat du monde d'endurance
disputée sur le Nuerburgring.
Cornu-Chemarin, sur Kawasaki, ont
précédé Frutschi-Fau sur Honda.

Faute de place-
Faute de place, nous avons dû

renvoyer à une prochaine édition
le reportage concernant la Fête
cantonale des jeunes gymnastes â
Travers.
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12e Prix Clairvue pour amateurs à La Chaux-de-Fonds

Frigorifiés, trempés jusqu'aux os, les
43 coureurs ayant terminé, dimanche
matin, le 12e Prix Clairvue pour ama-
teurs ont démontré un courage de tous
les instants. En effet, pour l'épreuve, or-
ganisée parfaitement par le Vélo-Club
chaux-de-Fonnier Les Francs-Coureurs,
les conditions météorologiques sont ve-
nues tout gâcher. Par un temps à ne pas
mettre un cycliste dehors, 90 partici-
pants sur quelque 130 inscrits ont pris le
départ. Cent-dix kilomètres plus loin, les
organismes les plus résistants se sont im-
posés. A l'arrivée, sise dans la légère
montée menant au parc des Crêtets,
Franz Andrey du RRC Berne a pris le
meilleur sur son dernier compagnon

d'échappée Daniel Bloesch de l'ACN
Yverdon.

Partis à 7 h. 30 du boulevard de la Li-
berté, les concurrents, parmi lesquels les
meilleurs amateurs du pays, se sont af-
frontés sur la boucle La Chaux-de-Fonds
- La Sagne - Les Ponts-de-Martel - La
Grande Joux - Le Quartier - La Chaux-
du-Milieu - La Brévine - Le Cerneux-Pé-
quignot - Le Locle - La Chaux-de-Fonds.
Les deux tours de ce circuit de 55 kilo-
mètres ont provoqué de sérieux dégâts
parmi le peloton. Le froid et la pluie se
sont chargés de durcir une course déjà
passablement sélective de par son tracé.
Les abandons n'ont pas manqué puisque

43 coureurs sont parvenus jusqu'à l'arri-
vée contre 93 au départ.

DE LA RÉSISTANCE
En raison des conditions atmosphéri-

ques, la course s'est effectuée par élimi-
nations. Les organismes des coureurs ont
terriblement souffert.

C'est dans les bosses menant à La Bré-
vine lors du second passage que la pre-
mière décision est intervenue. Deux
groupes de trois et quatre coureurs ont
faussé compagnie au peloton afin de re-
venir sur un échappé. Après la jonction,
peu après La Brévine, les huit hommes,
profitant du vent favorable, se sont em-
ployés à creuser l'écart. Ce dernier a
passé de 22 secondes au Cerneux-Péqui-
gnot à 32" à la gare du Col-des-Roches
puis à 42" au bas du Crêt-du-Locle. Dans
cette ultime difficulté et lors des derniers
kilomètres, le tempo soutenu des cou-
reurs les plus résistants s'est chargé de
faire voler en éclats le groupe de tête.

Finalement, le Bernois Franz Andrey
a puisé dans ses dernières ressources
pour devancer à l'arrivée, jugée à proxi-
mité du Parc des Crêtets, l'Yverdonnois
Daniel Bloesch. Félix Kissling de Gur-
gen, Urs Hofstetter de Burglen, Adrian
Bitterli de Berne sont venus prendre les
places d'honneur à quelques poignées de
secondes du vainqueur.

Franz Andrey de Berne a battu Daniel Bloesch d'Yverdon à l'arrivée du Grand Prix
Clairvue pour amateurs à La Chaux-de-Fonds. (Photo Schneider)

1. Franz Andrey, Berne, 2 h. 53'
(38,160 kmh); 2. Daniel Bloesch, Yver-
don, même temps; 3. Félix Kissling,
Gunzgen à 10"; 4. Urs Hofstetter, Bur-
glen, même temps; 5. Adrian Bitterli,
Berne, à 30"; 6. Martin Aebischer,
Bienne, à 35"; 7. René Schiegg, Soleure,
même temps; 8. Jean-Paul Furlan, Ge-
nève, même temps; 9. Philippe Garufi,
Genève, à l'15; 10. Roger Picard, Colom-

bier, même temps. Puis: 19. Daniel Ber-
ger (La Chaux-de-Fonds) à 2'05; 24.
Jean-Claude Vallat (La Chaux-de-
Fonds) à 3'35; 27. Patrick Schneider (Co-
lombier) à 4'20; 40. Christian Fatton
(Fenin) à 18*45; ' 41. Guermann Eschler
(Le Locle), même temps.

Grand prix de la montagne: Félix
Kissling, Gunzgen.

Laurent GUYOT

Par un temps à ne pas mettre un cycliste dehors !

Succès de Vinzens à Pîaifnau
Dans des conditions épouvantables

Dans des conditions épouvantables,
Christian Vinzens a remporté l'épreuve
de Pfaffnau, disputée sur 153 km. et ré-
servées aux élites. Vinzens s'est imposé
au sprint devant Hanspeter Roth. Ces
deux coureurs avaient devancé de 11 se-
condes un petit groupe réglé au sprint
par Daniel Wyder.

Christian Vinzens a été le grand ani-
mateur de cette épreuve. Il partait déjà
dans le deuxième tour - la course en
comprenait neuf - avec Stefan Maurer et
Heinz Luternauer. Après l'abandon de
Maurer au 4e tour, Hanspeter Roth re-
venait sur les deux échappés au septième
tour. Vinzens et Maurer portaient une
accélération dans le dernier tour, qui
leur permettait de terminer seuls.

Les résultats - Elites: 1. Christian
Vinzens (Coire) 4 h. 02'42" (moyennne
37,824 kmh.); 2. Hanspeter Roth (Pfaff-
nau) même temps; 3. Daniel Wyder
(Waedenswil) à 11"; 4. Marco Vitali
(Mendrisio); 5. Kilian Blum (Pfaffnau);
6. Richard Trinkler (Sirnach); 7. Hans
Reis (Pfaffnau); 8. Niklaus Ruttimann

(Altenrhein); 9. Bernard Voillat (Dam-
phreux); 10. Fabian Fuchs (Langenthal);
11. Heinz Luternauer (Pfaffnau) même
temps.

Amateurs (119 km.): 1. Stefan Joho
(Wohlen) 2 h. 58'28"; 2. Amo Kuttel
(Wohlen) même temps; 3. Markus Stei-
ger (Winterthour) à 24"; 4. Raymond
Joël (Carouge); 5. Urban Wymann (Neu-
hausen); 6. Omar Pedretti (Mendrisio)
même temps.

Juniors (85 km.): 1. Andréa Bellati
(Mendrisio) 2 h. 09'44"; 2. Boris Flucki-
ger (Bienne) même temps; 3. Fabio
Alippi (Mendrisio) à l'IO".

Dames (31,2 km.): 1. Rosemarie
Schatzmann (Hausen) 50'26".

Nageurs et organisateurs se sont mouillés

DOUBLÉ ZURICHOIS
La pluie n'a en effet pratiquement

cessé de tomber durant toute l'épreuve
dont seul le départ se donna sous le so-
leil. En plus il faisait froid. La tempéra-
ture de l'air descendit à six degrés vers 7
heures dimanche matin tandis qu'elle
était en moyenne de huit durant la nuit.
L'eau par contre varia très peu et resta à
une température moyenne de 23 degrés.
La première équipe de Winterthour
garda la tête de l'épreuve de bout en
bout, s'installant au commandement dès
la première traversée du bassin.

Au second rang se trouve la seconde
garniture du club suisse alémanique
composé de dames uniquement. C'est
donc le succès total pour ces nageurs qui
s'imposent aussi bien dans la catégorie
hommes que dames.

Au troisième rang on découvre avec
une agréable surprise la première équipe
du Locle-Natation qui s'impose du
même coup en catégorie mixte devant
Onex, vainqueur l'an dernier et qu'on
pouvait attendre à cette place.

Suite des informations
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10e édition des 24 Heures nautiques du Locle

Au moment du départ.

Après 12 heures de course aux environ
de trois heures du matin on pouvait en-
core penser que le record des 24 Heures
nautiques détenu par les Swim Boys de
Bienne depuis 1980 (106 km. 700) allait
être battu, par l'équipe masculine du SC
Winterthour qui a d'ailleurs remporté la
dixième édition de cette épreuve d'endu-
rance. A 23 heures, les nageurs accu-
saient un retard de 200 mètres par rap-
port au résultat des Biennois. Quatre
heures plus tard, ils disposaient même
d'une avance de 200 mètres. Mais ils ne
parvinrent finalement pas à le faire tom-
ber totalisant la distance de 105 kilomè-
tres. Les concurrents de Winterthour ef-
fectuèrent des plus longs relais, ce qui fit
quelque peu baisser la moyenne mais ils
durent surtout nager dans de difficiles
conditions météorologiques.

Parmi les trois formations locloises na-
geaient de très jeunes nageurs, Pablo
Matthey et Gilles Binetruy nés tous
deux en 1970. En tête du classement gé-
néral individuel on trouve Nicole
Schrepfer, championne suisse de nage li-
bre sur 400 et 800 mètres, sélectionnée
pour les prochains championnats du
monde qui auront lieu en Amérique du
Sud.- (Texte et photo jcp)

CLASSEMENT GÉNÉRAL FINAL
--4^SC Winterthour I, 105 km. (vain-

queur messieurs); 2. SC Winterthour II,
104 km. 400 . (vainqueur dames); 3. Le
Locle-Natation I, 90 km. 400. (vainqueur
mixte); 4. JN Onex I, 84 km. 300, mixte;
5. CN-Pontarlier, 83 km. 100, mixte; 6.
JN Onex II, 77 km. 100, messieurs; 7. Le
Locle-Natation II, 75 km. 500, mixte; 8.
Le Locle-Natation III, 71 km. 300,
mixte; 9. JN Onex III, 69 km. 400, da-
mes; 10. CN-La Chaux-de-Fonds, 68 km.
800, mixte.

CLASSEMENT GÉNÉRAL
INDIVIDUEL

1. Nicole Schrepfer, 26 km.; 2. Marcel
Krist, 25 km. 600; 3. Martin Bartsch, 23
km.; 4. Peter Muller, 20 km. 800; 5. Ca-
role Brook, 20 km. 700 tous du SC Win-
terthour.

Challenge de l'Amitié
Deuxième place romande

Le traditionnel match triangulaire du
Challenge de l'Amitié, réunissant des sé-
lections de Franche-Comté, du Wurtem-
berg et de Suisse romande (nageurs de 11
à 16 ans), s'est déroulé à Vevey, dans des
conditions difficiles. Pluie et froid ont en
effet perturbé les diverses compétitions.
Malgré ce handicap, le niveau d'ensem-
ble des performances enregistrées peut
être qualifié de satisfaisant.

Comme l'an dernier, c'est la sélection
du Wurtemberg qui s'est imposée, avec
un total de 350 points, contre 284 à celle
de Suisse romande et 238 à celle de Fran-
che-Comté. La sélection suisse romande
était composée de nageurs de La
Chaux-de-Fonds (2), Genève Natation
(16), Lahcy (4), Morges (1), Neuchâtel
(1), Nyon et Vevey (5).

Samedi dans Porrentruy - Zurich

Le Zurichois de Winterthour Ri-
chard Trinkler est décidément parti-
culièrement à l'aise dans la course
Porrentruy-Zurich, qu'il a enlevée
pour la cinquième fois après 1976, 77,
78 et 1981. Il s'est imposé au sprint,
sur le vélodrome d'Oerlikon, après
230 km de course, devant Jûrg
Bruggmann et Urs Zimmermann.
Trinkler a ainsi fêté son troisième
succès important de la saison, après
le tour du Gerzensee et le tour du lac
Léman.

Après 16 km déjà, dans la première
des six côtes du parcours, celle des
Rangiers, un groupe de huit coureurs
se détachait. Il comprenait Urs Zim-
mermann, qui dictait l'allure, Trin-
kler, Bruggmann, Luchs, Imboden,
Blum, l'Allemand Helmut Nuts et le
Valaisan Cretenand. Cette échappée
allait être la bonne. Cretenand était
rapidement lâché, mais les fuyards
augmentaient régulièrement leur
avance, qui atteignit un maximum de
5'15 à Olten, après 104 km. Quarante
kilomètres plus loin, seuls cinq hom-
mes demeuraient en tête, Nuts et
Blum ayant été lâchés. Une nouvelle
attaque de Zimmermann faisait lâ-
cher prise à Luchs et Imboden. Trois
coureurs se présentaient ensemble
sur l'anneau d'Oerlikon, où Trinkler
ne laissait aucune chance à ses
compagnons d'échappée.

Classement: 1. Richard Trinkler
(Winterthour) 230 km en 5 h. 25'16

(42,426 km/h); 2. Jûrg Bruggmann
(Bichofszell); 3. Urs Zimmermann
(Muehledorf), tous même temps; 4.
Stefan Maurer (Schaffhouse) à 26";
5. Jûrg Luchs (Hofstetten) à 35"; 6.
Heinz Imboden (Langenthal), même
temps; 7. Hans Ledermann (Meilen)
à l'27; 8. Ueli Rottler (RFA); 9. Wer-
ner Stutz (Wohlen), 10. Urs Graf
(Balgach); 11. Hanspeter Hofmann
(Frauenfeld); 12 Rolf Senti (Binnin-
gen); 13. Karl Tresch (Wallisellen);
14. Daniel Wyder (Zurich); 15. Hans
Reis (Pfaffnau), tous même temps.

Glassement du Grand Prix
ARIF: l.GS Allegro 56 points; 2.
Bianchi 48; 3. GS Wùthrich 41. -
Classement intermédiaire: 1. GS
Krapf 516; 2. Bianchi 418; 3. Allegro
347; 4. Peugeot 305; 5. Gippingen
300.

Autres résultats
• Tour du Haut-Lac pour ju-

niors: Ire étape, Monthey - Mon-
they sur 109,5 km: 1. Philippe Grivel
(Genève) 3 h. 00*31; 2. Ali Dridi
(Echallens), même temps; 3. Thierry
Schopfer (Neuchâtel), même
temps. - 2e étape contre la montre
sur 9,5 km à Monthey: 1. Grivel
14*01; 2. Maurice Fluckiger (Bienne)
14'07; 3. Pascal Richard (Orbe) 14'08.
- Classement général: 1. Grivel 3 h.
14'22; 2. Fluckiger 3 h. 14'38; 3. Ri-
chard 3 h. 14*39; 4. Dridi et Daniel
Galli (Bienne) 3 h. 14*55. 61 partants.

Cinquième succès de Trinkler

... naturellement
44-13862

Cynar- le bitter apéritif à base d'artichauts

Au Tour du Luxe b̂^puig;

une semaine après son succès aans le
Tour d'Italie, Bernard Hinault a rem-
porté le Tour du Luxembourg. Au classe-
ment final, le Breton devance le Hollan-
dais Hennie Stamsnijder de 31 secondes.
La dernière étape de ce tour open a été
remportée par le Tchécoslovaque Vladis-
lav Ferebauer.

Troisième étape, Esch-sur-Alzette
- Echternach (178 km. 600): 1. Vla-
dislav Ferebauer (Tch) 4 h. 47'29"; 2.
William Tackaert (Bel) à 13"; 3. Claude
Criquelion (Bel) à 31"; 4. Raimund Dit-
zen (RFA); 5. Hennie Kuiper (Hol); 6.
Bernard Hinault (Fr), même temps.

Classement final: 1. Hinault 19 h.,
47'11"; 2. Hennie Stamsnijder (Hol) à
31"; 3. Igor Bokov (URSS) à l'20"; 4.
Acacio da Silva (Por) à 2'33"; 5. Fere-
bauer à 5'08"; 6. Tackaert à 5'21".

Hinault sans problème

Dans la région lausannoise

Les cadets se retrouvaient dimanche
sur la Riviera vaudoise à l'occasion du
Grand Prix de Chailly. Au terme des 55
km. de l'épreuve, c'est le jeune espoir de
Fleurier Arthur, Vantàggiato. ,qui .s'est
imposèVE a<en effet battu ausprinfeses 9
compagnons d'écappée, l'arrivée est à ju-
ger au sommet d'une côte de 500 m. à
12%. Après un succès à l'omnium de
l'Union cycliste neuchâteloise, où il a
remporté toutes les manches, le coureur
du VC Val-de-Travers s'impose pour la
première fois de la saison sur le plan na-
tional et ceci, lors de la course la plus
dure depuis le début de l'année. Samedi
prochain Vantàggiato sera au départ du
prix de la Vallée de Joux. Il devra de
nouveau y jouer les premiers rôles.

Prix de Chailly (54 km,): 1. Arthur
Vantàggiato (Fleurier) 1 h. 39'40"; 2.
Pascal Lachaux (Genève); 3. Kilian
Buchmuller (Binningen); 4. Bolliger
(Unterkappelen); 5. Zanichelli (Mon-
they) tous même temps; puis 16. G.
Froidevaux (La Chaux-de-Fonds) à
47"; 47. E. Belleri (Couvet) à 14'45".

(phw)

Jeune Fleurisan
à l'honneur

Dans le Jura
Promotion en 1ère ligue: Concordia

- Bûmpliz 1-0.
Promotion en 2 me ligue:

Grosshôchstetten - Aegerten 0-2; Durre-
nast - Aurore II 6-2; Victoria Berne - De-
lémont II 2-2; Aile - Berthoud II 2-1.

Finale juniors B: Bienne - Oster-
mundigen 4-1.

Finale juniors C: Gummlingen - Au-
rore 2-1; Bure - Rapid 1-8.

SONCEBOZ CHAMPION
EN 4e LIGUE
Demi-finales: Bure - Courtételle II 2-1;
Sonceboz - Moutier II 0-0. Sonceboz
vainqueur aux tirs de penalties.

Finale: Sonceboz - Bure 2-2. Sonce-
boz s'impose à nouveau dans l'épreuve
des penalties.

Au FC Le Locle
Présidence vacante

Jeudi dernier, le FC Le Locle a
tenu ses assises annuelles. Un impor-
tant changement est intervenu à la
présidence de la société sportive. En
effet, M. Pierre Castella a passé la
main après de nombreuses années
passées à la tête du club.

Le poste de président est resté va-
cant malgré l'assemblée. Vice-prési-
dent, M. J.-P. Franchon assurera l'in-
térim jusqu'à la découverte de l'«oi-
seau rare». Nous reviendrons plus en
détail sur ces assises annuelles dans
une prochaine édition mais en page
régionale. (1g) t
A la bourse des transferts
Maccini à Neuchâtel Xamax

L'attaquant de l'AC Bellinzone San-
dro Maccini (24 ans) a signé un contrat
de deux ans avec Neuchâtel Xamax.
• Onex. Match international féminin:

Suisse B - Italie B 3-2 (0-1).

WA Football
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Renault 18: Renault 18 GTL: Renault 18 automatic:
1397 cm3,64 ch,Fr. l3 390.- 1647 cm\ 73,5 ch, Fr. 15 550.- 1647 cm-1,96 ch, Fr. 16 950.-)mjm 

lll Renault 18 GTX: Renault 18 GTD: Renault 18 Turbo: Renault 18 Break:
;: . f§|P 1995 cm3, 104 ch, Fr. l7 700.- 2068 cm^ Diesel, 66,5 ch,Fr. 18 390.- 1565 cm3 Turbo, 110 ch, Fr. 19 950.- 1397 cm\ 64 ch,Fr. l3 950.-

îjl Renault 18 GTL Break: Renault 18 Break automatic: Renault 18 TX Break: Renault 18 GTD Break:
1647 cm3, 73,5 ch, Fr. 16 525.- 1647 cm3, 96 ch, Fr. 17 900.- 1995 cm3.104 ch, Fr. 17 775.- 2068 cm3 Diesel , 66,5 ch , Fr. 19 290.-
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LE CAFÉ MÉTROPOLE
Léopold-Robert 80, La Chaux-de-Fonds

vous offre tous les jours depuis le 14 juin 1982,
dès 17 h. 15, le

MUNDIAL 82
sur grand écran

48119

Le home d'enfants «Maison du Jura» (Jura
bernois), cherche . ..

éducateur(trice)
diplômé(e)

intéressé(e) à travailler avec des enfants mentale-
ment handicapés, éducables sur le plan pratique.

Traitement: selon barème cantonal.
Entrée en fonction: 1er septembre 1982 ou date à
convenir.

Les postulations avec curriculum vitse seront adres-
sées à la Société du home d'enfants «Maison du
Jura», Sonrougeux 10, 2710 Tavannes, jusqu'au
31 juillet 1982.

De plus amples renseignements peuvent être obtenus au
(032) 96 1 7 76 heures des repas, jusqu'au 1.7.1982.

80-32433

A vendre moto

SUZUKI ER 125
neuve, 150 km. Couleur jaune canari.
Valeur Fr. 2 800.- cédée Fr. 2 300.-
Tél. (039) 31 15 89 48225
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LES ROCHETTES
Fermé le lundi

18216

fcJUjLu Ligue neuchâteloise
I I contre le cancer

Cité universitaire Neuchâtel
Clos-Brochet 20

Jeudi 17 juin 1982
Assemblée administrative, 19 h. 45 (salle 4)

Conférence publique, 20 h. 30 (grande salle)

par le

Prof. Dr H. P. Wagner
de la Clinique et Policlinique pédiatriques universitaires de

l'Hôpital de l'isle à Berne

Le cancer de l'enfant
est-il fréquent ?

Peut-on le guérir ?
L'exposé suivi d'une discussion traitera les points suivants:

— fréquence '
— types et localisations
— différences adultes-enfants
¦— phases d'une maladie cancéreuse
— moyens thérapeutiques et coopération
— rôle des parents
— que sait, que pense l'enfant
— séquelles tardives: intégration, réhabilitation
— recherches et avenir. 47457

L'annonce, reflet vivant du marché

GARAGE - CARROSSERIE DE L'EST
P. Visinand - La Chaux-de-Fonds

Est 31 - Téléphone (039) 23 51 88

MAGNIFIQUES
OCCASIONS

.10 voitures de 1171 à 1985 cm3

expertisées + garantie de Fr. 4 500.- à Fr. 15 000.-

Facilités de paiement r Ouvert le SAMEDI toute la journée
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Le baisser de rideau s'est avéré plaisant
LNB: malgré un violent orage sur les Trois-Chênes

• CS CHÊNOIS -
FC LA CHAUX-DE-FONDS 2-3
L'importance de l'enjeu pour le CS

Chênois n'a rien gâché. Le baisser de ri-
deau s'est avéré plaisant sur le stade des
Trois-Chênes malgré un violent orage.
Pourtant les entraîneurs ont tiré des
conclusions fort différentes à l'issue de
cette dernière rencontre de championnat
1981-82.

par Laurent GUYOT

Dans un vestiaire annexe, Pierre-
Alain Mabillard a admis son échec. Ses
dirigeants ne se sont même pas appro-
chés de lui pour parler avenir. L'ancien
joueur de LNA s'est annoncé partant.
Des pourparlers ont commencé avec un
club de 2e ligue genevoise pour un poste
d'entraîneur-joueur.

De son coté, Lino Mantoan s est mon-
tré satisfait de cette dernière victoire de
prestige et du bilan du 2e tour. «Nous
avons été plus efficaces moins perméa-
bles et réalisé trois points de plus que
lors des 15 premières rencontres».

Malgré un terrain détrempé, cet ul-
time match a plu par le brio technique
affiché par des joueurs comme Gourcuff ,
Castella, Ripamonti. Contrariée par la
violente averse, la première mi-temps
s'est disputée sur un tempo soutenu.

Le CS Chênois a payé un lourd tribut
aux éléments perturbateurs. Les chocs
fortuis se sont multipliés. Deux joueurs
genevois ont quitté la pelouse avant le
thé. La pommette droite enfoncée et
commotionné dans une malheureuse col-
lision avec De La Reussille, Mouny est
sorti dès la 12e minute. Capitaine coura-
geux, Christian Rufli a tenu jusqu'à la
44e minute après un télescopage avec

CHÊNOIS: Burren, Hochstrasser;
Barras, Rufli  (44' Dranci), Pizzi-
natto; J.-P. Fernandez, Mouny (12'
Russo), Michel; Riner, Weber, Cas-
tella.

LA CHAUX-DE-FONDS: Laubli;
Mundwiler; Salvi, Meier, De La
Reussille, Jaquet, Ripamonti, Gour-
cuff, Laydu; Vera (59' Vergère), Du-
viliard.

ARBITRE: M. Willy Hanni de
Cugy

SPECTATEURS: 550.
BUTS: 47' Laydu (0-1), 63' Laydu

(0-2), 65' DuviUard (0-3), 66' Russo (1-
3) 71' Russo (2-3).

NOTES: Stade des Trois-Chênes,
pelouse grasse et détrempée, La
Chaux-de-Fonds sans Hohl, Capraro
et Jaccard Avertissement à Russo
(63'). 

Mundwiler (23e). Ces sorties prématu-
rées se sont avérées lourdes de consé-
quences.
RESSORT CASSÉ

«Nous avons été catastrophiques»
s'est exclamé Pierre-Alain Mabillard de-
vant les journalistes. A l'analyse, l'en-
traîneur chênois a tout de même relevé
les mérites des visiteurs. «Si nous avons
été mauvais c'est aussi parce que La
Chaux-de-Fonds est restée une bonne
équipe et que le ressort a cassé, pour
nous, avec la défaite subie à Mendrisio».

Incontestablement la formation gene-
voise est apparue beaucoup plus pâle que
lors de son apparition en avril dernier à
La Charrière. Les blessures de Mouny et
Rufli n'ont, bien entendu, rien arrangé.
Seul Castella s'est montré égal à lui-
même. Obligé de palier à la défection du
distributeur Mouny, Rolf Riner a subi la
loi, tout comme J.-P. Fernandez et Mi-
chel, du milieu de terrain chaux-de-fon-
nier.

L'absence de Laurent Jaccard (infec-
tion dentaire) a poussé Lino Mantoan à
jouer avec deux attaquants de pointe
seulement. L'astuce tactique s'est tout
de même révélée payante en raison du
marathon effectué par les hommes du
milieu de terrain. Sr'Jean^Marc Jaquet a
travaillé de manière assez défensive uni-
quement, Adriano Ripamonti, François
Laydu et Christian Gourcuff se sont re-
trouvés, plus souvent qu'à leur tour, au
four et au moulin.

Les deux premiers buts, parfaitement
identiques, ont vu, à. l'origine, des relais
entre Gourcuff et Laydu. Ce dernier, à
chaque fois, s'est retrouvé seul derrière
la défense genevoise. Celle-ci, après avoir
trouvé le remède, a profité des montées
communes des trois demis pour créer le

Christian Gourcuff (au centre en blanc) et François Laydu (à droite se sont entendus
comme larrons en foire pour donner un avantage prépondérant

au FC La Chaux-de-Fonds. (Photo Schneider)
danger dans les 16 mètres chaux-de-fon-
nier. Le club local est revenu fort en fin
de partie.

La tactique, valable en certaines occa-
sions, a provoqué des fatigues importan-
tes chez les joueurs «jaune et bleu». En
plus du marathon des demis les atta-
quants sont obligés de courir beaucoup
plus pour déchirer le rideau défensif. Sur
l'ensemble d'un championnat, plusieurs
équipes ont connu des sérieuses déconve-
nues avec ce système.

Tout n'est pas dit en ce qui concerne le
visage du FC La Chaux-de-Fonds pour la
saison 1982-83. Des inconnues ont sub-
sisté après l'ultime rencontre en raison
de l'absence, pour cause de service mili-
taire, du président Bosquet. Lino Man-
toan est opposé à de profonds boulever-
sements. L'entraîneur a demandé un mi-

lieu de terrain offensif et un centre-
avant.

Le contingent ne devrait pas subir de
modifications à l'exception des départs
de Gourcuff (entraîneur-joueur à Lo-
rient) et Vergère (probablement à Mon-
they). En défense, Francis Meyer a dé-
montré ses qualités lors des dernières
rencontres. A Genève, le stopper s'est
chargé de mettre sous l'éteignoir l'ex-
Servettien et actuel buteur du CS Chê-
nois Weber. Au bénéfice d'une bonne dé-
tente et d'une anticipation excellente, le
jeune Chaux-de-Fonnier (20 ans) a
trouvé une entente avec André Mundwi-
ler. Son coéquipier de la II, Denis De La
Reussille est resté plus discret face à
Castella. Enfin , Michel Vera a choisi la
solution de la sagesse en restant fidèle au
FC La Chaux-de-Fonds.

Feu vert au champion neuchâtelois !
Finales de promotion en Ire ligue

• CENTRAL FRIBOURG - BÔLE 1-1
Partant sans grandes ambitions

dans les matchs de finales de promo-
tion en Ire ligue, le FC Bôle est
promu à l'issue de deux rencontres
déjà. Les plus fervents supporters du
champion cantonal neuchâtelois ont
été les premiers surpris. Certes les
hommes du tandem Freiholz - Mario

Insaisissable pour les défenseurs de Central Gremaud et Schàfer (à gauche en blanc),
le Bôlois Barell (tout à droite) a égalisé en terre fribourgeoise. Il n'en a pas fal lu plus

pour assurer une promotion méritée du FC Bôle en Ire ligue. (Photo Schneider)

Righetti avaient emporté la première
manche sans coup férir. Mais
l'équipe du Littoral était tout de
même peu rassurée avant son dépla-
cement en terre fribourgeoise. Or,
samedi, un but de Barell consécutif à
un tir sur le poteau de Krumenacher
et une remise de Vico Righetti a per-
mis une égalisation synonyme de
promotion.

L'intelligence tactique du FC Bôle
s'est trouvée récompensée. Laissant
l'initiative du jeu aux Fribourgeois,
les Neuchâtelois ont contenu les as-
sauts désordonnés des attaquants
centraliens durant la première mi-
temps. La chance est venue encore
au secours de Magne, des tirs de
Dousse (16e et 28e) frappant le po-
teau.

Occupant plus rationnellement le
terrain, le onze neuchâtelois a entre-
pris, dès le début de la deuxième mi-
temps, de refaire le terrain perdu. In-
capable de réagir les champions fri-
bourgeois sont demeurés atterrés
après la réussite de Barell. D n'en a
pas fallu plus pour que le FC Bôle
obtienne un partage de points mérité
et pour la première fois de son his-
toire une promotion assez inattendue
en première ligue.

Central: Pauchard; Chenaux, Cha-
patte, Schafer, Gremaud; Jutzet, Briig-
ger, Ndiaye; Dousse, Burch, Cotting.

Bôle: Magne; Rognon; Schmidt, Frei-
holz, Rossi; Messerli, L. Righetti, M.
Righetti; Barell, V. Righetti, Krumena-
cher.

Arbitre: M. Zafra (Lausanne).
Buts: Stade de la Motta, 1710 specta-

teurs. Changements: 57e Braendli pour
Chapatte, 77e Bouquet pour Dousse; 84e
Schwab pour Messerli. Avertissements:
29e L. Righetti; 47e Rossi; 47e Cotting.

(Impar)

AUTRES RÉSULTATS
Groupe 8: Saint-Jean - Concordia

Lausanne 4-2 (2-0). Déjà vainqueur à
l'aller (3-2), Saint-Jean (Genève) est
promu en Ire ligue.

Groupe 9: Lutry - Sierre 0-6 (0-1). Lu-
try avait gagné le match aller (2-0), un
match de barrage est donc nécessaire. Il
aura lieu le 20 juin (10 h.) à Collombey-
Muraz.

LNB

La dernière journée du cham-
pionnat de ligue nationale B a
levé toutes les hypothèques: outre
Winterthour, déjà assuré de sa
promotion depuis une semaine,
Wettingen a également obtenu le
droit d'évoluer en division supé-
rieure la saison prochaine. Pour
ce qui concerne la relégation, ce
sont les deux néo-promus de l'an
dernier, Aurore Bienne et Alts-
taetten qui accompagneront
Frauenfeld, déjà relégué depuis
une semaine, en première ligue.

Pour Winterthour, il s'agit du
cinquième titre de champion de li-
gue nationale B. Les Zurichois
l'avaient en effet déjà emporté en
1956,1959,1966 et 1968.

CLASSEMENT FINAL
J G N P Buts Pt

1. Winterth.* 30 19 7 4 65-26 45
2. Wettingen» 30 17 10 3 60-29 44
3. Chênois 30 16 8 6 52-30 40
4. Chx-de-Fds 30 14 9 7 64-36 37
5. Granges 30 11 12 7 46-34 34
6. Mendrisios. 30 14 6 10 45-53 34
7. Lugano 30 11 9 10 55-49 31
8. Locarno 30 11 8 11 54-40 30
9. Bienne 30 8 14 8 51-47 30

10. Berne 30 9 8 13 45-57 26
ll. Ibach 30 6 13 11 36-47 25
12. Fribourg 30 7 10 13 37-47 24
13. Monthey 30 8 7 15 34-47 23
14. Aurore** 30 7 8 15 26-64 22
15. Altstaet** 30 4 12 14 25-56 20
16.Frauenf.** 30 3 9 18 26-59 15
* Promus en LNA

** Relégués en Ire ligue

Aurore relégué

Finale de promotion en LNB

• LAUFON - DELÉMONT
3-1 (2-0)
Il ne fait pas de doute que Delé-

mont évolue à chaque coup avec un
complexe lorsqu'il se rend à Laufon.
Cela s'est encore vérifié samedi en fin
d'après-midi. Durant près d'une
heure, les footballeurs de la capitale
jurassienne ont dû subir la loi de
l'équipe suisse alémanique. Supé-
rieurs au milieu du terrain, le FC
Laufon a construit son succès lors de
la première période de jeu. Tirant
profit de deux erreurs individuels, le
Brésilien de Almeida trouva le che-
min des filets aux 16e et 38e minutes.

Après le thé, Rudi Schribertschnig
apporta quelques retouches à son dis-
positif. C'est ainsi qu'il plaça Laupei
et le jeune Jubin au milieu. Ces chan-
gements ajoutés à la fatigue qui
commençait à se faire sentir dans les
rangs laufonnais permirent aux SR
Delémont de relever la tête. La réac-
tion delémontaine trouva une juste
récompenses à la 79e minute. Tirant
profit d'une accélération de Jubin,
î'avant-centre Moritz fusilla le gar-
dien laufonnais. Malheureusement
pour Delémont, alors que l'on s'ache-
minait vers une issue ne devant pas
déplaire à l'équipe de l'entraîneur
Rudi Schribertschnig, ce dernier
commit une erreur dans les dernières
secondes. Manquant un dégagement,
l'ex-Chaux-de-Fonnier ouvrit le che-
min du but à Cueni. Seul face à Tiè-

che, le Laufonnais loba le gardien de-
lémontain.

Samedi prochain, Delémont rece-
vra Laufon à l'occasion du match re-
tour. Les Jurassiens de la capitale en-
tameront cette confrontation avec un
handicap certain, mais pas insurmon-
table.

Laufon: Kamber; Siegenthaler;
Dietler, Mottl, Borer; Bader, Qua-
rante, SchmidHn; Wyss, Cueni, de
Almeida.

Delémont: Tièche; Schribertsch-
nig; Rossinelli, Sbaraglia, Gorrara;
Humair, Rufi, Chavaillaz; Lâchât,
Moritz, Coinçon.

Stade du FC Laufon, pelouse en
excellent état. Spectateurs: 5000.

Buts: de Almeida (16e, 1-0); de Al-
meida (38e, 2-0); Moritz (79e, 2-1);
Cueni (90e, 3-1).

Avertissements: Borer, Qua-
rante, Bader et Lauper.

Arbitre: M.,Guisolan,_Villars-sur-
Glâne.

Changements: pour Laufon,
Kaenzig pour Wyss (56e); Freude-
mann entre à la place de Borer (87e).
Pour Delémont, Jubin prend la place
de Chavaillaz (61e); Lauper relaie
Rufi (68e). (rs)

Autre résultat
• BADEN • RUETI 1-0 (1-0)

Scharten. — 1900 spectateurs. - Ar-
bitre: Aschwanden (Lucerne). - But:
39e, Etter, 1-0.

Le complexe s'est vérifié

MUNDIALES
Une chaise-relaxe pour mieux admirer
votre équipe...
Une chambre à coucher pour mieux rêver
des buts marqués...
Un groupe rembourré pour mieux discuter
avec vos amis...
Une salle à manger pour mieux célébrer
les victoires...

...et gratuitement un ballon
d'entraînement f̂"*^officiel signé f̂j ĵfVRummenigge Ê Ĵi^^mtlors de l'achat JL̂  j à  1
de meubles ?

 ̂
*%Xw

désignés par î <*J0^
ce même ballon à notre
exposition. ^̂moco

meÙtHeS Cerner

Sur la Gurzelen à Bienne
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• BIENNE - WINTERTHOUR 2-3
Contre l'équipe zurichoise, qui jouera

en ligue nationale à la saison prochaine,
Bienne a fait jeu égal en première mi-
temps, puis, la motivation manquant,
s'est laissé distancé après la pause, mais,
dans un sursaut d'énergie, a été près de
l'égalisation sur la fin. La victoire de
Winterthour, qui a reçu, des mains du
secrétaire de la ligue B, le trophée de
champion suisse de LNB, est pourtant
méritée, car les hommes de Noventa ont
tout de même touché du bois à deux re-
prises. Bon, il y eu le but de Corpataux
de la 15e minute, annulé pour un hors-
jeu imaginaire, mais cela n'était pas im-
portant en l'occurrence.

Bienne a montré que son football mé-

rite de l'attention. Même si les résultats
n'ont pas été brillants, ils ont tout de
même été appréciables et le jeu présenté
a souvent été agréable. L'équipe restera
ensemble dans les grandes lignes. Corpa-
taux, qui désire s'en aller, est en pour-
parlers avec le FC Saint-Gall et il semble
que le Lausanne-Sport soit également in-
téressé à l'ailier biennois. Par contre,
Lang et Moricz ont resigné pour une sai-
son ainsi que l'Allemand Voehringer.
Des jeunes de la région viendront comp-
léter l'ensemble ainsi que Tellenbach
d'Aurore et Aerni, le milieu de terrain de
Fribourg. Pour l'instant, la pause des va-
cances est la bienvenue.

Spectateurs: 800. Arbitre: M. Pra-
long de Sion.

Bienne: Affolter; Moricz; Albanese,
Rappo, Jallonardo (75e Schreyer); Lang,
Campiotti, Voehringer; Corpataux, Bol-
linger, Flury (63e Allemann).

Winterthour: Christinger; Rapolder;
Haeni, Haefeli, Kaeser; Venica, Meyer,
Kuhni (78e Brunner); Dunner, Stomeo,
Rindlisbacher (46e Roth).

Buts: 18e Corpataux 1-0, 20e Stomeo
1-1; 55e Stomeo 1-2, 69e Roth 1-3, 83e
Rappo 2-3.

Jean LEHMANN

Lia motivation a manqué



17 h. 05 Italie - Pologne
19 h. 10 Italie - Pologne

(reprise du match de 17 h. 05)
20 h. 57 Brésil -URSS
22 h. 45 Fin
(env.)

Les «Diables rouges», sans complexe, ont provoqué la surprise
Grâce à un but de Vandenbergh lors du match d'ouverture du «Mundial»

• BELGIQUE - ARGENTINE 1-0 (0-0)
La journée d'ouverture de la Coupe du monde 1982

a été marquée par une surprise. Tenante du trophée,
l'Argentine s'est inclinée face à la Belgique sur le
score de 1-0 (Mi-temps 0-0).

Comme toutes les rencontres inaugurales des pré-
cédentes Coupes du monde, depuis 1966, celle de
Barcelone a été de faible qualité. Visiblement, les
deux formations spéculaient davantage sur un par-
tage des points que sur une recherche résolue d'une
victoire. Ce n'est toutefois pas le fruit du hasard si le
succès a récompensé les Belges. Les vice-champions
d'Europe ont imposé leur maîtrise collective face à
un ensemble de champions du monde encore à la re-
cherche de son unité.

Il y a quatre ans, en Argentine, César Menotti
avait triomphé sans Maradona. Le futur équipier du
FC Barcelona n'a pas impressionné les habitués du
Nou Camp hier soir. Ce footballeur, dont le transfert
atteint une somme jugée indécente même en Espa-
gne, s'est trouvé confronté aux dures réalités d'une
Coupe du monde qui ne fera pas la part belle aux so-
listes. Après un départ prometteur, Maradona, à
l'image de ses coéquipiers, a séché devant le rébus
que posait le regroupement instantané et massif de
la défense belge. Sans avoir pourtant à subir un
marquage au millimètre, le numéro dix argentin
n'eut guère de liberté d'action.

ERREURS DÉFENSIVES
L'échec de Maradona n'aurait pas été aussi appa-

rent si ses partenaires directs Kempes et Bertonl
avaient affiché contre les Belges cette force de péné-
tration qui leur avait valu tant d'applaudissements
lors du «Mundial» de 1978. En outre, Ruben Diaz, qui
appartient à la classe d'âge de Maradona, déçut éga-
lement. Le futur attaquant de Napoli fut d'ailleurs
remplacé en cours de partie.

Nou Camp, Barcelone. Specta-
teurs: 90.000. Arbitre: Christov
(Tch). But: 63' Vandenbergh 1-0.
Avertissements: Millecamps et
Bertoni.

Argentine: Fillol; Passarella; 01-
guin, Galvan, Tarantini; Ardues,
Gallego, Maradona; Bertoni, Diaz
(65' Valdano), Kempes.

Belgique: Pfaff; de Sehrijver; Ge-
rets, Luc Millecamps, Baeckè; Van-
dersmissen; Coeck, Cëuleriians; Vèr-
cauteren; Vandenbergh, Czernia-
tynski.

Même Ardiles, connu pour sa clair-
voyance, paraissait incapable de coor-
donner la manoeuvre argentine. Pour
couronner le tout, les défenseurs commi-
rent des fautes de position surprenantes.
Leur recours au hors jeu leur valut quel-
ques mécomptes. Il facilita la réalisation
de l'unique but de la rencontre, obtenu
par Vandenbergh (63e) sur un déborde-
ment de Vercauteren.

SPECTATEUR INTÉRESSÉ
A la faveur de cet exploit, les Belges

s'installent d'ores et déjà comme les fa-

Le Belge Erwin Vandenbergh a brûlé la politesse à l'Argentin Alberto Tarantini. Le tir du «Diable rouge»
terminera sa course au fond des fi lets  de Fillol. (Bélino AP)

voris de ce groupe 3 qui comprend encore
la Hongrie et le Salvador. Paul Wolfis-
berg fut un spectateur très intéressé au
Nou Camp. La Belgique sera, en octobre
prochain à Bruxelles, le premier adver-
saire de la Suisse dans le cadre du tour
préliminaire du championnat d'Europe
des nations.

Le coach helvétique a certainement
été frappé par la cohésion sans faille des
«diable rouge». Nullement impression-,
nés par l'ambiance,et le renorS de leurs
opposants, les protégés de Guy Thys se
sont appliqués, dans un premier temps, à
casser le rythme, à quadriller parfaite-
ment le terrain. Les Argentins avaient lé
sentiment d'être pris dans un étau, à
chaque fois qu'ils tentaient de s'engager
balle aux pieds.

LE SYMBOLE GERETS
Malgré les forfaits du «libero»

Meeuws (suspendu) et du demi Vande-
reycken (blessé), la formation belge ne
trahit aucune faiblesse défensive. A la
construction, l'éviction du vétéran Van
Moer ne porta pas à conséquence les
deux gauchers d'Anderlecht, Coek et
Vercautern se chargèrent d'alerter dans
de bonnes conditions des avants de
pointe à la course incisive. Le jeune ailier

Czerniatynski se hissa à la hauteur de
Vanderbergh et Ceulemans que l'Euro-
peo 80 avait révélé.

Toutefois , l'arrière latéral Gerets se
montra l'élément le plus brillant. Ro-
buste, efficace dans les contacts, il sym-
bolisait parfaitement cette équipe belge
rugueuse, intelligente qui se pose en
grand outsider de la compétition.

. ., - , | » ..; *$ ' ... .

Ce qu'ils en pensent
Guy Thys (entraîneur des Belges):

«Un grand merci à mon équipe. Pas pos-
sible de citer un joueur plutôt qu'un au-
tre. Tous se sont bien battus et tous ont
joué comme je le souhaitais.

Maradona est un joueur exceptionnel
mais le football est un sport d'équipe.
Nous ne lui avions pas désigné un garde
du corps. Nous espérions le neutraliser
par notre jeu de position et nous y som-
mes parvenus».

Luis Menotti (entraîneur des Ar-
gentins): «Il m'a semblé, au cours des
dix premières minutes, que nous pre-
nions le match en mains. Malheureuse-
ment, par la suite, mes joueurs n'ont pas
opéré comme je l'attendais. Ils m'ont
paru très lents. Peut-être ont-ils été
écrasés par les responsabilités au cours
de ce match d'ouverture. Ce n'est
qu'après le but belge qu'on a vu la véri-
table équipe d'Argentine, une équipe qui
n'aurait pas mérité de perdre».

Brésil-URSS: une belle affiche
D'un côté, une équipe en quête d'un

quatrième titre mondial, de l'autre une
formation qualifiée à tort ou à raison
d'outsider numéro un: on ne pouvait rê-
ver affiche plus alléchante que ce Brésil-
URSS pour donner le coup d'envoi,
lundi à Séville, du groupe six.

Les Brésiliens, à pied d'oeuvre depuis
une semaine déjà, seront comme chez
eux sur la pelouse du stade Sanchez Piz-
juan. Les Soviétiques en revanche au-
ront attendu le tout dernier moment
pour faire connaissance avec la capitale

andalouse, leur arrivée à Séville ne da-
tant que de la veille.

Brésil: Valdir Pères (i), Oscar (3),
Leandro (2), Luisinho (4), Junior (6),
Falcao (15), Socrates (8), Zico (10),
Paulo Isidoro (7) ou Direceu (21), Ser-
ginho (9), Eder (11).

URSS: Dassajev (1), Tchivadze (3),
Sulakvelidze (2), Baltatcha (5), Demia-
nenko (6), Bessonov (8), Darasselia (13),
Oganesian (10), Chengelia (7), Gavrilov
(9), Blokhin (11).

W
A la loyale !

Nos premières craintes se sont
momentanément dissipées. La vio-
lence sur la pelouse n'a pas eff ec-
tué une entrée remarquée. Devant
90.000 spectateurs et des centaines
de millions de téléspectateurs,
l'Argentine et la Belgique se sont
aff rontés à la loyale. Les joueurs
ont laissé pratiquement tous les
coups déf endus aux vestiaires.
L'exemple est donné. Aux 22 au-
tres équipes de se montrer aussi
connectes dans les f utures rencon-
tres!

Même si le niveau de cette partie
inaugurale est resté moyen, le
spectacle n'a pas manqué, surtout
dès l'ouverture du score. Blessée
dans son orgueil, l'Argentine est
partie à la recherche d'une égalisa-
tion. En vain...

L'homme aux pieds en or massif ,
Diego Maradona, a raté son pre-
mier examen. Le f utur joueur de
Barcelone s'est tout de même si-
gnalé par quelques gestes de
classe notamment le tir d'un coup-
f ranc sous la transversale. Mal
épaulé par Kempes, Bertoni et son
ami Diaz, le stratège de Menotti a
singulièrement manqué de cons-
tance dans l'eff ort Aucun Belge ne
s'est pourtant occupé particulière-
ment de lui.

Avec la même santé que lors des
Championnats d'Europe 1980 en
Italie, la Belgique a conf irmé son
rôle d'outsider. L'habileté des
hommes de l'entraîneur Guy Thys
s'est avérée payante. La manière
déjouer des Belges nous a souvent
rappelé , toutes proportions gar-
dées, les parties disputées par NE
Xamax en Coupe UEFA Des pas-
ses redoublées, une occupation ra-
tionnelle du terrain, les montées
des latéraux et la sûreté déf ensive
se sont chargées de mettre en évi-
dence les vices-champion d'Eu-
rope. Laurent GUYOT

vu dans la
lucarne

Grandiose cérémonie d'ouverture
La 12e Coupe du monde de football a débuté dimanche à 19 h. 02 heure

locale par une grandiose cérémonie d'ouverture présidée par le roi d'Espagne
Juan Carlos 1er. 90.000 spectateurs environ ont assisté au Nou Camp de
Barcelone avant que l'arbitre tchécoslovaque M. Vojtech Chritov ne donne à
20 h. le coup d'envoi du match Argentine-Belgique (groupe 3).

Défilés de «géants», figures carnavalesques et populaires d'origine reli-
gieuse, ballets et danses des provinces espagnoles, lâcher de ballons, accom-
pagnés par des musiques d'Aranjuez et de Barcarisse, se sont succédé sur la
pelouse que Diego Maradona, considéré comme le meilleur joueur mondial
actuel, foulera régulièrement la saison prochaine.

Le roi Juan Carlos 1er, le président de la Fédération internationale, M. Joao
Havelange et le président de la Fédération espagnole, M.Pablo Porta, ont tour
à tour pris la parole. Ils ont transmis le traditionnel message d'espoir et de
paix. Le président du gouvernement espagnol, M. Leopoldo Calvo Sotelo et le
premier ministre belge, M. Wilfried Maertens, étaient notamment présents
dans la tribune d'honneur.

Le plaisir rafraîchissant r i ( f

La FIFA a autorise la Belgique et le
Brésil à remplacer dans leurs «22» res-
pectivement René Yandereycken par Jo-
seph Daerden et Antonio Filho, dît «Ca-
reca» par Carlos Roberto, surnommé
«Dinamita», ainsi que les deux fédéra-
tions en avaient fait la demande.

Dans un communiqué, la FIFA a pré-
cisé que, comme l'avaient indiqué les
deux fédérations concernées, Vandereyc-
ken et «Careca» sont effectivement in-
disponibles en raison de blessures sérieu-
ses survenues avant l'ouverture de la
compétition. Dans ces conditions, a
ajouté la FIFA le règlement prévoyant,
«en cas de force majeure», le remplace-
ment de joueurs, même après la date-li-
mite de nomination des «22», doit plei-
nement s'appliquer afin d'assurer l'éga-
lité entre toutes les équipes.

Double appel accepté

8
m TOTO-X

11- 18-20 - 33- 34 - 36.
Numéro complémentaire: 32.

• LOTERIE À NUMÉROS
Tirage No 24
1-11- 12- 17- 26 - 29.
Numéro complémentaire: 13.

• SPORT-TOTO
222 111 111 1X1X

• PARI-TRIO ET QUARTO
Course suisse du 13 juin:
Trio: 11-1 -10.
Quarto: 11-1-10-7.
Course française du 13 juin:
Trio: 2-1-5.
Quarto: 2 - 1 - 5 - 6 .

jeux

Aujourd'hui sur le front du «Mundial»

Italie-Pologne. Match capital pour ou-
vrir le feu dans le groupe un. Voilà une
confrontation dont l'importance et l'en-
jeu n'incitent pas au pronostic mais à
beaucoup de réserves. Ne pas perdre sera
l'impératif premier présent à l'esprit des
joueurs italiens et polonais. Tout cela
n'augure pas, lundi à Vigo, d'une ren-
contre susceptible d'enflammer les spec-
tateurs du stade de Balaidos, lequel ne
fera sans doute pas le plein de ses 45.000
places.

Italie-Pologne s'annonce comme une
sérieuse empoignade. Chaque équipe ne
voudra pas baisser sa garde pour permet-

tre au rival de trouver la faille. Le «ri-
deau italien», avec comme maître d'oeu-
vres Scirea, a fait ses preuves en maintes
occasions. La «muraille polonaise», avec
ses quatre éléments de 1 m. 86 de
moyenne, ne s'en laissera pas conter.

Italie: Zoff (1), Scirea (7), Gentile (6),
Collovati (5), Cabrini (4), Tardelli (14),
Marini (11), Antognoni (9), Conti (16),
Paolo Rossi (20), Graziani (19).

Pologne: Mlynarczyk (1), Zmuda
(9),Majewski (10), Janas (5), Jalocha (7),
Matysik (8), Buncol (13), Lato (16), Bo-
niek (20), Iwan (19), Smolarek (11).

Italie-Pologne: ne pas perdre

En raison de la mort du roi Khaled
d'Arabie séoudite, la délégation ko-
weïtienne a annulé dimanche ses ren-
dez- ous avec les journalistes et a
adressé au gouvernement séoudien un
télégramme de condoléances. Cepen-
dant, les joueurs se sont entraînés nor-
malement.

C'est mercredi soir que l'entraîneur
tchécoslovaque Jozef Venglos annon-
cera la composition de son équipe
pour jouer contre le Koweït, jeudi.
Venglos avoue hésiter encore pour
deux ou trois postes, sans préciser les-
quels. Un de ses principaux sujets de
préoccupation est l'arrière droit Fran-
tisek Jakubec, qui souffre d'une
oreille et est incertain pour ce match.

Echos par-ci,
échos par-là



quidam
Fabio Macri, de La Chaux-de-Fonds,

n'a que huit ans et demi, mais c'est déjà
un futur grand homme. Pensez, il veut
devenir policier... et pourquoi ? ben,
parce qu'on est au moins sûr de ne pas
aller en prison. Logique, non? Et si ses
aspirations ne sont pas satisfaites, Fabio,
l'oeil noir, vous affirme avec conviction
qu'il sera mécanicien.

Si ce petit bout d'homme a le cheveu
presque ras, c'est qu'il aime trop la ba-
garre... quoiqu'on dise, selon lui, trop
souvent qu'il la provoque, alors que c'est
les autres. Pour éviter qu'il se fasse at-
traper par les cheveux, son père a dû
faire passer le crâne de son fils à la ton-
deuse.

A l'école, Fabio se plaît comme un roi.
Sa passion, c'est les maths et la lecture.
A part ça, le futur policier, qui a déjà pa-
raît-il, quelques amis dans la profession,
adore le football.

Et lorsqu'il le peut, Fabio aide aussi sa
maman qui tient le Restaurant de La
Puce sur la commune de La Ferrière. Il
range les bouteilles et s'amuse à servir.
Et pour le reste du temps, le jeune gar-
çon joue avec ses copains ou avec ses
sœurs.

Alors, quand tu seras policier, tu seras
sévère? «Je ne sais pas encore... mais en
tout cas, la nouvelle casquette de la po-
lice chaux-de-fonnière me plaît beau-
coup», (cd)

La 18e Fête fédérale des musiques
de la Croix-Bleue a connu le succès

800 musiciens au rendez-vous chaux-de-fonnier !

C'était samedi et dimanche jours de fête pour les musiques de la Croix-
Bleue, leurs nombreux amis et la ville de La Chaux-de-Fonds. ,

Ce fut avec un plaisir évident qu'un public nombreux s'était groupé
samedi au début de l'après-midi le long de l'avenue Léopold-Robert pour
applaudir le cortège qui allait conduire les arrivants à la Salle de musique.
On voyait, flottant au vent, les drapeaux des 28 sociétés prenant part à la fête,
des demoiselles d'honneur vêtues de costumes folkloriques. De Zurich à
Genève toutes les sections sont là, sans exception !

La remise de la bannière fédérale: un
grand moment des diverses manifesta-

tions. (Photo Bernard)

De même qu'une sonnerie de trom-
pette annonce un instant solennel, le dis-
cours de M. Manfred Hegnauer, prési-
dent central, marqua l'ouverture de la
18e Fête fédérale des musiques de la
Croix-Bleue, tandis que le «Salut au dra-
peau» résonna avec splendeur lors de la
cérémonie de remise de la bannière fédé-
rale à la société organisatrice de La
Chaux-de-Fonds.

UNE VÉRITABLE CULTURE
L'importance et la signification d'une

fête fédérale de musique ne saute peut-
être pas immédiatement aux yeux, pour-
tant elles sont considérables. Toute une
partie de la culture musicale de la popu-
lation sort de ce travail à la fois humble
et magnifique. En travaillant la musique
ensemble, en quatrième, puis en troi-
sième, en deuxième et enfin en première
division, on accède aux plus hautes oeu-
vres. Il suffirait d'énoncer les pièces ins-
crites au programme des concours des
quatre divisions pour mesurer la valeur
et la vertu d'un effort qui a en outre
pour lui la constance et la durée.

Les exécutions du samedi à la Salle de
musique, garnie d'un public serré, furent
de véritables joyaux où une savante gra-
duation de plaisirs fut offerte à l'ama-

teur. Là est l'utilité de ces rencontres et
de tout le travail de recherche de bonne
littérature musicale et d'exécution. De la
plus petite société — huit exécutants - à
la plus grande - 45 exécutants - chacun
a préparé la fête avec un sérieux digne
d'être relevé. Parmi celles-ci sept sociétés
émanant du canton de Neuchâtel.

Chaque société était classée - de la
quatrième à la première division - selon
le choix de l'œuvre exécutée et d'après
les critères de classement établis par la
Société fédérale des musiques. Immédia-
tement après la prestation à la Salle de
musique, chaque ensemble pouvait pren-
dre connaissance individuellement de ses
résultats chiffrés en points et décimales,
établis par un jury composé de MM.
Herbert Frei, Argovie, René Vouillamoz,
Vaud, Jacques Duhamel, Genève, Wal-
ther Mathys et Jacob Maurer, Berne.
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Reconnaître le droit du patient à «savoir»
L'Association suisse du personnel infirmier à Porrentruy

Pendant deux jours, l'Association
suisse des infirmières et infirmiers
(ASI) s'est réunie à Porrentruy pour
ses assises annuelles. Si vendredi
l'ASI n'a traité que des questions ad-
ministratives sans intérêt pour le
grand public, la journée de samedi
était des plus intéressantes. Et ce ne
sont pas moins de 350 personnes qui
ont pris part à une table ronde inti-
tulée «Les droit du patient - interro-
gation aux soignants». Le thème est
d'actualité et personne n'a contesté
la nécessité pour le malade d'être in-
formé sur tout ce qui le concerne et,
les animateurs du débat n'ont pas hé-
sité à souligner les lacunes actuelles
de la politique hospitalière. Le ton
fut revendicatif et a fait l'unanimité
du public qui a applaudi, à maintes
reprises, les propos des orateurs.

L ASI ne compte pas moins de 16.000
professionnels de la santé (95% de fem-
mes et 5% d'hommes) et elle était, sa-,
medi, l'invitée de la section Jura-Neu-
châtel.

Si les droits du patient sont devenus
l'une des principales revendications du
monde hospitalier, les infirmières et in-
firmiers suisses entendent faire bouger
les choses. Ils y sont cerainement parve-
nus en adoptant une position claire, dé-
fendue par le Dr J.-P.Bernard, médecin-
chef à Porrentruy; M. Philippe Bois,
avocat (Neuchâtel); Mme R.-M. Chéte-
lat, infirmière à Delémont; M. Edmond
Montavon, directeur de l'Hôpital de
Porrentruy; le Dr. B. Rudi; Mme A. Ver-
nay, secrétaire générale de la FRC; Mme
A. Viotto, infirmière-enseignante; Mme
U. Wâchtler, pédopsychologue; Mme
Walvogel, infirmière-chef (Genève).

DES DROITS LÉGITIMES
Si la médecine se dépersonnalise, se

déshumanise, le patient a plus que ja-

mais le droit de savoir ce qui va lui arri-
ver. Et ce, d'autant plus que l'informa-
tion est devenue énorme de nos jours et
peut induire en erreurs.

Or, par les connaissances qui lui sont
transmises, le malade pourra participer
aux choix thérapeutiques, connaître les
médicaments, leurs effets secondaires

possibles. Il s'agit pour lui d'un droit
tout à fait légitime, ne serait-ce que pour
dégager la responsabilité du corps médi-
cal, pouvoir donner son aval à telle ou
telle intervention. pierre VEYA
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Parmi les activités du Cercle de

l 'Union républicaine au Locle, l'une d'el-
les est réservée à une action de bienfai-
sance. C'est ainsi que chaque année, un
don est versé à une œuvre de la région.

Vendredi dernier , un chèque de 2500
francs a été remis au comité des dames
de La Résidence «dit du sucre». Cet ar-
gent sera utilisé à bon escient puisqu'il
permettra l'acquisition d'un projecteur
de f i lms  super 8 sonore, qui contribuera
à animer les moments de solitude des
pensionnaires de La Résidence, (cm)

\

bonne
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AU LOCLE.- Le nouveau visage du
législatif. pAGE 19

ABBAYE DE BUTTES. - La
montgolfière s'est enflammée...
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La kermesse de Perreux a la cote
Le temps était incertain samedi ma-

tin, la pluie tombait de temps en temps,
le vent soufflait avec violence. Les res-
ponsables de la kermesse de Perreux ont
pris la décision de monter les stands bon-
dés d'objets divers confectionnés durant
l'année par les pensionnaires dans des lo-
caux, suffisamment vastes pour accueil-
lir aussi tables et bancs.

La kermesse de l'Hôpital psychiatri-
que cantonal a toujours la cote d'un
nombreux public, les objets en bois, en
céramique, en osier, les tricots, les broda-
ges et tissages trouvent très rapidement
des amateurs, tout comme les pâtisse-
ries, gâteaux et friandises provenant des
cuisines de l'établissement.

Des jeux sont organisés pour les en-
fants et les adultes, les billets de la lote-
rie s'envolent comme les ballons dans le
ciel, les cuisiniers ont beaucoup de peine
à maintenir le rythme des commandes. Il
faut préciser que les tartelettes aux frai-
ses sont succulentes les poulets juteux et
la paella délicieuse...

Les médecins, le personnel, les pen-
sionnaires sont naturellement de la fête
et d'excellentes relations se nouent en
toute sympathie avec les visiteurs. Cette
année, des fanfares, un orchestre, des
chanteurs ont agrémenté la manifesta-
tion.

(Photo Impar-RWS)
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Quand un bâtiment devient-il

historique ?
Quand on lui en donne le temps.

Et quand on sait le reconnaître.
Petite boutade ? Non: gros pro-

blème. Particulièrement d'actua-
lité dans la région. Parce qu'une
trop grande part de notre passé
est trop jeune.

Que ce soit au Locle, aux Bre-
nets, à La Chaux-de-Fonds, ail-
leurs encore dans le Jura, pierres
à sauver et pierres perdues s'ac-
cumulent en notre jardin. Et de-
viennent trop souvent pierres
d'achoppement

Avant de se battre pour sauver
des immeubles d'intérêt public,
on doit trop souvent encore se
battre contre des préjugés. Ainsi,
n'importe quelle cahute à colom-
bage sera objet de vénération p o -
pulaire; n'importe quel vieux mur
crénelé et tant soit peu f rappé de
stigmates martiaux ou aristocra-
tiques sera entouré de soins ja-
loux. Mais une modeste f erme?
Mais une austère f açade ou-
vrière?

Si, à La Chaux-de-Fonds, l'an-
cien Manège est exécuté comme il
a été condamné, ce ne sera pas
seulement la plaie d'argent qui lui
aura été mortelle. Ce sera d'abord
l'indiff érence , la méconnaissance,
voire le mépris. D aura eu le tort
f atal, même aux yeux de conseil-
lers généraux socialistes, de
n'être qu'un témoin de l'histoire
de l'habitat ouvrier du 19e siècle.
Trop terne aux yeux du peuple,
trop coloré aux yeux des élites...

Sera-t-elle aussi trop grise et
trop rouge à la f ois, cette Maison
du Peuple que le Conseil commu-
nal, venant de «larguer» le com-
promettant Manège, propose
maintenant d'intégrer au patri-
moine communal? Ce serait une
erreur encore moins justif iable.

Notre histoire est ainsi f aite que
ses jalons monumentaux ne sont
ni moyennàgeux, ni aristocrati-
ques, ni rien de ce qui est couram-
ment et spontanément reconnu
comme «historique». Cette his-
toire, ce sont en eff et d'abord des
paysans, des ouvriers, des indus-
triels et des industrieux qui l'ont
écrite. Avec une intensité particu-
lière au siècle passé et au début
de celui-ci. C'est d'autant moins
une raison pour l'eff acer avec dé-
sinvolture que c'est ce qui la rend
originale et précieuse. On ne le
répétera jamais assez: nos châ-
teaux, manoirs, hôtels et autres
cathédrales, à nous, ce sont des
f ermes, des usines, des maisons
du peuple. Qu'elles soient proches
de nous dans le temps et dans la
f onction ne doit pas nous abuser
sur leur valeur actuelle et p l u s
encore poten ticlle.

Certes nous avons trop â cons-
truire pour nous muer en collec-
tionneurs de boulets passéistes.
Mais nous ne f erons rien pousser
de bon sur une terre brûlée. Nous
avons besoin, nous aurons besoin,
de notre irremplaçable mémoire
construite. A nous de lui f a i r e  au-
jourd'hui le crédit de cette véné-
rabilité naturelle qui paraît croî-
tre avec la pat ine des siècles.

Michel-H. KREBS

Vénérabilité à crédit

A Delémont

Hier, à 13 h. 45, un accident de
la circulation s'est produit à la
rue du Stand à Delémont. Mme
Henriette Gobât, 86 ans, traver-
sait la chaussée imprudemment
en compagnie de son chien. Elle a
été heurtée par un véhicule qui
venait de se mettre en présélec-
tion et qui n'avait pas remarqué à
temps le piéton. Grièvement bles-
sée, Mme Gobât est décédée en fin
d'après-midi des suites de ses
blessures à l'hôpital de Delémont

Un piéton
imprudent tué



Office du tourisme du Jura ber-
nois, av. Poste 26, Moutier, tél.
(032) 93 5166.

Centre social protestant: service
de Consultation personnelle,
conjugale et sociale sur ren-
dez-vous, tél. (032) 93 32 21.

Pro Senectute Jura-Sud: service
d'information et d'action so-
ciale en faveur du 3e fige.
Consultations sur rendez-vous,
téL (032) 912120.

La Main-tendue: No 143.

Saint-Imier
Cinéma Lux: relâche.
Piscine: tous les jours, 8-20 h.
Service du feu: tél. 118.
Services techniques: Electricité, téL

4143 45; eaux et gaz, tél. 4143 46.
Police cantonale: tél. 4125 66.
Police municipale: tél. 4120 46.
Hôpital et ambulance: tél. 42 1122.
Bureau renseignements., rue Francil-

lon 30, tél. 4148 48.
Centre de culture et loisirs: tél.

4144 30.
Infirmière visitante: tél. 4149 27 ou

4142 15.
Pharmacie de service: jusqu'à 18 h.

30, LiechtL téL 412194.
Hôpital: téL 42 U 22.

Chambres communes: tous les
jours, 13 h. 30 à 15 h., 18 h. 30 à 19
h. 30. Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h.,
18 h. 30 à 20 h. Privé, 13 h. 30 à 20 h.

Ambulance: tél. 42 1122.
Aide familiale: tél. 4133 95, 9-11 h. et

4138 35 (urgence).
A.A. Alcool, anonymes: téL 411218.

Courtelary
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 411104.
Sœur visitante: tél. 44 1168.
Médecins: Dr Chopov (039) 44 1142 -

, « Dr Salomoni (032) 97 17 66 et Dr
Leuenberger (032) 97 1167 à Cor-
gémont.

Tramelan
Cinéma: relâche.
Bureau régional de renseignements:

Grand-Rue, tél. (032) 97 52 78.
Services techniques et permanences

eau-électricité: tél. 97 4130.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69;

en cas de non-réponse (039)
44 1427.

Police municipale: tél. 97 5141; en de-
hors heures bureau 97 50 66 et
97 58 29.

Médecins: Dr Haemmig (032)
97 40 16. Dr Graden (032)
97 5151. Dr Meyer (032) 97 40 28.

Pharmacies: H. Schneeberger
032/974248; J. von der Weid,
032/ 9740 30.

Aide familiale: téL 97 42 50.
Centre de puériculture: tél. 97 62 45.
Infirmière visitante et dépôt sanitaire:

tél. 97 68 78 lu-ve de 15 h. à 16 h.
30,sa-di l2 h.30- 13h.30.

Tavannes
Cinéma Royal: relâche.

Bévilard
Cinéma Palace: relâche.

Moutier
Cinéma Rex: relâche.
Bureau renseignements Pro Jura, r.

Hôtel-de-Ville 16, tél. 9318 24.
Services industriels: tél. 93 12 51; en

dehors des heures de bureau tél.
93 12 53.

Service du feu: tél. 931818.
Police cantonale: téL 93 38 31.
Police municipale: tél. 93 33 03.
Hôpital: téL 93 6111.
Ambulance: téL 93 40 40.
Centre de puériculture: tél. 93 20 72.
Sœur visitante: tél. 9314 88.
Sœurs gardes-malades: tél. 9318 69.
Baby-sitting: téL 93 38 84.
Pharmacie d'office: Liengme, téL

9317 70.

Bienne
Galerie UBS: expos, photographies

londonienne.
Cinémas
Apollo: 15 h., 20 h. 15, Chuchotements

de classe; 17 h. 45, Looks and
Smiles.

Capitole: 15 h., 18 h. 45, 20 h. 30, La
griffe du tueur.

Elite: 14 h. 30, 16 h. 05, 17 h. 40, 19 h.
15, 20 h. 50, Inzime Beichte jun -

. gen Frauen.
Lido 1: 15 h., 18 h., 20 h. 15, Les sous-

doués en vacances.
Lido 2: 15 h., 18 h., 20 h. 30, Les cha-

riots de feu.
Métro: 19 h. 50, Dschungel Django.

Ein Collège dreht durch.
Palace: 14 h. 30, 16 h. 30, 18 h. 30, 20

h. 30, La nuit de l'évasion.
Rex: 15h.,20h., Reds.
Studio: permanent 14 h. 30 à 22 h. 30,

L'aubergine est bien farcie.

srnois

DU MARDI AU SAMEDI,
dans le premier cahier: «l'Economie», une
rubrique régulière, des articles inédits, la
bourse, la chronique horlogère.

LA VOIX D'UNE RÉGION

Tarifs de publicité
Valables dès le 1 er janvier 1982

le mm. le mm.
Publicité local et

cantonal suisse

Annonces —.66 —.79

Offres d'emploi - Immobilier —.71 —.84

Réclames 2.80 2.80;
Avis urgents 3.25 3.25

Avis mortuaires —.95 —.95

Avis de naissance —.95 —.95

Cet avis tient lieu d'information générale à la clientèle

WPM mmïïrn
Bois du Petit-Château: Parc d'accli-

matation, 6 h. 30-20 h.
Les musées sont fermés le lundi, sauf

le Musée paysan: expos, d'archi-
tecture paysanne, 14-17 h.

Home méd. La Sombaille: expos. Pier
Luigi Zaretti.

Club 44: expos, aquarelles de KO-FA,
18-20 h. 30.

Galerie l'Echoppe: lithographies
Pierre Bichet, 14-20 h.

La Plume: Eaux-fortes, expos, travaux
cours du soir de l'Ecole d'art.

Bibliothèque de la Ville: 9-12 h., 13 h.
45-20 h.

Bibliothèque des Jeunes: 13 h. 30-18
h., Jardinière 23. Président-Wil-
son 32, fermée jusqu'au 19.6.

Bibliothèque science-fiction: Recrêtes
29, mercredi 17-19 h.

Ludothèque: Serre 3, mardi 16-19 h.,
jeudi 16-18 h.

ADC: Informations touristiques, tél.
(039) 22 48 21, rue Neuve 11.

Piscine Numa-Droz: fermée jusqu'au
6 septembre.

Piscine des Mélèzes: ouverte dès 9 h.
Minigolf: tous les jours de 10 h. à 22 h.
Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-dancing.
Service d'aide familiale: tél. 23 88 38,

8-12. 14-16 h.
Centre de Rencontre: 16-18 h., 20-22 h.
Ecole des parents: tél. 23 33 57-

22 12 48.
Parents information: tél. 038 25 56 46,

lundi 20-22 h., jeudi 14-18 h.
Crèche de l'Amitié: Manège 11, lundi

au vendredi, tél. 23 18 52.
Pro Infirmis: Léopold-Robert 90, tél.

23 97 01.
Boutique 3e âge: 14-17 h., Serre 69.
Pro Senectute: tél. 23 20 20, le matin.

Repas à domicile: téL 23 20 53, le
matin.

Accueil du Soleil (Serre 67): 14-17 h.,
tous les jours, sauf jeudi.

Eglise réformée: secrétariat des pa-
roisses, tél. 22 32 44.

SOS alcoolisme: tél. (038) 6512 42.
Alcooliques Anonymes AA: tél. (039)

23 7525.
La Main-tendue: No 143. 20" d'at-

tente.
Aide aux victimes de désaxés sexuels:

tél. (039) 281113, lundi 14-22 h.,
mardi à vendredi 14-20 h.

Information diabète: Serre 12, ven-
dredi après-midi, tél. 23 4126.

Information allaitement: tél. 26 86 12
ou (038) 33 5395.

Services Croix-Rouge, tél. 22 22 89 ou
22 20 38. Baby sitting, 7 h. 30-11 h
30. Soins à domicile et conseils
diététiques, 7 h. 30-12 h., 14 h.-17
h. 30. Consultations pour nourris-
sons: Forges 14,13 h. 30-16 h. 30

Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h.
30, Versoix, Industrie 1.
Ensuite, police locale, téL
22 1017, renseignera.

Service d'urgence médicale et den-
taire: téL 221017 renseignera.
(N'appelez qu'en cas d'absence
du médecin de famille).

Consommateurs Information: Grenier
22, 14-17 h., téL 23 37 09.

Société protectrice des animaux: tél.
23 58 82 et 26 77 75.

Drop in (Industrie 22): 16-19 b,, tél.
23 52 42, mardi, jeudi, 20 h. 30-23
h.

Service soins à domicile: tél. 23 4126.
Planning familial: tél. 23 56 56.
Consultations conjugales: tél. (038)

24 76 80.
Police secours: tél. No 117.
Feu: tél. No 118.
Cinémas
Centre de rencontre: 20 h. 30, Mascu-

lm-féminin.
Corso: 21 h., Lola, la femme par qui le

scandale arrive.
Eden: 20 h. 45, La maîtresse du lieute-

nant français; 18 h. 30, Clinique
pour femmes perverses.

Plaza: 21 h., T'empêches tout le
monde de dormir.

Scala: 20 h. 45, Blow Out.

La Chaux-de-Fonds

Bibliothèque Ville: Lecture 10-12 h., 15-
19 h., jeudi jusqu'à 21 h., lundi
fermé. Prêt 10-12 h, 14-18 h., jeudi
jusqu'à 21 h.

Jazzland - La Rotonde: 21 h. 15-2 h.
WUd Bill Davis.

Pharmacie d'office: jusqu'à 21 heu*
res, Wïldhaber, rue Orangerie.

y Ensuite tél. 2510 lié «

SOS alcoolisme: tél. (038) 331890 -
613181.

Information diabète: mardi après-
midi, tél. 24 1152.

La Main-Tendue: tél. 143.
CINÉMAS
Apollo: 15 h., 20 h. 30, Reds.
Arcades: 15 h., 20 h. 30, Au-delà du

réel.
Bio: 18 h. 30, 20 h. 45, Qu'est-ce qui

fait courir David ?
Palace: 15 h., 20 h. 45, Le profession-

nel.
Rex: 20 h. 45, Ma femme s'appelle re-

viens.
Studio: 15 h., 21 h., Prostitution inter-

nationale.
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Bibliothèque ville: 14 h. 30-18 h. 30.
Bibliothèque des jeunes: 13 h. 30-18 h.
Ludothèque: Monts 24, 16 h. 15-18 h. 15

jeudi.
Piscine du Communal: ouverte dès 9 h.
Pharmacie d'office: Casino, jus-

qu'à 20 h. En dehors de ces
heures, le No 117 renseignera.

Permanence médicale: en l'ab-
sence du médecin traitant, téL
No 117 ou service d'urgence de
l'hôpital, téL (039) 3152 52.

Permanence dentaire: No 117 ren-
seignera.

Crèche pouponnière: téL 3118 52, gar-
derie, tous les jours.

Planning familial: tél. 23 56 56.
Consultations conjugales: (038)

24 76 80.
Office social, Marais 36: tél. 3162 22.
Service aide-familiale: tél. 3182 44,

9-10 h.
Soins à domicile: 16 h. 30-18 h. 30,

lundi, mercredi, vendredi, tél.
3120 19. Mardi, jeudi, tél.
311149.

La Main-Tendue: tel No 143.
Information diabète: Hôpital, lundi

après-midi, tél. 3152 52.
Société protectrice des animaux: téL

311316.
Vestiaire Croix-Rouge: Envers 1, 14-

18 h. 30, jeudi.

île

Savagnier, Ateliers Sylvagnins: expos.
Artistes en exil: lundi, mardi,
fermé.

La Fontenelle: expos, recherches
sculpturales d'élèves de l'Eç. d'art
appl. de La Chaux-de-Fonds, 10-
12, 14-17 h.

Main-Tendue: tél. 143. !
Hôpital et maternité, Landeyeux: tél.

533444.
Aide familiales-télpSSïQ 03.
Ambulance: tél. 53 2133.
Ligue contre la tuberculose et soins à

domicile: lundi au vendredi, 11-12
h. TéL 5315 31.

Protection suisse des animaux: tél.
533658.

Château Valangin: fermé.

Val-de-Ruz

Couvet, cinéma Colisée: 20 h. 30, Nes-
tor Burma, détective de choc.

Centre d'informations touristiques:
gare Fleurier, tél. 6110 78.

Fleurier: collège primaire Longereuse,
bibliothèque communale, lundi 17
h. 30-20 h., jeudi, 15-20 h.

Fleurier, Centre de rencontre: 14-22
h., tél. 6135 05.

Fleurier: Pro senectute, Grand-Rue 7,
permanence lundi et jeudi matin,
tél. 6135 05. Repas à domicile.

La Main-Tendue: téL 143, 20" d'at-
tente.

Hôpital de Fleurier: tél. 6110 81.
Ambulance: tél. 6112 00 et 6113 28.
SOS alcoolisme: téL (038) 3318 90 et

613181.
Hôpital et maternité de Couvet: tél.

63 25 25.
Fleurier, infirmière visit.: tél. 6138 48.
Police cantonale: téL 6114 23.
Police (cas urgents): téL 117.
Police du feu: tél. 118.
Centre de secours du Val-de-Travers:

tél. 6319 45; non-réponse:
631717.

Fleurier, service du feu: tél. 6112 04
• ou 118.
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Val-de-Travers

JOUEZ
chaque jour avec L'Impartial:
les «lettres cachées» ou les
«mots croisés» vous attendent
en page publicitaire.

SPORTS
Tous les jours des repor-
tages, des photos, des
commentaires et des ré-
sultats. s

Service social et Centre de puéri-
culture des Fr .-Montagnes: Le
Noirmont, rue du Pâquier, 8-12
h., 14-17 h. 30, tél. 5317 66.

La Main Tendue (pour le Jura): tél.
143.

Saignelégier
Salle de paroisse, temple réformé:

peintures et émaux Pierre Michel,
lundi à vendr. 14-22 h.

Police cantonale: tél. 511107.
Préfecture: tél. 511181.
Hôpital, maternité et service ambu-

lance: tél. 5113 01.
Médecins: Dr Boegli, tél. 5122 88; Dr

Bloudanis, tél. 5112 84; Dr Mey-
rat, tél. 5122 33; Dr Baumeler, Le
Noirmont, tél. 531165; Dr Bour-
quin, Les Breuleux, tél. 54 17 54.

Pharmacie Fleury, téL (039)
511203.

Service social tuberculose et asthme:
tél. (039) 511150.

Service du feu: No 118.
Aide familiale: tél. 511104.
Syndicat d'initiative et Pro Jura:

Renseignements tél. 512151.

Le Noirmont
Cinéma: relâche.

Delémont
Cinéma Lido: 20 h. 30, Le maître

d'école.
Cinéma La Grange: 20 h. 30, Les dia-

mants sont éternels.
Bureau off. de rens.: tél. 22 66 86.
Services industriels: tél. 22 17 31.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 2153 53.
Police municipale: tél. 22 44 22.
Hôpital et ambulance: tél. 211151.
Centre de puériculture: tél. 22 55 34.
Sœur visitante: tél. 22 20 36.
Sœurs gardes-malades: tél. 22 16 60.
Centre culturel régional: tél. 22 50 22.
Auberge de jeunesse: tél. 22 20 54.
Baby-sitting: tél. 22 28 41.
Bibliothèque de la ville (Wicka II):

lundi-mardi-jeudi, 15-19 h.;
mercr., 16-20 h. 30; vendredi, 14-
18 h., samedi 10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (rue de l'Hô-
pital): mardi au vendredi, 14-17 h.
30.

Ludothèque (rue du Fer 4): mardi et
jeudi, 14-17 h. 30, vendredi, 16-20
h. 30. Mercredi fermé.

Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h.,
Centrale, téL 221112.

Porrentruy
Cinéma Casino: 20 h. 30, Les casseurs.
Cinéma Colisée: 20 h. 30, La cigala.
Syndicat d'initiative régional: tél.

66 1853.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 66 1179.
Police municipale: tél. 66 1018.
Hôpital et ambulance: tél. 651151.
Consultation conjugale: tél. 93 32 21.
Bibliothèque municipale (Hôtel-

Dieu): mardi, 16-19 h., mercredi,
jeudi et vendredi, 16-18 h., samedi
10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (Hôtel-Dieu):
mardi, 16-19 h., mercredi 14-18 h.

Ludothèque (Tilleuls 2): mercredi 14-
16 h. 30, vendredi 16-18 h. 30.

Jardin botanique: 8-17 h.; collée,
serre: 8-12 h., 14-17 h.

Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h.,
Fridcz, tél 66 1191.



Automobilistes !!
Bientôt de nouvelles normes «antipollu-
tion» entreront en vigueur. A causé de
cela, les automobiles perdront de leur

puissance... conclusion:

"Conservez et entretenez
votre véhicule "

Carrosserie
des Eplatures

Jean-Denis Haag SA
route La Chaux-de-Fonds - Le Locle

039/26 04 55
«Carrossiers spécialisés de père en fils

depuis 1924» 47997

800 musiciens au rendez-vous chaux-de-fonnier !

- Les différentes sections rassemblées et le défilé le long de l'avenue Léopold-Robert. (PhotosBemaiia%! < -»
¦ PS 'I ES JE : ¦ " '¦
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Toutefois la publication des résultats

de l'ensemble des sections tant pour le
concours d'exécution que pour le
concours de marches - qui envahit la

ville en s'introduisant par les rues di-
manche matin — ne se fera que dans un
temps ultérieur, ceci afin de conserver à
la manifestation un caractère de fête et
éviter toute velléité de rivalités. Les ré-
sultats ne serviront qu'à progresser !

PARTIE OFFICIELLE
Après les concerts du samedi soir plu-

sieurs orateurs s'exprimèrent: MM. Ro-
ger Fahrny, président du comité d'orga-
nisation, André Sieber, préfet des Mon-
tagnes, président d'honneur de cette 18e
Fête fédérale des musiques de la Croix-
Bleue, Alain Bringolf, au nom du Conseil
communal, Richard Barbezat, aumônier
des prisons et pénitenciers, Norbert Gi-
rard, vice-président de la Société fédé-
rale des musiques, Manfred Hegnauer,
président central des musiques de la
Croix-Bleue qui rendit hommage aux
disprus, remit des médailles aux vété-
rans, discours entrecoupés de produc-

tions de la fanfare de la Croix-Bleue lo-
cale, de chants et danses de «Ceux d'ia
Tchaux».

- Félicitations à la Musique de la Croix-
Bleue locale, société organisatrice, qui en
collaboration avec la Ville de La Chaux-
de-Fonds, l'ADC-Office du tourisme, la
police locale, la Société des samaritains,
a réussi à faire de cette fête une grande
réussite. A l'issue d'un cortège, place de
la Gare, trois morceaux d'ensemble dont
une marche «La Chaux-de-Fonds 82»
composée pour la circonstance par J.
Charpilloz, dirigés par Claude Surdez,
ont clôturé ces journées fastes.

D. de C.

La 18e Fête fédérale des musiques
de la Croix-Bleue a connu le succès

Théâtre hors les murs, par le Centre de culture abc

On pouvait songer à une course
d'école pour adultes nostalgiques avec
la formule proposée par le Centre de
culture abc pour le spectacle du week-
end dernier.

En effet, «Conversation chez les
Stein sur Monsieur de Goethe absent»,
se jouait au Château des Monts, et la
réservation du billet comprenait le dé-
placement jusque-là.

En montant cette pièce à un person-
nage, Michel Kullman à la mise en
scène et Laurence Montandon, comé-
dienne, ont décidé de ne la jouer que
dans un château, soit dans le cadre réa-
liste où se déroule le propos. Madame
Charlotte Stein a donc déjà fait quel-
que dix fois cette confession publique,
réanimant quelques salons d'époque en
Suisse romande. Au Château des
Monts, ce fut grandiose.

Au portail, Monsieur Stein, en vête-
ment du XXVIIIe siècle, accueillait les
visiteurs-spectateurs; un carillon sa-
luait leur entrée, et un salon était prêt à
les recevoir, le temps d'une soirée.

Dans cette pièce, très digne et très
fière, Mme Stein se préparait à expli-
quer à son mari pourquoi, après dix ans
de présence, et sur son ordre, Goethe a
définitivement quitté la Cour de Wei-
mar, au grand dam et regret de ses
compatriotes.

REMARQUABLE TEXTE
Sur un texte de Peter Hacks, remar-

quable à tous points de vue et très bien
traduit en français - du moins, c'est dit
en une belle et vigoureuse langue - se
dessine peu à pieu les traits du grand
poète; Charlotte Stein, amante et maî-
tresse, nous dit comment une femme du
monde, a pu, en 1780, s'éprendre et se
donner à un «grossier personnage» tel
qu'apparaissait Goethe à ses yeux.

Ce monologue est alors construit avec
efficacité. La distance hautaine de la
noble dame fait place peu à peu à la pu-
deur, à l'émotion et au chagrin pour fi-
nir dans la déraison de l'alcool.

Car ce ne fut pas une liaison simple,
entre cette femme nourrie aux préjugés
et aux manières de sa classe et cet
homme, rustre dans son abord, mais
sensible à l'extrême et fort conscient de
son talent.

Goethe avait écrit de nombreuses let-
tres à sa bien-aimée et l'on peut ainsi
mesurer le sentiment qu'il lui portait.
Cependant Peter Hacks invente un che-
minement dans la rencontre qui les
porte l'un vers l'autre pour finalement
marquer encore plus leur différence et
leur impossibilité d'un bonheur
commun.

Dans le tracé qu'il nous décrit, il se
saisit de ambiguïtés et des contradic-
tions des personnages, dont en fait un
seul s'exprime, pour éclairer, avec à la

fois le talent d'un récit à rebondisse-
ments et toujours captivant, et la qua-
lité d'un observateur intime de l'âme
humaine, l'inanité d'une course au bon-
heur parfait. En prenant la femme,
Charlotte von Stein, comme point de
départ, il enrichit son propos d'une cer-
taine sensibilité et donne un éclairage à
touches féministes, dont la portée est
souvent drôle et pertinente.

C'est Laurence Montandon qui as-
sume ce rôle; à la perfection, traduisant
bien les diverses étapes vécues par Ma-
dame Stein dans cette évocation dou-
loureuse. La mise en scène, dans le ca-
dre défini, ne pouvait qu'être simple;
elle colle parfaitement au texte, dense
en lui-même; les quelques déplacements
d'une pièce à l'autre, les arrêts dans le
noir, avec de brefs intermèdes musi-
caux, ponctuent le récit ou apportent
des instants de respiration, ou encore
soulignent une intensité soudainement
atteinte.

Monsieur Stein, Michel Kullmann,
par ailleurs metteur en scène, assiste en
spectateur muet à la confession de sa
femme; tout au plus, un air de réproba-
tion, un geste de nervosité, ou une porte
qui claque, permettent de relancer le
monologue, dans un style qui se veut
porté au réalisme.

Un réalisme qu'il a fallu cependant
concentrer, simplifier, pour en accen-
tuer l'impact.

Après ces instants merveilleux passés
à écouter Lotte, amoureuse malheu-
reuse, on a fait un bout de chemin; on
devine et dessine les contours de la per-
sonnalité de Goethe, on a découvert les
diverses richesses de cette femme extra-
ordinaire, et on a partagé une tragédie
sentimentale qui nous laissera des tra-
ces, parce qu'elle touche à l'universel.

Un spectacle remarquable qu 'il vaut
la peine de ne jouer que dans des murs
dignes de sa qualité et de sa résonance.

Il restait encore des places et que
chacun se morde les doigts de n'avoir
pas pris le risqué "de cette course-sur-
prise extraordinaire, (ib)

Une formule originale et
un spectacle remarquable

Ces médaillés de l'accordéon...
Durant les fê tes  de Pentecôte, An-

necy (France) a accueilli le 9e Grand
Prix international de l'accordéon.
Traditionnel depuis quelques années,
ce concours réunit les jeunes accor-
déonistes de France, d'Espagne,
d'Italie, d'Autriche, de Tchécolsova-
quie, de Hollande, d'Allemagne, de
l'URSS, des USA et dé Suisse. Ils
étaient quelque 450 a Annecy. Et
parmi eux, huit élèves de la profes-
seur chaux-de-fonnière Mme Annie
Bornand, dont deux de Neuchâtel,
deux de Peseux, un de Dombresson et
trois de La Chaux-de-Fonds: Patri-
cia Mathez (médaille d'argent) dans
la catégorie «initiation pour les
moins de 12 ans), Sylviane Gentil
(médaille d'argent), en catégorie
«préparatoire danse», et enfin Gil
Sonderegger (médaille de bronze), en
catégorie «secondaire danse».

M. Christian Mascle...
...qui vient d'obtenir le diplôme

d'ingénieur en sciences appliquées de
l'Ecole polytechnique de Montréal
(génie mécanique). Déjà diplômé in-
génieur ETS en microtechnique au
Locle en mars 1978, il a poursuivi sa
formation dans un milieu universi-
taire très pragmatique. Il pratique
présentement dans un groupe de re-
cherches spécialisé en biomécanique
chirurgicale à l'Ecole polytechnique
de Montréal, (sp)

bravo à
Centenaire de la découverte
du bacille

1982 marque le centenaire de la décou-
verte, par Robert Koch, du bacille de la
tuberculose. Malgré l'intensité de la
lutte, le fléau n'est pas vaincu. Il ravage
le tiers monde, où des millions de person-
nes sont atteintes.

En Suisse, on compte environ 200 dé-
cès pour 100.000 habitants. A La Chaux-
de-Fonds, le dispensaire a dénombré l'an
passé huit cas de tuberculose, dont deux
contagieux. Il a réalisé, selon le rapport
d'activité 1981, plus de 5000 radiophoto-
graphies.

Le Dispensaire est installé rue de la
Serre 12. Il partage ses locaux avec le
Poste sanitaire de frontière, qui lui est
confié, et depuis juin 1981 avec le Service
de soins à domicile. Qui profite ainsi de
la permanence assurée par le Dispen-
saire.

Le bureau du comité est composé du
Dr J.-J. Berthet, président; de M. J.
Bernheim, vice-président; de M. J.-F.
Wehrli, trésorier, et de Mme A. Rosat,
secrétaire.

S'occupent du Dispensaire et Poste sa-
nitaire de frontière: M. J.-J. Berthet,
médecin; Mlle M. Bantlé, administra-
trice; Mme A. Cassina et Mlle M. Dân-
zer, infirmière. (Imp)
• Les dons sont reçus au CCP 23 -

1053.

La tuberculose pas morte

Hier à 18 b. 15, un conducteur de
La Chaux-de-Fonds M. V. P. cirulait
rue des Mélèzes avec l'intention
d'emprunter le chemin des Mélèzes
direction sud. A l'intersection avec le
boulevard de la Liberté il est entré
en coUision avec l'auto conduite par
M. J.-P. F., de Genève, qui circulait
en direction est. Sous l'effet du choc
l'auto V. P. a été projetée contre le
flanc gauche de l'auto conduite par
M. J. R., de La Chaux-de-Fonds, qui
était à l'arrêt au stop du chemin des
Mélèzes.

Légèrement blessée Mme Michèle
Fridez, de Genève, passagère de
l'auto J.-P. F. ainsi que les passagè-
res de l'auto V. P. soit Mlles Silvia
Zucatti, 17 ans, et Mary-Claude Ban-
der et, 17 ans, toutes deux de La
Chaux-de-Fonds, ont été transpor-
tées à l'hôpital de la ville. EUes ont
pu regagner leur domicile.

Collisions
• Samedi à 16 h., un conducteur de

Cormondrèche M. R. M. circulait rue
Dr-Coullery direction nord. A la hauteur
de la rue du Parc une collision s'est pro-
duite avec l'auto de Mme M. P., de La
Chaux-de-Fonds, qui circulait dans la
même direction et était en ordre de pré-
sélection pour bifurquer à gauche.
• Samedi à 16 h. 20, un conducteur de

La Chaux-de-Fonds M. H. F. circulait
rue Moïse-Perret-Gentil direction nord.
A la hauteur de la rue de la Capitaine
suite à un malaise, il a perdu la maîtrise
de sa machine laquelle a heurté une voi-
ture en stationnement

Violent choc: trois blessés

Naissances
Sampietro Mikel, fils de Pier Luigi et de

Patricia Jeanne née Zehnder. - Pellaton
Stéphane Pierre André, fils de Pierre Eric
et de Giselaine Orietta née Dubois. - Pa-
gani Livio Rinaldo, fils de Claudio Bruno et
de Marie-Térèse Simone née Boillat.
Mariages

Kohli Michel François Jacques et Tétaz
Françoise Danièle. - Lattarini Filippo et
Takacs née Szabo Erzsebet.
Décès

Erard Richard Jules Albert, né en 1906,
époux de Marguerite Alice, née Jaquet. -
Noirat Rémy Alcide Albert, né en 1919,
époux de Lilly, née Zimmermann. - Bre-
guet Patricia, née en 1957, célibataire.

ÉTAT CIVIL TRIBUNE LIBRE 

En cette année où le fourrage dans
nos prairies ne sera p as très abondant,
j e  pense que certains agriculteurs se-
raient heureux peut-être de récolter cette
herbe que l'on fauche un peu partout: ta-
lus, parcs, prés plus ou moins abandon-
nés, etc.

Elle pourrait être, sitôt fauchée, trans-
portée et séchée aux alentours de la
ferme, ou plus simplement mise dans les
silos, au lieu dépasser à la décharge ?

Utile récupération, me semble-t-il !
P. Matthey
rue Cernil-Antoine 21
La Chaux-de-Fonds

Herbe perdue

• La session 1982 des examens
publics du Conservatoire débute
ce soir lundi 14 juin à la Salle de
musique. Deux candidats. La pre-
mière, Marie-Madeleine Imhof, se
présente aux épreuves du diplôme de
capacité professionnelle d'orgue. Elle
jouera des œuvres de Buxtehude;
Jean-S. Bach, prélude et fugue en ré
majeur; de Paul Mathey — composi-
teur chaux-de-fonnier - «Final», de
Langlais «Suite médiévale», ainsi
qu'un concerto pour orgue et clavecin
de Lucchinetti, au clavecin Philippe
Laubscher. Le deuxième candidat,
Roland Châtelain, se présente aux
épreuves du premier certificat d'or-
gue. Il jouera des variations extraites
d'une sonate de Mendelssohn. L'exa-
men est public, l'entrée libre. (DdC).

cela va
se passer Du sport cérébral

à la Maison du Peuple

Am stram scrabble... La magie des
mots: ksour, ay, caséine, cadraient, voi-
rée, clown, métayer.

Soixante concurrents s'en sont donné
à cœur joie samedi à la Maison du Peu-
ple, à l'occasion du tournoi du sport céré-
bral qu'est le scrabble.

Un tibia de fer qui a vu la victoire
d'une fille âgée de 15 ans. Elle précède au
classement sa mère. Le premier Neuchâ-
telois, vice-champion suisse 1981, s'est
classé au 5e rang. Les membres du club
local organisateur ne participaient pas
puisqu'ils assuraient l'arbitrage avec
l'aide de trois personnes externes.

La compétition s'est déroulée en deux
manches, qui comptent pour le cham-
pionnat suisse, dont les quinze premiers
seront sélectionnés pour les épreuves
mondiales. Elle réunissait l'élite ro-
mande et quelques étrangers.

L'organisation de cette journée a été
une réussite. Le pavillon des prix, riche-
ment garni par les commerçants de la
ville, a enchanté chacun.

Le tournoi s'est déroulé devant un pu-
blic plus nombreux que prévu. Les résul-
tats étaient connus vers 19 h. (pf)

CLASSEMENT GÉNÉRAL
DES DEUX MANCHES

1. Véronique Keim, Martigny; 2. Ma-
rylise Keim, Martigny; 3. Jean-Pierre
Aymon, Vouvry; 4. Anne Possoz, Belgi-
que; 5. Patrice Jeanneret, Fleurier; 6.
Guy Péris, France; 7. Jean-Michel Fal-
coz, Genève-Senjet; 8. Thierry Hepp,
Genève-Senjet; 9. Didier Sauteur, Fri-
bourg; 10. Renée Rey, Monthey; puis 20.
Claude Tharin, Fleurier.

Am stram scrabble...
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Apprentie vendeuse
trouverait place dans magasin d'appa-
reils électro-ménagers.

Roger Berger
rue Daniel-JeanRichard 25. Le Locle,
tél. (039)31 30 66. 91-33

Entreprise de la place cherche une

secrétaire
pour travaux de secrétariat, dactylographie, si possible
avec des notions d'allemand.

Date d'entrée tout de suite ou à convenir.

Faire offre écrite sous chiffre 91-677 à ASSA Annon-
ces Suisses SA, case postale, 2301 La Chaux-de-Fonds

91-30502

SOCIÉTÉ SPORTIVE,
, cherche au Locle

locaux industriels
centrés.
Superficie minimum: 80 m2.

Ecrire sous chiffre 91-680 à ASSA,
Annonces Suisses SA, case postale,
2301 La Chaux-de-Fonds. 91-60390

A louer tout de suite ou pour date à convenir,
rue des Jeanneret 53, Le Locle

appartement
3 pièces
tout confort, loyer mensuel Fr. 220.- + char-
ges.

S'adresser à: Département cantonal des
Finances, Gérance des immeubles, Seyon 10.
2001 Neuchâtel, tél. (038) 22 34 15. 97 561

I 

B R O C A N T EI CISSCI
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A. LOUP, tél. 038/4249 39 Le Locle

E Ouvert tous les samedis 2B-i4s 1 Rue du Pont 8

mmmmmmmmmUmmmm mmmmmm\\ Tél. (039> 31 1 4 44

A louer pour le 30 juin 1982 ou pour date à
convenir, avenue de l'Hôtel-de-Ville 18,
Le Locle

appartement
1 pièce
+ cuisine, tout confort, loyer mensuel
Fr. 220.- + charges.

S'adresser à: Département cantonal des
Finances, Gérance des immeubles, Seyon 10,
2001 Neuchâtel, tél. (038) 22 34 15. 97 561

Splendide

BMW
528
aut.
1975, jaune, radio-
cassettes + 4 roues à
neige complètes,
dans un parfait état
général, garantie to-
tale, expertisée, Fr.
178.- par mois sans
acompte.
M. Garau
2563 Ipsach
tél. (032) 51 63 60.

06-001527. A louer dans immeuble PICARD-
VINS, Le Locle - Col-des-Roches,
route des Eroges
tél. 039/31 35 12

APPARTEMENTS
3, 4 et 5 pièces, bains, dépendances.

Loyers mensuels de Fr. 300.- à Fr.
400.-; chauffage inclus. 91-184

Attention I
POUPÉES, POUPONS
achetés dès Fr. 150.—
. Aussi poussettes,
potagers, jouets et
objets, même minia-
tures. Avant 1930.
Mme Forney, tél.
(038) 31 75 19.
Déplacements.

87-30547

CARROSSERIE OES SïiïS
cherche pour août 1982, un
APPRENTI PEINTRE EN CARROSSERIE
Se présenter ou téléphoner au 039/31 41 22.

91-30367

GARAGE DU RALLYE
A. DUMONT

DISTRIBUTEUR OPEL - LE LOCLE

BELLES OCCASIONS
GARANTIE S

QJ\
Voyez notre vitrine ^^̂ ^^et notre parc

OPEL Kadett1200 S 77 4 600 Fr.
OPEL Ascona 2000 S 80 20 000 km.
OPEL Manta GTV E 80 59 000 km.
OPEL Rekord 2000 S 79 76 000 km.
OPEL Rekord 2000 aut. 78 50 000 km.
OPEL Rekord Caravan 2000 79 56 000 km.
OPEL Senator 2800 78-9 30 000 km.
OPEL Senator 3000 inj. 78 55 000 km.
CHEVROLET Nova 72 3 800 Fr.
FORD Break, Escort 1300 78 4 200 Fr.
PEUGEOT 305 SR 78 36 000 km.
RENAULT 18 GTL 78-11 58 000 km.
RENAULT 20 TX 2200 81 24 000 km.
VW Golf GLS, aut. 78 42 000 km.

Superbe OPEL SENATOR CD 3 It,
avec radio-cassettes, toit ouvrant, modèle 1981,

5000 km., prix intéressant

Essais sans engagement - Crédit -
Réservation pour les vacances

Service de vente • P. Demierre. Tél. 039/31 33 33
91-229

A vendre, près du centre du Locle, maison compre-
nant

APPARTEMENT
DUPLEX

de 7 chambres, cuisine bien agencée, bains, dou-
che, WC.

APPARTEMENT
de 4 pièces et un de 2 pièces, confort, dépendan-
ces, jardinet, construction cossue.

Ecrire sous chiffre 91-672 à ASSA Annonces Suis-
ses SA,
av. Léopold-Robert 31, 2301 La Chaux-de-Fonds.

91-358
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JSA-EVERYMAN
avec le «support inté-
gral» qui tient ce qu'il
prometdetenirl

Daniel-JeanRichard 15, Le Locle

Vacances horlogères
° ' % IIIÉII ;

Magasin fermé du 12 au 31 juillet
lëlpnir

Guides de voyages
I cartes routières f

et touristiques
à ne pas oublier avant le départ !

|l IMPRIMERIE GASSER
PAPETERIE-LIBRAIRIE
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Le nouvel aspirateur MIELE avec
les accessoires intégrés chez

Roger Berger
ÉLECTRICITÉ

Daniel-JeanRichard 25,
Le Locle,
tél. 039/31 30 66

<&*
CM* f * mj
oubnez pas de

reclamer votre
chèque-fidélité CID
le cadeau de votre
commerçant spécialisé.

Gilbert Castella
Alimentation

Jubilé — 50 ans
Rue de France 33, Le Locle, tél. 039/31 11 54

LIMONADES - BIÈRES - VINS
Caisses de 12 litres - Prise en charge - Rapide

Prix avantageux - Livraison à domicile

ATTENTION
FERMÉ

du samedi 10 juillet
au mercredi 4 août

VACANCES ANNUELLES

Les pains spéciaux
toujours savoureux et appréciés

CHEZ VOTRE BOULANGER !
Association des Patrons boulangers
du district du Locle

Il y a toujours une
occasion pour
offrir des fleurs
de chez

Turtschy
Fleuriste
Grande-Rue 40, Le Locle, tél.
039/31 46 69

Boucherie
F. Bonnet

2416 Les Brenets,
tél. 039/32 10 30 -.i .

Pour le pique-nique:

Rôti de porc provençale
.„ , Saucisses de veau ̂  :

Merguez .̂./V
Saucisses pour la torrée

Nos cervelas maison



Un projecteur de films pour La Résidence
Don du Cercle de l'Union républicaine

Le Cercle de l'Union républicaine a depuis sa création pour devise «Ordre
et liberté». Ses membres se retrouvent assez fréquemment pour fraterniser
au cours de diverses activités. L'an dernier, ils ont décidé de doubler leurs
cotisations, qui ont passé de 20 à 40 francs, et de consacrer une partie de
celles-ci à une action de bienfaisance. C'est ainsi qu'en décembre dernier,
dans le cadre de l'Année mondiale de la personne handicapée, le Cercle a
remis une somme de 2500 francs à la Fondation neuchâteloise en faveur des
handicapés mentaux.

Cette année, ses membres ont à nouveau décidé de favoriser une œuvre
régionale et vendredi dernier, lors de leur assemblée générale, ils ont remis
un don de 2500 francs également, au comité des dames de La Résidence dit
«du sucre». Cette somme sera destinée à acquérir un projecteur de film super
8 sonore, pour animer les moments de solitude des pensionnaires de La
Résidence.

Vendredi en début de soirée, M. Pierre
Notari, président du Cercle de l'Union
républicaine a remis à Mme Rose-Marie
Aeberli, présidente du comité des dames
de La Résidence dit «du sucre», un don
de 2500 francs. Ces dames soutiennent,
aident et entourent les pensionnaires de
La Résidence. A l'origine leur comité se
chargeait, comme sa dénomination l'in-
dique, d'apporter du sucre aux pension-
naires. La situation a quelque peu
changé aujourd'hui et elles ont, entre au-

tres, pour activité de rendre des visites
aux pensionnaires et de confectionner
tous les quinze jours à leur intention, des
pâtisseries.

Mme Aeberli a vivement remercié les
membres du Cercle de l'Union républi-
caine, de leur don. Elle a précisé qu'il
sera utilisé à bon escient puisqu'il contri-
buera avec l'achat du projecteur, à parer
à la solitude de certains des pensionnai-
res du home, ceux qui se sentent relative-
ment seuls et n'ont pas souvent l'occa-
sion d'avoir des contacts extérieurs. Une
acquisition qui aura certes de quoi satis-
faire et divertir les pensionnaires.

UN EFFECTIF DE 121 MEMBRES
Les membres du Cercle de l'Union ré-

publicaine ont également tenu leurs assi-
ses vendredi, une assemblée purement
statutaire.

Dans son rapport, le président a
brossé un rapide tableau des activités
écoulées en rappelant notamment le suc-
cès de la traditionnelle soirée du petit
Nouvel-An, la sortie d'automne «glaciers
express», les repas du vendredi, les ren-
contres des joueurs de cartes les mardis
.̂et vendredis, le club de bridge et son
tournoi et la Commission des vins,.dans
le cadre du cercle.

L'effectif est actuellement de 121
membres. Comme l'a relevé le caissier,
les finances sont saines et le bilan pour
l'exercice écoulé est positif.

L'administrateur M. Pierre Faessler a
procédé à la nomination du comité. M.
Pierre Notari a été confirmé dans ses
fonctions et fut remercié de son activité
déployée.

Il a accepté un nouveau mandat d'une
année jusqu'à la prochaine assemblée gé-
nérale où il totalisera dix ans de prési-
dence. Tous les membres du comité ont
également été confirmés dans leurs fonc-
tions.

Enfin, dans les divers, le président a
rappelé la prochaine sortie d'automne
qui conduira les membres au Tessin.

A LA RECHERCHE D'UN LOCAL
Rappelons que le Cercle de l'Union ré-

publicaine a pour but de procurer à tous
ses membres un lieu de réunion agréable
où ils trouvent les moyens de se recréer,
de s'instruire et de s'occuper du bien pu-
blic ainsi que de contribuer à développer
parmi eux l'amitié et l'amour de la pa-
trie.

Pour les membres la question du local
n'est toujours pas résolue. Depuis 1974,
date à laquelle ils ont quitté l'ancienne

poste, ils n ont plus de lieu de rencontre
fixe à leur disposition et se préoccupent
toujours d'en trouver un.

Précisons enfin que le Cercle de
l'Union républicaine s'est formé le 1er
décembre 1919 par la fusion du Cercle de
l'Union républicaine et du Cercle Monta-
gnard. Son origine est bien plus lointaine
puisque le Cercle Montagnard avait été
créé le 11 décembre 1773.

Ratifié dans ses fonctions, le comité
pour ce nouveau mandat se présente de
la manière suivante: MM. Pierre Notari,
président; Gilbert Feller, vice-président;
Pierre Faessler, administrateur; Pierre
Curty, caissier; Henry Boudry, secré-
taire; Fred-André Muller, secrétaire des
verbaux; Gilbert Haldimann, caviste et
René Gonthier, Robert Pipoz, Georges
Richard et Jean-Pierre Seiler, assesseurs.

CM

M. Pierre Notari remettant à Mme Rose-Marie Aeberli un chèque de 2500 franc s
destinés à acquérir un projecteur de f i lms  super 8 sonore, pour les pensionnaires de

La Résidence. (Photo Impar-cm)

Un oui unanime à tous les objets présentés
Au Conseil général du Locle

Vendredi dernier, les membres du Conseil général ont accepté les comptes
1981 (voir notre édition de samedi) ainsi que toutes les demandes de crédit qui
lui étaient soumises.

Après que les porte-parole des partis politiques se soient exprimés lors de
la discussion générale portant sur les comptes, M. Maurice Huguenin, prési-
dent de la ville a répondu aux orateurs qui pour la plupart se sont inquiétés
de la situation économique et de l'avenir de la cité.

M. Huguenin a d'abord remercié les
différents orateurs de s'être plutôt
préoccupés de l'avenir que de se pencher
sur le passé.

En ce qui concerne l'implantation de
nouvelles industries, le président de la
ville a relevé que des problèmes de finan-
cement avaient retardé des réalisations.
«Les efforts pour la promotion économi-
que a-t-il dit, prennent plus de temps
qu'il ne peut en paraître à première
vue». En ce qui concerne les terrains in-
dustriels, Le Locle est bien équipé puis-
qu'il en possède 160.000 mètres carrés.

En ce qui concerne la situation écono-
mique actuelle M. Huguenin a estimé
qu'il ne devrait pas y avoir de nette dété-
rioration dans l'hrirrièdîàt et "que la stabi-
lité ^prévaudrait jusqu'aux prochaines
vacances.

.
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INVESTISSEMENTS ET
ENDETTEMENT

A propos des investissements que cer-
tains réclamaient plus importants, le
président de la ville a relevé qu'il ne pou-
vait satisfaire chacun puisque d'autres
demandent aussi de diminuer l'endette-
ment alors qu'il est impossible d'entre-
prendre des réalisations pour assurer
l'avenir de la cité sans recourir à l'em-
prunt a-t-il dit.

Par ailleurs, M. Huguenin a indiqué
que parallèlement aux recettes inatten-
dues des dépenses l'avaient aussi été, tel-
les que le déblaiement de la neige, des
travaux de réfection aux toits des im-
meubles communaux qui ont précisé-
ment souffert du poids de la neige et
l'augmentation des intérêts passifs sur
les compte-courants.

A ce propos, U a précisé que l'un des
vœux de la commune était précisément
de diminuer autant que possible les lour-
des charges d'intérêt.

Enfin, en ce qui concerne le problème
des frontaliers, il a indiqué que sur les
deux millions et demi d'impôt qui re-
viendraient au canton, un million s'en
irait au Locle. Mais de cette somme il
convient encore de déduire le 50% qui de-
vrait être rétrocédé à la France. En
conséquence a conclu M. Huguenin, il
faut rien trop attendre de ce côté-là,
pour de nouveaux revenus communaux.

LES SI SOUS LA LOUPE
Pour sa part, M. Frédéric Blaser (ce) a

précisé qu'à la suite d'une nouvelle orga-
nisation du service de gérance l'élabora-
tion des budgets permettra de mieux cer-
ner la réalité.

M. Francis Jaquet a indiqué qu'à

Le nouveau visage du bureau du Conseil général Sur la partie supérieure de l'estrade, de gauche à droite, MM. J.-A. Choffet , J.-
P. Tritten, J. Blaser (président), Mlle D. Gindrat et MM. M. Garin et E. Schmid. Au premier rang les membres du Conseil

communal, avec de gauche à droite MM. J.-M. Maillard, Fr. Blaser, M. Huguenin, J.-P. Renk et F. Jaquet. (Photo j c p )
¦

l'école secondaire comme à l'école pri-
maire les effectifs des élèves par classe
étaient d'environ 18. Ce qui lui semble
une moyenne acceptable.

Le Conseil général discuta alors lon-
guement de zones piétonnes avant que le
pop ne remette une pétition signée par
265 usagers des ALL demandant la cons-
truction de quelques abris aux arrêts de
bus.

Pour son compte, M. Renk (ce) a re-
levé les éléments principaux ayant
conduit les SI à n'obtenir qu'un résultat
moyen: l'inflation, les charges du person-
nel, l'indexation des salaires, l'augmenta-
tion des prix des marchandises et du gé-
nie civil. Par ailleurs, a-t-il précisé les SI
parmi d'autres mesures ont déjà pris des
mesures telles que réduction du person-
nel et indexations des tarifs.

En ce qui concerne le déplacement du
magasin des SI il sera entrepris d'ici
quelques mois, le Conseil communal
n'ayant pas voulu entreprendre des tra-
vaux avant d'avoir déterminé la réparti-
tion des locaux.

Toujours dans les comptes, M. Mail-
lard a lancé une nouvelle fois un appel
afin que les personnes licenciées ou victi-
mes d'injustices sur le plan professionnel
n'hésitent pas à se rendre à l'Office du
travail.
• Un office a-t-il précisé qui ne peut pas
influencer toutes les décisions des em-
ployeurs dictées par des raisons écono-
miques. Après quoi le législatif a voté les
comptes et les rapports s'y rapportant.
Le résultat fut unanimement affirmatif.
D'UN PRESIDENT À L'AUTRE

Président sortant, M. Hermann Wid-
mer indique que plus de deux millions de
crédit avaient été votés durant une an-
née. Une somme essentiellement destinée
au renouvellement de choses existantes
dit-il. Il regretta qu'aucun de ces crédits
n'aient été destinés à l'enrichissement de
notre région.

Pour sa part le nouveau président, M.
Jean Blaser indiqua que le problème de
l'emploi devait être au centre des préoc-
cupations du Conseil général qui dit-il
encore, malgré sa faible influence sur les
nombreux risques de guerre dans le
monde, ne doit pas ménager ses efforts
pour la paix.
UN BON CHOLX

En ce qui concernait la demande de
crédit destinée au renouvellement de
l'ordinateur pour les SI, M. J.-B. Gr-
ùring (soc) appuya cette solution qui dit-
il tient compte des finances de la
commune.

Pour le pop, M. Leimgruber fit savoir
que la marque et la solution du leasing
étaient de bons choix. Même accord de la
part de M. Picard (ppn-lib). Les radi-
caux furent du même avis, se demandant
toutefois si les coûts élevés pour la cli-
matisation étaient justifiés.

Oui lui répondit M. Huguenin les ordi-
nateurs sont sensibles aux différences de
température. Après avoir souligné l'in-
troduction progressive de l'informatique
dans les divers services communaux il in-
diqua que la prise en charge de la comp-
tabilité du Technicum sur l'ordinateur
communal était à l'étude.

OUI AUX CRÉDITS
De manière également unanime les

conseillers généraux accordèrent les cré-
dits destinés a remettre en état la cour
du collège de Beau-Site et pour la régu-
lation de l'immeuble du Technicum.
Pour la demande de crédit concernant la
réparation de la toiture de Col-des-Ro-
ches 25, tous les porte-parole saluèrent
les efforts des meuniers de la confrérie
du lieu.

Pour Mme Matthey, ses membres of-
friront là un cadeau inestimable grâce à
leur bénévolat. M. H. Widmer (ppn-lib)
remercia ces mêmes meuniers qui se sont
proposés d'effectuer eux-mêmes la re-
mise en état de la partie sud de la toiture
pour une somme de 20.000 francs. Ce qui
évite à la commune une dépense trois à
quatre fois plus importante.

M. Peruccio a rappelé que l'heure des
décisions était arrivée. Au vote la de-
mande de crédit fut acceptée à l'unani-
mité, tout comme celle relative à la dé-
molition de l'immeuble Bournot 15. Les
conseillers généraux prirent alors part à
la traditionnelle verrée offerte à l'issue
de la séance des nominations.

Jean-Claude PERRIN

BUREAUDU
CONSEIL GÉNÉRAL 1982-1983

Président: M. Jean Blaser, pop.;
1ère vice-présidente: Mlle Dominique
Gindrat, soc, 2e vice-président: M.
Jean-Pierre Tritten, soc; secrétai-
res: MM. Marcel Garin, rad., Eric
Schmid, soc. Questeurs: MM. Claude
Gruet, soc, Jacques-André Choffet,
lib-ppn.

COMMISSION DES COMPTES
ET DU BUDGET 1983

Socialistes: MM. Claude Gruet,
Jean-Bernard GrUring, Gérard
Santschi, Louis-Edouard Tissot et
Jean-Pierre Tritten.

Lïbéraux-ppn: MM. Bernard Pi-
card et Hermann Widmer.

Popistes: MM. Jean Blaser et
Claude Leimgruber.

Radicaux: MM. Marcel Garin et
Elio Peruccio.

Rallye de la paroisse catholique

Peu avant le départ...

Le Cercle catholique, le Chœur mixte
ainsi que le Service des loisirs de la pa-
roisse catholique organisaient samedi
dernier leur traditionnel rallye parois-
sial.

Une quarantaine de membres de la
communauté y prirent part. Le parcours
était divisé en plusieurs étapes. L'une
d'entre elles conduisit les participants
jusqu'aux Convers, Renan et le Chalet
Heimelig.

A l'issue de cette épreuve amicale un
repas réunit tous les concurrents et orga-
nisateurs. Durant celui-ci furent procla-
més les résultats. Ce rallye fut remporté
par M. René Caillet.

(Texte et photo jcp)

Douze Loclois...
... qui dernièrement sur le terrain

d'aviation de Môtiers ont effectué
leur premier saut d'initiation en pa-
rachute. Si cette journée a été ternie
par deux accidents, les dix autres Lo-
clois ont conservé un très bon souve-
nir de cette première expérience.

Organisé par M. Raphaël Bos-
chung dans le cadre du «Phantom
Para-Club», ce premier saut était
précédé, dans la matinée, d'un ra-
pide cours théorique.

Le grand saut dans l'après-midi a
laissé aux participants des impres-
sions à chaud identiques: «Ça souffle
là-haut!». «Quelle sensation, c'est
formidable!» ou encore «Je suis heu-
reux !».

Au départ, les visages reflétaient
l'anxiété mais au fond des yeux bril-
lait une lueur de gaieté et de curio-
sité.

Après s'être munis de leur para-
chute respectif et avoir écouté atten-
tivement les dernières instructions,
les parachutistes sont montés dans
l'avion qui les a conduits jusqu'à une
altitude de 800 mètres, le point de
larguage.

Un à un ils ont sauté depuis le
bord de l'avion et après cinq secon-
des de chute libre leur parachute s'est
ouvert. Un public enthousiaste et
chaleureux les acclamait à leur ré-
ception au soi

Le premier saut suscite toujours un
peu d'anxiété: «Le parachute est-il
bien plié, va-t-il s'ouvrir?». Mais, la
satisfaction de se retrouver ensuite
dans le vide fait vite oublier les pre-
miers moments pénibles, (cm)

bravo à

LA BRÉVINE

Hier à 2 h., un conducteur de La
Chaux-de-Fonds, M Marcel Stulz, 19
ans, circulait de La Chaux-du-Milieu
à La Brévine. Pau après le hameau
du Cachot, à la suite d'une vitesse
inadaptée, il a perdu la maîtrise de
sa machine qui est sortie de la route
à droite. Après avoir fait plusieurs
tonneaux elle s'est immobilisée sur
le flanc gauche dans un pré. Blessés,
le conducteur ainsi que son passager,
M. Freddy Stauffer, 22 ans, de La
Chaux-de-Fonds, ont consulté un
médecin.

Une voiture se retourne
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Plus de malades, mais des lits moins occupés
Rapport annuel de l'Hôpital de Fleurier

L'an dernier, l'Hôpital de Fleurier qui compte 76 lits a accueilli 832 malades
(contre 789 en 1980), ce qui a représenté 17.913 journées de malades (contre
19.089 en 1980). L'occupation des lits a été de 64,57%, au lieu de 68,62% l'année
précédente. De manière générale, fait remarquer le rapport publié par l'éta-
blissement hospitalier fleurisan, le mouvement plus important des malades
démontre une diminution réjouissante de la durée moyenne du séjour (21,53 j.
contre 24,19 j. en 1980). En moyenne, 49,08 malades ont séjourné quotidienne-
ment à l'hôpital et le prix de revient journalier a été de 223 fr. 16 en 1981. Au

compte d'exploitation, les charges se montent à 4 millions, 106.162 fr. 60.

Chef du service de chirurgie, le Dr
Marc Bonnant a brossé un tableau de
son activité. Durant le dernier exercice,
480 malades ont été hospitalisés à des
fins diagnostiques ou thérapeutiques, ce
qui représente 7843 journées d'hospitali-
sation dont la durée moyenne a été de
16,34 journées. En outre, 515 patients
ont eu recours aux services de la perma-
nence, assurés par les médecins assis-
tants, le personnel du bloc opératoire, les
services techniques, laboratoire et radio-
logie. 583 opération ont été entreprises,
dont 214 ambulatoires. S'y ajoutent le
traitement de 103 fractures et luxations
diverses.

Depuis le mois de septembre 1981, le
service de physiothérapie de l'Hôpital de
Couvet s'est étendu à celui de Fleurier.
L'organisation de ce service est confiée à
M. Michel Sapait qui exerce sa tâche à
plein temps. Comme à Couvet, les con-
trôles médicaux sont assurés par Mlle le
Dr Krucker.

L'APPAREIL CIRCULATOIRE
Dans son rapport, le Dr Walther Rutz,

chef du service de médecine relève que
354 malades (13 de plus qu'en 1980) ont
eu besoin de soins. Ils totalisent 9072
journées de malades, soit une diminution

de 1336 journées par rapport à l'exercice
précédent.

Les affectations à l'origine de l'hospi-
talisation les plus courantes sont les ma-
ladies de l'appareil circulatoire (342 cas
contre 240 en 1980); les maladies de l'ap-
pareil respiratoire (112 contre 80); les
maladies de l'appareil digestif (116
contre 62), 48 patients ont été placés en
soins intensifs et 53 autres sous surveil-
lance stricte. Quant au service médico-
technique et de physiothérapie, il parti-
cipe activement aux traitements. Son ac-
tivité se résume en quelques chiffres: 967
électro-cardiogrammes, 31 fonctions pul-
monaires, 2609 séances de physiothéra-
pie de rééducation et 398 séances de phy-
siothérapie pulmonaire.

Enfin, fait encore remarquer le Dr
Rutz, le service de médecine a continué
de recourir aux cinémathèques de diffé-
rents laboratoires pharmaceutiques,
ainsi qu'à des spécialistes du canton et
de l'extérieur pour animer des séances
d'information audio-visuelle adressées
notamment au personnel des deux hôpi-
taux.

Vers une association régionale ILCO
NEUCHÂTEL

Une assemblée réunissant quatre-
vingts participants a décidé samedi ma-
tin à Neuchâtel de créer une «Associa-
tion régionale ILCO» en vue de grouper
les «stomisés» (et autres personnes
concernées) des cantons de Neuchâtel et
du Jura, du Jura bernois et du Vully fri-
bourgeois.

Après les exposés d'un médecin, d'une
stomathérapeute et d'un responsable de
l'Association ILCO-Suisse, un comité
provisoire a été chargé de préparer et de
convoquer l'assemblée constitutive, si
possible dès cet automne.

Il s'agit d'un projet préparé de longue
date sous l'impulsion du pasteur J.-L. de
Montmollin, ancien aumônier d'hôpi-
taux, à Neuchâtel.

Les stomisés, ce sont les personnes
qu'une maladie a privées des fonctions
intestinales ou urinaires naturelles, fonc-
tions désormais assurées par un orifice

artificiel, une «stomie» (iléo-, colo-, uro-,
stomie). Ces personnes se trouvent trop
souvent désemparées après leur sortie de
l'hôpital, faute de savoir à qui s'adresser
pour résoudre les problèmes imprévus
qui, toujours à nouveau, se présentent à
elles.

La future association régionale ILCO
aura, entre autres, les buts suivants:
- elle groupera les stomisés (et leurs pro-

ches, etc.), qui bénéficieront des expé-
riences personnelles faites par leurs
semblables;

- elle leur permettra de recourir aux
conseils et aux soins d'une infirmière
spécialisée (une infirmière recevra pro-
chainement une formation complé-
mentaire à cet effet);

- plus généralement, elle visera à amé-
liorer le statut médical et social (assu-
rances par exemple) des stomisés.

(comm)

Une association de parents
réclame une crèche communale

Récemment s'est constituée, à la Crè-
che des Hôpitaux de la ville de Neuchâ-
tel, une association de parents qui a pour
but de mettre en évidence la nécessité
d'ouvrir une, voire plusieurs crèches
communales en ville et dans le canton.

Dans un communiqué, cette associa-
tion souligne que la Crèche des Hôpitaux
de la ville, dont les statuts précisent que
la priorité est accordée aux enfants dont
les parents travaillent dans les hôpitaux,
est actuellement saturée. En effet , il y a
quelques années, cette crèche, qui ne
comptait pas assez d'enfants parmi le
personnel hospitalier, ouvrit ses portes
aux enfants dits «externes», qui sont au-
jourd'hui une majorité.

Actuellement, elle ne parvient plus à
faire face à la demande, qu'il s'agisse des
enfants du personnel des Hôpitaux ou de
personnes externes. Les listes d'attente
se sont allongées de telle façon que l'on a
cessé de prendre note des nouvelles ins-

criptions, précise le communiqué qui
ajoute d'autre part que la Crèche des
Bercles, qui est une crèche privée,
connaît le même sort. Hormis ces deux
institutions, il n'existe pas de solution de
rechange officielle à Neuchâtel. Il s'agit
en effet de ne pas confondre jardin d'en-
fants (heures d'ouverture partielles) et
crèches, où l'enfant est gardé à la jour-
née.

Il devient donc urgent de trouver une
solution au niveau communal, comme
cela est déjà le cas à La Chaux-de-Fonds.

L'Association des parents pour une
crèche communale adresse donc un appel
fervent à toutes les institutions sociales,
tous les partis politiques, ainsi qu'aux
autorités communales et cantonales, afin
que soit résolu le problème exposé,
quand bien même il s'agit de mettre sur
pied une solution transitoire dans l'im-
médiat.

Elle invite toutes les personnes inté-
ressées et concernées à prendre contact
avec elle, (comm., Imp)
• Renseignements: Association des

parents pour une crèche communale,
case postale 38,2005 Neuchâtel

Fuite après un accident
Samedi à 1 h. 50, un conducteur de

Arnex-sur-Orbe, M. P. B., circulait
rue de Grise-Pierre direction rue de
Port-Roulant.

Dans un virage à gauche, à la hau-
teur de l'entrée de la cour de l'im-
meuble No 5 il a perdu la maîtrise de
sa machine. De ce fait l'avant de ce
véhicule a heurté plusieurs voitures
en stationnement. Suite à cet acci-
dent M. P. B. a pris la fuite. D a pu
être intercepté sur la RN5 à la hau-
teur du garage Apollo à Bevaix.

Collision: deux blessés
Hier à 11 h. 45, une conductrice de

Gorgier, Mlle E. B., circulait rue des
Sablons direction est. A la hauteur
du faubourg de la Gare, une collision
s'est produite avec l'auto de Mme De-
nise Mottet, 44 ans, de Neuchâtel, qui
circulait sur ce faubourg en direction
centre ville. Blessée Mme Mottet
ainsi que la passagère de l'auto B.,
Mme C. B., de Gorgier, ont été trans-
portées à l'Hôpital des Cadolles.
Après avoir reçu des soins Mme B. a
pu regagner son domicile.

LES VERRIÈRES

Pas moins de 13 buts ont été marqués
en trois rencontres samedi pendant la
journée sportive du FC Blue-Stars des
Verrières.

En début d'après-midi, Blue-Stars II
a fait match nul contre Buttes I (3-3).
Ensuite, les vétérans du club local se
sont inclinés devant La Brévine (3-1) et
le soir, après le traditionnel jambon à
l'os - soupe aux pois servi sous la can-
tine, la première garniture des Verrières
a battu la bonne équipe de la Béroche
par 2 à 1. Cette victoire arrosée par la
p luie a été fêtée durant une bonne partie
dé la mût sous la cantine en compagnie
de nombreux Verrisans et- avec la
complicité de l'orchestre de danse de
Jean-Louis, (jjc)

Carnet de deuil
LA CÔTE-AUX-FÉES. - Une nom-

breuse assistance a tenu à rendre les der-
niers devoirs à Mme Véréna Aubert-Piaget
décédée à l'âge de 85 ans. La défunte était
la fille de Georges Piaget, le fondateur de la
fabrique qui porte son nom. C'est grâce à
l'entreprise familiale qu'elle connut son
mari Roland Aubert, un fin sertisseur de la
Vallée de Joux. Le foyer qui s'était installé
au Brassus se fixa à La Côte-aux-Fées vers
1930, Les épreuves ne manquèrent pas, il
fallut accepter la mort subite du mari puis
de deux des trois enfants. Mme Aubert
était une femme possédant une foi vivante
qu'elle faisait rayonner par une correspon-
dance régulière avec de nombreuses person-
nes. Le mois dernier une grande rencontre
de famille l'avait joyeusement fêtée pour
ses 85 ans. Par ce départ, de la belle famille
Piaget de 14 enfants il reste un seul survi-
vant, M. Daniel Piaget. (dm)
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Pluie de buts...

Saint-Biaise accueille Sankt-Blasien

Deux noms identiques de localité,
l'une dans le canton de Neuchâtel, l'au-
tre dans la Forêt Noire en Allemagne.
Bien que parlant français et allemand,
les habitants ont lié amitié il y a de lon-
gues années déjà et ils échangent de fré-
quents contacts.

Saint-Biaise compte parmi ses sociétés
une fanfare «L'Helvétia» qui groupe une
cinquantaine de musiciens, dont de nom-
breux jeunes gens. Ils sont vêtus dès
maintenant d'uniformes tout neufs, rou-
ges et noirs.

Pour marquer l'événement, une
grande fête populaire a été organisée et
c'est tout naturellement que la fanfare
de Sankt-Blasien s'est déplacée pour
l'occasion. La «Jugendkapelle» com-
prend des jeunes hommes et jeunes filles
portant de riches costumes brodés. Ces
musiciens ont également été reçus à
Neuchâtel samedi passé dans le cadre de
la Quinzaine. Leurs productions ont été
partout fort appréciées.

(Photo Impar- RWS)

NEUCHATEL
Naissances

Taveira Filipe José, fils de Francisco et
de Joaquina Guilhermina, née da Silva. -
Martin Daniel, fils de Luis et d'Ana Maria,
née Hirt. - Jobin Karine Françoise, fille de
François Wilhelm et de Christiane Simone,
née lander.
Promesses de mariage

Staudenmann Michel Philippe et Meys-
tre Ariane Charlotte. - Hiltpod Roland et
Rey Jacqueline Antoinette. - Auberson
Philippe Maurice et Buhler Claudine. -
Clerc Jean Maurice et Schmider Karin
Christina. - Gagnebin Nicolas et de Meu-
ron Marie Jeanne, les deux à Genève. -
Gryspeirt Johan Louis Florent Denis Ar-
thur et Ballmer Esther, les deux à Morat. -
Beglinger Peter et de Nicola Giovanna, les
deux à Noiraigue. - Sellembron Ramsamy
et Sellembron née Morel Catherine, les
deux à Neuchâtel.
Mariages

Richard Michel Roland et Wicht Joëlle,
les deux à Neuchâtel. - Calcagnili Giuseppe
et Palmieri Maria Rosaria, les deux à Neu-
châtel. - Vauthier Michel Yvan et
Krâhenbuhl Erika, les deux à Neuchâtel. —
Roueche Jean-Claude André Henri et
Blanc Mireille Huguette, les deux à Neu-
châtel.

ÉTAT CIVIL

Cortège de l'Abbaye de Buttes

Elle s'est élevée au-dessus du village de Buttes, légère et gracieuse. Remplie
d'air chaud, la montgolfière colorée, fabriquée par les enfants des écoles, s'est
retournée au-dessus de la gare et elle a pris feu. Des morceaux de papier
carbonisé emportés par les airs ont disparu comme des papillons craintifs.
C'était samedi après-midi à Buttes, le cortège de l'abbaye venait de se
terminer: la fête commençait. Elle prendra fin ce soir sous la cantine.

Beaucoup de monde dans les rues pour applaudir cette joyeuse équipe de futurs
champions de la «Petite Reine»... (Impar-Charrère)

Parti du home pour personnes âgées,
le cortège emmené par l'Union instru-
mentale de Cortaillod et les majorettes
de cette même localité a traversé le cen-
tre du village. Trois bonnes centaines de
spectateurs, parmi lesquels le cinéaste
Henri Brandt et son épouse - le couple
veut réaliser un film sur le Val-de-Tra-
vers et procède actuellement aux repéra-
ges sur le terrain - ont applaudi les par-
ticipants. Les enfants des écoles, à pied,
sur un char ou à vélo.

Les musiciens de l'Ouvrière de Fleu-
rier fiers de présenter leur nouvelle ban-
nière, les samaritains, les scouts et deux
chèvres caracolant sur le bitume. Un dé-
filé joyeux et coloré qui n'a pas passé en-
tre les gouttes d'une averse, à la fois vio-
lente et fugace - heureusement.

Sur la place du Stand, les écoliers ont
eu tôt fait de prendre possession des car- )

rousels. Malheureusement, le soir, les
Butterans n'étaient pas très nombreux
pour danser sur la musique de l'orchestre
Dany Ray Swingtet. La fête se termi-
nera ce soir.

VOICI LES RÉSULTATS DES TIRS:
Cible abbaye. -1. Willy Morel 319; 2.

Bernard Grandjean 93; 3. Dominique
Blaser 288; 4. P.-A. Thiébaud 86; 5. Jus-
tin Simon 287.

Prix des mousquetaires. - 1. Jac-
ques Thierrin 370; 2. Fredy Kurtz, 100;
3. Willy Morel 347; 4. Fernand Grand-
jean 99; 5. Daniel Bobillier 320.

Cible cloche. - 1. Jacques Thierrin
868; 2. Willy Morel 828; 3. Daniel Bobil-
lier 791; 4. Yves Fatton 757; 5. Roland
Dubois 756.

Cible bonheur. - 1. Willy Morel 94;
S2)!Jacques; Thierrin, 93-90; 3. Johnny
Kurtz 93-84; 4. Daniel Bobillier 93-83; 5.
Claude-Gérard Thiébaud 92.

Coups centres. - 1. René Juvet 100;
2. Paul-Ali Coulot 98; 3. Willy Morel 96-
93; 4. Alain Ecuyer 96-88. (jjc)

La montgolfière s'est enflammée

SAINT-SULPICE

A la hn de la semaine dernière,
une génisse appartenant à M. J.-P.
Gattolliat, agriculteur à La Ferrière
sur Saint-Sulpice, a été heurtée par
le train vers la Prise-Milord. Elle se
trouvait sur les voies au moment où
passait le direct Paris • Berne de mi-
nuit. Ce n'est qu'à la gare des Verriè-
res que l'accident a été constaté, la
locomotive portant les traces de l'im-
pact. Heureusement, d'autres bovins
qui se trouvaient dans les parages
n'ont pas été touchés par le convoi.
La pauvre génisse a été retrouvée
morte au matin sur le bas côté de la
voie (jjc)

Génisse heurtée
par le Paris - Berne

Le rapport du comité administratif , si-
gné par M. André Junod, le directeur de
l'Unité hospitalière, le président de la
Commission de l'Hôpital de Fleurier, M.
Jean Hugli et le secrétaire Jean Monot
remarque que le service ambulatoire, (la-
boratoire, radiologie, petites interven-
tions, blessés légers, etc) reçoit de plus en
plus de patients. D a donc fallu engager
un technicien en radiologie, ainsi qu'une
aide qui a reçu une formation dans la
maison. La direction a encore fait appel
à une deuxième laborantine.

Le comité administratif avoue qu'il est
dans l'anxiété de pouvoir maintenir l'ef-
fectif d'infirmière diplômées. Ce person-
nel est quasi-introuvable en Suisse, fait-
il remarquer, tout en ajoutant que les
étrangères occupées à Fleurier sont à fé-
liciter pour leur grande compétence.

Enfin, toujours au chapitre des préoc-
cupations, lé comité relève que le mouve-
ment crqissantfdes patients hospitalisés
et ambulatoires faîte constater un man-
qué flagrant de locaux d'accueil et de dé-
gagement. Ceci a pour effet , entre autre,
d'affaiblir la sécurité importante de l'hy-
giène hospitalière qui doit être une lutte
quotidienne. Et le comité évoque encore
les problèmes de rationalisation en rom-
pant une lance en faveur de la création
d'une véritable unité hospitalière. On le
sait, des études sont en cours pour bâtir
un nouvel hôpital au Val-de- Travers et
créer, par la même occasion, un home
médicalisé.

DES CHIFFRES
Le compte d'exploitation laisse appa-

raître des charges pour 4 millions
106,162 fr. 60. Les salaires et prestations
sociales se montent à 2 millions 991.698
fr. 20. Les charges d'exploitation sont de
1 million 114.464 fr. 40. Quant aux pro-
duits, ils se décomposent ainsi: taxes
d'hospitalisation, 2 millions 006.861 fr.;
prestations médicales, 724.943 fr. 35;
prestations diverses, 87.951 fr. 55; subsi-
des canton et communes, 1 million
286.406 fr. 70. Enfin, le compte de pertes
et profits laisse apparaître pour 1981 un
excédent de charges de 3723 fr. 85. (jjc)

VÉRITABLE UNITÉ
HOSPITALIÈRE

Le Butteran François Matthey, pro-
fesseur à l'Université et l'artiste neuchâ-
telois Walther Wehinger viennent d 'édi-
ter un recueil intitulé: «Parole d'arbre».
Le tirage est presque confidentiel car
seuls 38 exemplaires de cet ouvrage sont
sortis de presse. Dix eaux-fortes de We-
hinger, articulées autour du thème de
l'arbre, sont accompagnées de textes
écrits par François Matthey. (sp-jjc)

38 f ois «Parole d'arbre»

TRAVERS
Mme Emilia Vaucher, 86 ans.

I Décès 
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La «Winterthur» est internationale
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WWTA LUSSO 2,0 -
Ppililoft 'plus performances.

tfij \1 GARAGE ET CARROSSERIE
'MMH AUTO-CENTRE
ĝW LA CHAUX-DE-FONDS
Fritz-Courvoisier 66 Tél. 039/23 13 62
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L'annonce, reflet vivant du marché

POUR GENÈVE
Garage Encyclopédie,
agence ALFA ROMÉO et
PEUGEOT -

cherche

MÉCANICIEN
si possible spécialiste Alfa
Roméo, capable de prendre
des responsabilités.

Prendre rendez-vous
tél. 022/44 68 42. s,™

DEÏÏÏS
Vous qui avez

des problèmes.
Intervention rapide

et efficace.
GESTIFINS.A.

021/932445
1083 Mézières

22-2231

Haute-Nendaz
appartement
chalet
à louer par semaine.
Tél. (021) 22 23 43,
Logement City (autres
stations également).

18-001404



Assemblée à Cernier des actionnaires du VR

La compagnie de transport du Val-de-
Ruz a tenu récemment son assemblée gé-
nérale sous la présidence de M. Claude
Vaucher de Dombresson et en présence
du représentant de l'Etat, M. Francis
Butzberger. Au total 31 actionnaires
étaient présents, porteurs de 2363 ac-
tions.

LESCOMPTES
Il appartient à M. Jean-Michel von

Kaenel, directeur de la compagnie, de
présenter et les comptes et le rapport de
gestion. Le total des produits 723.215
francs, soit une augmentation de 26.781
fr.' Le total des charges de 1.455.199 fr.,
représentant une augmentation de
43.625 fr. par rapport au dernier exer-
cice. Le comité de direction et le Conseil
d'administration ont tenu chacun deux
séances au cours de l'année. Le régime
des vacances a été amélioré. Dès le 1er
janvier 1981, le personnel bénéficie de
quatre semaines dès l'âge de 30 ans au
lieu de 40 et de cinq semaines dès l'âge
de 50 ans au lieu de 55. M. Frédéric Per-

riard, de Cernier, employé d'exploitation
a été fêté le 18 novembre, pour ses 35 ans
de fidèles et bons services. .

DIMINUTION
DES ABONNEMENTS

Les voyageurs par abonnements sont
en diminution de 63,3% à 62,9% tandis
que les voyageurs individuels sont en
augmentation de 35,9% à 36,4%. Avec
l'efficace concours de l'Office neuchâte-
lois du tourisme, des carnets de cinq car-
tes journalières ont été émis avec un li-
bre parcours sur 181 km. de ligne au prix
de 25 fr. pour les adultes et 15 fr. pour
les enfants.

L'ambulance est intervenue 186 fois
pour transporter 202 malades ou blessés
et a parcouru 5683 km. Les transports
sont en augmentation de 14.846 fr. ou de
2,64% par rapport à 1980.

L'Office fédéral des transports a exa-
miné les comptes et les approuvent.

Au nom de la commission des comp-
tes, M. Paul Tissot donna connaissance
du rapport des vérificateurs de comptes.

NOMINATIONS
La commission de contrôle est réélue

pour un nouveau mandat. Elle se
compose de MM. Paul Tissot et Jean-
Claude Marti et de Claude Michel
comme suppléant.

Des remerciements et félicitations
sont alors adressés à M. Claude Vaucher
pour ses années de présence au Conseil
d'administration dont dix comme prési-
dent.

Dans les divers, il est demandé à ce
que l'arrêt facultatif au nord de Valan-
gin, vers les scieries soit maintenu.

M. Henri Delay demande s'il n'y a pas
la possibilité d'installer des radios dans
les véhicules, ceci afin de faciliter les liai-
sons avec la gare CFF.

Quant à l'horaire cadencé qui vient
d'être introduit, jusqu'à ce jour, il donne
satisfaction tant à l'exploitant qu'aux
voyageurs. Souhaitons que cela conti-
nue, (m)

Satisfaction pour l'horaire cadencé
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BOUDEVILLIERS
. Naissances

Avril 10. Rappo Isabelle Amélie, fille de
François Paul, à Cernier, et de Nicole Rose
née Bourquenoud. — 13. Blandenier Bap-
tiste, fils de Eddy André, à Savagnier, et de
Henriette Anne Caroline née Simond. -16.
Maffli Sylvie, fille de Jean-François, à Fe-
nin-Vilars-Saules, et de Rosemarie née
Augsburger. - Maffli EWc, fils de Jean-
François, à Fenin-Vilars-Saules, et de Rose-
marie née Augsburger. - 30. Jeanneret Sté-
phane Johnny, fils de Jacques, à Montmol-
lin, et de Paulette Sonia née Tschan.
Décès

3. Challandes née Fesselet Lydia Nelly, à
Fontainemelon, née en 1904, veuve de Chal-
landes Emmanuel. — 4. Monnier Max
Emile, à Dombresson, né en 1904, époux de
Jaqueline Olga née Brunner. - 7. Wenger
Albertine Mathilde, à La Chaux-de-Fonds,
née en 1892. - 8. Némitz née Wittwer Ber-
the Suzanne, à Fontainemelon, née en 1906,

' veuve de Némitz Paul Henri. - 13. Katz
Jean-Pierre, à Fontaines, né en 1920, époux
de Hélène née Tièche. - 16. Monnier née
Gretillat Aline Emilie, à Coffrane, née en
1899, veuve de Monnier Victor Philippe. -
Cuche née Debrot Marie, à Villiers, née en
1903, veuve de Cuche Charles Adolphe. —
23. Girardier Roger Charles, à Auvernier,
né en 1909, époux de Madeleine née Lam-
bert.

ÉTAT CIVIL

M. François Gabus, installateur à
Boudevilliers, a mis au point, lors d'un
séjour en Afrique, un digesteur à bio-
masse très simple. Le but était de pro-
duire du gaz pour des besoins domesti-
ques avec des déchets végétaux divers,
fumier, mauvaises herbes, etc. Le climat
africain avec ses températures favorables
permet l'utilisation de ces digesteurs
tout au long de l'année. Leur efficacité
est excellente et ils sont appelés à rendre
de grands services dans ces pays. En est-
il même chez nous ?

Pour essayer d'y répondre, M. Gabus
vient de mettre en place à l'Ecole d'agri-
culture de Cernier deux de ces diges-
teurs. L'un a été chargé avec du fumier
de cheval plus du fumier de bovins, l'au-
tre avec des déchets de jardin ensemen-
cés de fumier bovin. Chez nous ce genre
de digesteur n'est possible qu'en période
estivale pour permettre l'élévation de la
température nécessaire au départ de la
fermentation dues aux bactéries métha-
nogènesi

Déjà après une dizaine de jours, le di-
gesteur contenant du fumier a produit
environ 1 mètre cube de gaz par jour. La
production de gaz à partir de déchets de

jardin est plus longue à se mettre en
route. Un des buts de cette expérience
est de tester la qualité des matières digé-
rées pour la confection de terreau et de
compost, (bz)

Cernier: du bio-gaz tout simple

Un chien bien éduqué fait toujours
l'agrément de son maître. Celui qui ne
l'est pas est surtout gênant pour les voi-
sins et les autres. Dans le but de parfaire
les connaissances de possesseurs de
chiens en matière d'éducation canine, la
société cynologique du Val-de-Ruz, «Les
Amis du chien» a organisé dernièrement
une journée d'information sur l'éduca-
tion des chiens.

Un groupe de six moniteurs sous la di-
rection de M. Gilbert Pasquier chef-mo-
niteur était à la disposition du public.

Une dizaine de propriétaires de chiens
se sont déplacés pour suivre ces cours.
Des notions d'hygiène, d'alimentation et
de dressage élémentaire ont été dispen-
sés. Les organisateurs ont été quelque
peu déçus de cette faible participation.
Mais l'initiative était excellente et elle
devra se renouveler, (bz)

Médor aux pieds

AREUSE

Samedi à 10 h. 40, au volant d'une voiture
Alfa-Roméo GTV grise foncé, un conducteur
inconnu venant d'Areuse s'est engagé sur
l'autoroute à la hauteur de l'échangeur en
direction de Neuchâtel en forçant le passage.
Par la suite sans manifester préalablement
l'intention, il s'est porté sur la piste de gau-
che, heurtant ainsi avec le flanc gauche de la
voiture le flanc droit de l'auto conduite par
M. Y. P., de Chambrelien, qui circulait nor-
malement en direction de Neuchâtel. Suite à
cet accrochage, le conducteur de l'Alfa-Ro-
méo a pris la fuite.

Le conducteur de l'Alfa-Roméo ainsi que
les témoins de cet accident sont priés de
prendre contact avec la gendarmerie de Neu-
châtel, tél. (038) 24 24 24.

Touchette et fuite...

Course de la Gym-Hommes
Chaque année, au début du mois de

juin, la Gym-Hommes organise une tra-
ditionnelle course. Mettant en pratique
la devise de l'Office du tourisme «Décou-
vre ton pays pas à pas», cette année, une
course a pied a été organisée par M. Ro-
ger Challandes.

Départ de Fontainemelon avec l'itiné-
raire Les Loges, Tête-de-Ran, La Ser-
ment, avec un pique-nique au Mont-Ra-
cine, puis La Grande-Sagneule, La
Tourne, Tablette, Rochefort. Le retour
s'effectua en train Chambrelien, Les
Hauts-Geneveys.

Une très bonne ambiance n'a cessé de
régner durant toute la journée et, un peu
fatigués après sept heures de marche, les
participants sont rentrés, heureux
d'avoir revu les beautés du Jura, (m)

FONTAINEMELON



Le dernier
des Auvernois

FEUILLETON DE «L'IMPARTIAL» 40

ANDRÉ BESSON
«Les Auvernois»

Roman
Editions Mon Village SA, (Vulliens VD)

Surtout le noir qui souriait gentiment pour
essayer d'apprivoiser les enfants à demi ca-
chés derrière leur mère. Quant au rouquin, il
mâchait flegmatiquement un chewing gum.
Ni l'un ni l'autre ne semblaient se rendre
compte de la gravité de la situation. Qu'ils ris-
quaient par leur seule présence sous ce toit, de
provoquer la mort de leurs hôtes.

— Si je les renvoie cette nuit, ils ne vont pas
savoir où aller, dit Vincent.

— On ne peut quand même pas les garder
ici, protesta Nicole. Quelqu'un les a peut-être
vus entrer chez nous. On risque d'être dénon-
cés.

Il n'osa pas lui avouer qu'il le craignait lui
aussi. Qu'il avait surpris une ombre suspecte
devant la maison des Querray. Une menace la-

tente pesait sur eux. Il devenait effectivement
urgent d'éloigner les deux aviateurs.

— Je vais les conduire à Port-Lesney, reprit
Vincent après un long silence. Chez Louis Cot-
tier, le patron du Café des Pêcheurs. On dit
qu'il est en rapport avec les maquisards.

Coupé depuis dix-huit mois de tout contact
avec les membres de la filière d'évasion, Au-
vernois savait peu de chose sur les activités de
la résistance. Seulement ce qui s'en disait sous
le manteau.

— Je crois que c'est une solution raisonna-
ble, dit Mme Bruet.

De son côté, Nicole approuva sa mère en
hochant affirmativement la tête.

Rapidement, le bûcheron endossa sa vieille
veste de travail, chaussa ses brodequins et,
s'adressant aux Américains, tenta de leur ex-
pliquer à la fois par gestes et en paroles ce
qu'il comptait faire d'eux.

— Nous partir... Chez un ami... Lui, vous
conduira en Suisse...

— Yes, yes, firent en chœur les deux soldats,
sans trop savoir apparemment ce qu'on venait
de leur dire.

— Je vais prendre ma bicyclette, j'irai plus
vite pour rentrer dit Vincent aux deux fem-
mes. Je serai de retour avant minuit.

— Sois prudent. Nous t'attendrons.
Avant de quitter la pièce par la porte qui

donnait sur le derrière de la maison, le rou-
quin tira un petit paquet de sa poche. Il l'ou-
vrit et donna à chacun des enfants deux ta-
blettes de chewing-gum. Puis ils partirent en
lançant un sonore:
- By!

A Port-Lesney, le petit-fils de la Marie-des-
Bois laissa ses protégés derrière un buisson,
pas très loin de l'entrée du village, puis il se
rendit à pied au Café des Pêcheurs situé à côté
du pont qui traversait la Loue.

Avant d'entrer, Vincent jeta un coup d'œil
par la fenêtre de l'établissement. Malgré le ba-
digeon bleu du camouflage qui recouvrait les
vitres, il vit qu'il y avait peu de monde à l'in-
térieur. Quatre vieux consommateurs occupés
à taper une partie de cartes et un cinquième,
un peu plus jeune accoudé au comptoir.

Le bûcheron poussa la porte et se dirigea
vers le patron, un homme d'une cinquantaine
d'années, de forte corpulence. Celui-ci
connaissait Auvernois pour l'avoir vu quel-
quefois en compagnie de marchands de bois.
- Vous arrivez bien tard, dit-il, je ne vais

pas tarder à fermer. ,
Les joueurs de belote et l'autre client dévi-

sagèrent l'arrivant avec curiosité.
- Qu'est-ce que je vous sers ?
- Un blanc.

Vincent resta debout, devant le bar. Il at-
tendit que le plus jeune des consommateurs
soit parti pour s'adresser à Louis Cottier.
- J'ai un service à vous demander, dit-il

tout bas afin de ne pas être entendu par les
autres.
- Ah ! oui. Lequel ?
- On dit que vous êtes en rapport avec les

gars du maquis.
Le visage du cafetier, qui était resté jus-

qu'ici impassible se crispa brutalement.
- Qui vous a dit ça ?
- Je ne sais plus... J'en ai entendu parler...
- Les gens racontent n'importe quoi.

Ecoutez M. Cottier, je ne suis pas venu
pour vous tirez les vers du nez ni vous mettre
dans l'embarras. Je vous le répète, j'ai un ser-
vice à vous demander.
- Eh ! bien je vous écoute ?
- Voilà. Ce soir, j'ai reçu la visite de deux

aviateurs américains. Je suppose qu'il s'agit
des rescapés de l'avion tombé la nuit dernière
au milieu de la forêt de Chaux. Ils ne parlent
pas un mot de français mais j'ai compris qu'ils
désiraient passer en Suisse. Il y a quelque
temps, j'ai fait traverser la ligne de démarca-
tion à beaucoup de monde. Pour la Suisse,
c'est impossible. Je ne saurais pas comment
m'y prendre. J'ai pensé que vous pourriez
m'aider. (à suivre)

Quinzaine de la voiture d'occasion
Plus de 120 voitures et caravanes

Place du gaz, La Chaux-de-Fonds
Jusqu'au 20 juin 1982

| de 10 à 20 heures sans interruption ¦¦}

Les tw <souleurBH|
mmmmmmm <fe la paiX* ^̂ B

BSsBsB Ksfexv, .̂- uCTnr •' ^̂ ?̂ !5̂ ^

" ~ -WBr̂ -1*—•* miffrui " iirr iîii£rt^?Tî '***s'̂ SnHMM,**',ir m ' 'i '' '̂ BsBfltH
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GARAGE ET CARROSSERIE
DU VERS0IX

CAMPOLI & CIE
Charrière 1 a - La Chaux-de-Fonds

Téléphone (039) 22 69 88

AGENCE BOEfO ET LcM-iri CX
Fiat Panda 1981-04 3 ptes 5900 km Bleue
Fiat 127 Sport 1981-05 3 ptes 32 522 km Noire
Fiat 132 2000 Inj. 1980-06 4 ptes 10 000 km Champagne
Fiat 132 2000 1 nj.
Aut. 1980-04 4 ptes 20 200 km Rouge
Ritmo 75 1980-05 5 ptes 20 000 km Grise
Ritmo 75 CL 1979-05 5 ptes 23 600 km Verte
Alfa Sprint Veloce 1981-04 2 ptes 16 300 km Gris met.
Lancia Fulvia 1971-04 3 ptes Rouge noir
Renault 5 TL 1973-06 3 ptes 34 000 km Rouge
Datsun Cherry 1972-04 2 ptes 90 000 km Verte
Opel Kadett 1200 1975-04 3 ptes 84 500 km Rouge
Opel Kadett 1200 1974-05 3 ptes 69 000 km Orange
Alfa Romeo Alfetta
2000 1978-04 4 ptes 73 000 km Grise
Fiat 131 1600 1981 4 ptes 31 000 km Beige

ÉCHANGE - CRÉDIT - GARANTIE
OUVERT LE SAMEDI

48167 
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(g >. RUS 06 la Dîme 80 toutes marques.
fMRl 33117R 2002 NEUCHATEL Renseignements et démarches auprès
(IMOj ÙO 1110 Trolleybus No 7 des assurances Invalidité et AVS.

CONSULTATION AUDITIVE: MERCREDI 16 JUIN, de 9 h. à 11 h. 45.
PHARMACIE DU VALLON, J. Voirai, Francillon 4, ST-IMIER. 28-isz

VITRERIE
Stéphane Schmidt

Fleurs 2 -0  039/23 35 88

Remplacement de vitres
en tous genres - Miroirs

Bords polis
Devis sans engagement

Travail soigné 47533

L'ESCALE
1 Home pour personnes âgées

Numa-Droz 145 - Tél. 039/22 53 46
La Chaux-de-Fonds

organise mercredi 23 juin
de 11 h. à 21 h., son

GRAND MARCHÉ AUX PUCES
Nous acceptons volontiers des dons

pour notre marché aux puces:
VAISSELLE, BIBELOTS, LIVRES

etc. - Merci d'avance I
Nous viendrons volontiers

chercher à domicile 48i4z



Clôture des cours ménagers de Tramelan
Une nouvelle fois, comme le veut la

tradition, les membres de la commission
des cours ménagers et les autorités sco-
laires étaient réunies à l'occasion de la
clôture du cours ménager obligatoire. A
cette occasion, les participantes au cours
redoublent d'imagination afin d'offrir un
succulent repas où tout est fabrication
«maison». Cette cohorte de jeunes filles
a démontré son talent au plaisir de cha-
cun.

Les jeunes filles arrivées au terme du cours ménager entourées de Mmes M. Meyrat
présidente, N. Charpier maîtresse ménagère et R. C. Voirol, inspectrice.

Ce cours était dirigé par Mme Nicole
Charpier, maîtresse ménagère et c'est
Mme Marguerite Meyrat, présidente de
la commission des cours ménagers qui sa-
luait les invités en leur fournissant d'uti-
les renseignements sur l'avenir des cours.
Elle saluait aussi particulièrement Mlle
Renée-Claire Voirol, expert de l'ensei-
gnement de l'économie familiale pour le
Jura bernois et M. Choffat maire.

(Texte et photo vu)

Un grand cortège historique e£t pre îi
1100e anniversaire de Saint-Imier

Un millier de figurants participeront
au grand cortège historique du 1100e an-
niversaire de Saint-Imier, prévu pour le
dimanche 17 juin 1984. C'est ce qu'on a
pu apprendre lors de la séance tenue,
sous la présidence de M. John Buchs, par
le comité central chargé d'organiser ces
manifestations. On y releva la présence
de Mlle Evelyne Kurth et de Michel
Bourquin, délégués par la commune de
Reconvilier et de M. Roland Bruggi-
mann, membre du Conseil communal de
Péry. Ces deux communes fêteront égale-
ment leur 1100e anniveraire dans 2 ans.
Le Conseil municipal de Saint-Imier
était, quant à lui, représenté par M.
Pierre Leuthold.

Chaque président de commission a
présenté un état d'avancement des tra-
vaux afin de donner à tous les partici-
pants une vue globale du projet général.
Selon l'idée émise par M. Charles
Baertschi, président de la commission du
cortège, cette fresque historique com-
prendra 12 groupes subdivisés en une
cinquantaine de tableaux. «L'histoire de
Saint-Imier n'a rien de monotone, a dé-
claré M. Baertschi. Au contraire, elle est
fort intéressante et attrayante. Elle dé-
bute au Moyen-Age avec la venue d'un
moine défricheur sur le tombeau duquel
s'élèvera bientôt une collégiale. Durant
des siècles, les pèlerins y accourent. Les
gens du pays, alliés aux Suisses, livrent
de rudes batailles. Puis survient la Ré-
formation: Berne et Bienne la patron-
nent. Plus tard, l'Erguel cesse d'être uni-
quement paysan; l'horlogerie apparaît et
se développe. A la fin du XVIIIe siècle,
la Révolution passe en rafale. La France
du Directoire envahit le pays d'Erguel et
l'annexe. Dès 1815, nous devenons Ber-
nois et définitivement Suisses.»

Ces événements seront illustrés lors du
cortège. On y verra donc Imier le défri-

cheur, la reine Berthe, Farel prêchant à
Saint-Imier. D'autres faits, moins signi-
ficatifs sur le plan historique, y seront
évoqués, comme les grands incendies, la
disparition des fumiers ou les lundis
bleus. Une quinzaine de sociétés locales
ont déjà assuré les organisateurs de leur
participation à ce cortège.

Ce cortège historique sera l'un des élé-
ments des journées officielles, définitive-

ment arrêtées au week-end dès 15, 16 et
17 juin 1984. Leur programme prévoit
aussi deux expositions, l'une consacrée à

» d'anciennes cartes postales, l'autre aux
produits fabriqués à Saint-Imier, le ju-
melage officiel avec la commune fran-
çaise de Saint-Ismier et la comédie musi-
cale du 1100e. Enfin, le samedi 16 juin
sera également la journée des anciens de
Saint-Imier, conviés à retrouver la cité
de leur enfance, (sp) i
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Assemblée régionale des sections de
la Jurassienne du Haut-Vallon à Saint-Imier

Récemment se déroulait à Saint-Imier
l'assemblée régionale des sections de La
Jurassienne caisse-maladie ayant son
siège administratif à Cortébert. Cette
réunion regroupait les sections de Saint-
Imier, Sonvilier et Renan. L'assemblée
était présidée par M. Frédéric Savoye
vice-président de La Jurassienne. Après

la partie strictement statutaire, il appar-
tenait à M. S.-L. Jolidon, directeur de La
Jurassienne de présenter aux membres
de l'assemblée le rapport annuel du
conseil d'administration pour la période
1980-1981.

Malgré les difficultés connues dans
nos régions horlogères devait dire M. Jo-
lidon, l'effectif global de la caisse a aug-
menté de 650 membres de 1980 à 1981,
pour se situer à 23.701 assurés au 31 dé-
cembre 1981. Dans le secteur des caisses-
maladie, les dépenses ont augmenté en-
tre 1966 et 1980, de plus de 450%, c'est-
à-djre de plus dtfjlouble de l'indice des
prix" à. la consommation. Nous vivons
donc une période difficile pour l'assu-
ràuce^n^adieJet toutel'lès caisses ont ¦
dû ou devront'prendre des mesures, im-
populaires afin d'équilibrer leurs comp-
tes.. Les dépenses de La Jurassienne se
sont élevées à plus de 23.000.000 francs
en 1981, et le budget de 1982 prévoit lui
un chiffre d'environ 25.000.000 francs.
La seule possibilité qui reste aux caisses
pour trouver de nouvelles recettes réside
dans l'augmentation des primes. Mais il
y a longtemps que la caisse estime être
arrivée à un plafond en ce qui concerne
les charges des assurés, particulièrement,
pour ceux à ressources modestes et pour
les familles. Malheureusement, étant
donné les finances précaires des collecti-
vités publiques, il ne faut pas espérer
une aide accrue venant d'elles. Au con-
traire.

La solution ne peut donc venir que
d'une prise de conscience générale de
l'impossibilité qu'il y a de continuer à
exiger de plus en plus de l'assurance-ma-
ladie sans disposer de moyens accrus
pour lutter contre les abus. Il faut chan-
ger la mentalité des gens envers l'assu-
rance-maladie sociale et arriver à respon-
sabiliser les médecins par rapport aux
graves incidences économiques de leurs
prescriptions. Il faudra également songer
à résoudre au cours de ces prochaines an-
nées le sérieux problème financier que
posent les hospitalisations pour géria-
trie. Le manque d'établissements adé-
quats prolonge anormalement les séjours
dans des hôpitaux trop coûteux. Il reste
beaucoup à faire, pour arriver à stabili-
ser les dépenses de la santé à un niveau
supportable pour tous. «Dans la mesure
de nos forces et de notre influence, nous
nous y employons activement et pensons
ainsi défendre au mieux les intérêts à
long terme de nos assurés» devait conc-
lure M. Jolidon. A la suite de la partie
administrative, le docteur Bogomil Cho-
pov de Courtelary a présenté à l'assem-
blée un sujet très intéressant et très cap-
tivant, l'hypertension artérielle. Par sa
manière très simple de présenter un pro-
blème complexe, le Dr Chopov a su cap-
tiver l'auditoire et à la suite de sa bril-
lante conférence, les participants ont
posé maintes questions, démontrant
ainsi l'intérêt pour le sujet présenté, (sp)

L'Imériale à Saint-Imier

Malgré un temps, couci-couca, l'Imériale a attiré des badauds en grand nombre. Et
pour les enfants qui avaient décidé de s'en donner à cœur joie sur le manège, la pluie

n'était pas une excuse. A s'en faire tourner la tête... (Photo cal

L'étranger et l'œcuménisme
Synode réformé à Court

Le Synode d arrondissement du Jura a
siégé à Court sous la présidence de M. A.
Schneuwly et il a accompli un véritable
marathon à travers les rapports et comp-
tes de quelque 25 commissions au travail
dans l'Église réformée. Le bureau du Sy-
node (BSJ) promet de grouper ces com-
missions en sept secteurs pour renouve-
ler la présentation des «Actes» et en faci-
liter la discussion l'an prochain.

Après une prédication marquante du
pasteur Ph. Maire à l'église (La présence
du Christ oblige les relations humaines à
se transformer), le Synode a siégé à la
Halle dé gymnastique, fort bien reçu et
sustenté par la paroisse de Court. Parmi
les invites se trouvaient des représen-
tants de l'Eglise neuchâteloise, de
l'Eglise luthérienne du Montéliard, de
l'Eglise réformée de France, et le curé du
lieu, qui chacun s'exprimèrent au cours
du dîner.

Sortenan en chiffres: un déficit mi-
nime de 0,8% et un fléchissement des
nuitées de 3%, suite aux changements
dans le personnel pendant l'année 1981.
Les affaires restent bonnes.

Surprise aux élections au BSJ, d'où
Mme J. Botteron (Nods) et le pasteur
Ph. Maire se retirent. Mme Ella Douard
(Orvin) est élue, mais l'autre candidat, le
pasteur G. Laperrelle (Reconvilier) ne
peut l'être à cause de sa nationalité fran-
çaise. Indignation des délégués devant
cette disposition légale... qui ne pourrait
être levée qu'au prix d'une votation po-
pulaire bernoise (le premier essai a été
un échec). «Cette situation n'est pas di-
gne d'une Eglise chrétienne», déplore M.
J. de Roulet. Pour surmonter l'empêche-
ment sans détourner la loi, le BSJ pro-
pose de laisser le siège vacant; il nomme
le pasteur Laperrelle collaborateur avec
voix consultative. Le Synode approuve.

Le Synode a manifesté sa reconnais-
sance au pasteur J. de Roulet, conseiller
synodal jurassien depuis 15 ans, prési-
dent du Conseil synodal depuis huit ans.
Celui-ci, satisfait d'avoir vu le Synode
jurassien resté uni à travers les vicissitu-
des politiques, recommande à l'arrondis-
sement de faire meilleure connaissance
avec les 20 autres arrondissements de
l'Eglise bernoise en pratiquant une sorte

d'œcuménisme interne: il y a beaucoup à
y apprendre pour le témoignage chré-
tien.

Trois sujets ont donné l'occasion à des
débats. L'œcuménisme, avec ses promes-
ses particulières pour les foyers mixtes, a
été présenté comme un mouvement mon-
dial irréversible, au, sein duquel beau-
coup de réalisations dépendent de la vo-
lonté persévérante de croyants, les déci-
sions hiérarchiques devant tenir compte
des progrès obtenus. Le mariage mixte
est devenu possible; l'hospitalité eucha-
ristique peut se frayer un chemin dans le
respect mutuel.

Le fonds des bourses pour étudiants
en théologie est mis à forte contribution
en raison de candidats mariés à vocation
tardive. Le BSJ prévoiera une somme de
secours dans le budget, car la pénurie
pastorale appelle à l'action.

La branche «religion, éthique» à
l'école doit, selon le Grand Conseil ber-
nois, être maintenue et développée: il
faut demander aux assemblées commu-
nales d'inscrire à leur budget l'aquisition
du matériel ENBIRO (œcuménique).

Les comptes du BSJ (334.000 francs)
se soldent par un léger bénéfice. La cible
Mission-Entraide a été atteinte par les
paroisses: 632.000 francs. (Acp)

Ecole secondaire et de commerce de Saint-Imier

La mise à la retraite de M. Jean-Pierre Méroz devait intervenir à la fin de cette
année scolaire, mais son décès ne lui a malheureusemnt pas permis de poursuivre sa
tâche comme il l'aurait souhaité. L'Ecole secondaire de Saint-Imier témoigne du sou-
venir ému qu'elle conserve de sa personnalité qui a beaucoup donné aux écoles.

La commission de surveillance de l'Ecole secondaire et de commerce a décidé de
partager les responsabilités de la direction et de les répartir entre deux directeurs
indépendants l'un de l'autre, mais qui ne pourront ignorer une collaboration franche
et positive, et a procédé aux nominations suivantes: directeur de l'Ecole secondaire,
M. Pierre Leuthold; directeur de l'Ecole de commerce, M. Jean-Robert Pauli;
remplaçant du directeur de l'Ecole secondaire, M. Reno Lautenschlager; remplaçant
du directeur de l'Ecole de commerce, M. Charles Eberhard, avec entrée en fonction le
1er août 1982 pour la période de nomination en cours, (cd)

Direction partagée entre deux directeurs

28e Fête cantonale bernoise des jodleurs

La 28e Fête cantonale bernoise de jo-
dleurs des 19 et 20 juin prochains a né-
cessité une préparation considérable. En
effet, pour ces deux journées de
concours, il a fallu planifier l'horaire de
plus de 900 productions dans différents
lieux de Tramelan. Les productions des
jodleurs ont été prévues à cinq endroits
différents (halle de gymnastique ouest,
église protestante, cinéma Cosmos, église
catholique et halle de gymnastique est).
Les lanceurs de drapeaux exerceront leur
art à la Halle des fêtes, tandis que les
joueurs de cor des Alpes présenteront
leurs productions à la patinoire. Les dé-
placements à l'intérieur de Tramelan se-
ront naturellement très denses durant
ces deux journées et une signalisation ad
hoc sera mise en place.

La cérémonie protocolaire est prévue
le dimanche à 10 heures à la Halle des fê-
tes 'de'Tramelan*.-AT;10*'heures en effet;
une délégation du comité d'organisation1

de Tramelan, sous la conduite du député
Aurèle Noirjean, accueillera les représen-
tants de la dernière Fête cantonale des
jodleurs à Bumplitz. Les organisateurs
recevront ainsi la bannière cantonale des
mains de M. Werner Bircher, président
du comité d'organisation de Bumplitz.

Tramelan aura ainsi l'honneur de déte-
nir durant un an la bannière de l'Asso-
ciation cantonale bernoise des jodleurs.
A 11 heures, le salut du gouvernement
bernois sera apporté par M. Henri Som-
mer, président du Conseil exécutif. Plu-
sieurs chants d'ensemble, productions
des lanceurs de drapeaux donneront un
relief particulier à cette imposante céré-
monie protocolaire.

Dimanche, sur le coup de 13 h. 45, un
grand cortège folklorique empruntera les
rues de Tramelan. Sous la conduite de
cinq corps de musique, les figurants évo-
queront plusieurs thèmes: le bon vieux
temps, l'artisan, la forêt, le sport, l'his-
toire, l'agriculture. Des délégations de
jodleurs des différentes parties du can-
ton de Berne seront également présentes
et animeront un des plus grands cortèges
jamais organisés à Tramelan.

Tramelan s'apprête à vivre dèuxjbur-
nées particulièrement animées où le fol-
klore sera à l'honneur. Plusieurs milliers
de participants sont attendus par les or-
ganisateurs qui sont sur la brèche depuis
plus d'une année pour assurer le succès
de ce grand rassemblement des jodleurs,
lanceurs de drapeaux et joueurs de cor
des Alpes du canton de Berne, (sp)

Dans une semaine à Tramelan

PONTENET

Hier à 18 h. 45, un accident de la
circulation s'est produit à Pontenet,
sur la route entre Malleray et Recon-
vilier. Un automobiliste de Malleray
circulant en direction de Reconvilier
a voulu dépasser un véhicule qui le
précédait. Ce dernier aurait accéléré
et le véhicule qui dépassait a dû don-
ner un coup de frein ce qui l'a projeté
contre un îlot puis il s'est retourné
sur la route. La passagère de la voi-
ture une fillette de 7 ans a été
conduite en ambulance à l'Hôpital de
Moutier puis elle a été transférée à
l'Hôpital de l'Ile à Berne vu son état
grave, (kr)

Perte de maîtrise:
une blessée grave

SONCEBOZ

Samedi soir, à 22 h. 30, un automo-
biliste a voulu éviter un chevreuil
qui traversait la route entre Sonce-
boz et La Heutte. Il a freiné brusque-
ment et a provoqué une collision en
chaîne entre trois véhicules. Par
bonheur, aucun blessé n'est à déplo-
rer. Les dégâts matériels se montent
à 15.000 francs, (cd)

Chevreuil fautif

Donnant suite à une proposition radi-
cale, le Conseil municipal a décidé de
mettre à l'étude pour la fin d'année la re-
mise d'un diplôme et d'un traité d'ins-
truction civique, afin de marquer l'acces-
sion au titre de citoyen des jeunes gens
et jeunes filles de la localité ayant at-
teint leur 20 ans. Les intéressés rece-
vront ces documents au cours d'une céré-
monie suivie d'un apéritif.

Protection civile. Ensuite de l'obten-
tion des qualifications requises les nomi-
nations du nouveau chef local de la pro-
tection civile M. Emile Hugi, ainsi que
du sous-chef, M. André Criblez est deve-
nue définitive.

Charges accrues pour les établisse-
ments hospitaliers. — Selon le dé-
compte parvenu à la municipalité, les
charges pour les établissements hospita-
liers cantonaux représentent un montant
plus élevé que prévu. Le budget compre-
nait un montant de 118.700 fr. la facture
s'élève en réalité à 121.834 fr., soit une
plus-value de 3134 fr. (gl)

Promotions civiques et
charges hospitalières

Corgémont: fermeture tardive

Impossible de supprimer les bruits
nocturnes tels qu'éclats de voix, claqutf
ments de portières et départ bruyants
des voitures aux alentours d'un établis-
sement public. Impossible aussi pour les
voisins, de trouver un sommeil répara-
teur s'ils doivent subir ces bruits, singu-
lièrement dans les nuits de fin de se-
maine qui devraient leur permettre de
récupérer après une semaine de travail.

Face à la concurrence dans la région
d'établissements semblables offrant à
leur clientèle la possibilité d'une pré-
sence prolongée le vendredi et le samedi,
le propriétaire de l'Hôtel de l'Etoile ne
peut demeurer les bras ballants.

Crainte de certains opposants de voir
le restaurant fermer ses portes en début
de journée, pour profiter plus largement
des heures nocturnes. Tous ces argu-
ments ont été présentés au cours de la
séance de conciliation convoquée par les
autorités municipales à la suite de l'op-
position formulée par 28 citoyens - non
une cinquantaine comme mentionné pré-
cédemment par erreur - contre l'ouver-
ture prolongée jusqu'à 2 heures les nuits
du vendredi au samedi et du samedi au
dimanche pour le bar Cadillac-Club de
l'Etoile. L'heure de fermeture du lundi
au jeudi est prévue à 01 heure avec fer-
meture le dimanche.

Les opposants présents ont maintenu
leur opposition contre les bruits provo-
qués par la musique et ceux provoqués
par les voitures et leurs occupants.

Quant au propriétaire de l'Etoile, M.
Heinz Schweizer, tout en reconnaissant
les inconvénients causés par l'heure tar-
dive de départ de la clientèle et en décla-
rant sa bonne volonté à l'égard des voi-
sins, il utilisera les voies restant ouvertes
pour poursuivre ses démarches, (gl)————

Vaine séance de conciliation
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Je sais que mon rédempteur est vivant...
Je le verrai et il me sera favorable.
Mon âme languit d'attente.

Job 19.25. 27.

Il a plu à Dieu de rappeler à Lui après une courte maladie supportée
avec courage, notre chère maman, grand-maman, soeur, belle-sœur,
tante, cousine, marraine, parente et amie.

Madame

David LÉCHOT
§ née Jeanne OPPLIGER

dans sa 86e année.

Les familles affligées: 3;
Monsieur et Madame Henri Léchot-Hugoniot et leurs enfants:

£ Monsieur Paul-Henri Léchot,
Monsieur et Madame Jean-Pierre Léchot-Favre,

fi Monsieur Francis Léchot;
Madame et Monsieur Timothée Mazzoni-Léchot et leur fille: f.

Mademoiselle Elisabeth Mazzoni; f.
Il Mademoiselle Simone Léchot et son ami;

t Monsieur et Madame Marcel Léchot-Damm, leurs enfants René et
I Suzanne;

Les descendants de feu Henri Oppliger-Dubois;
Les descendants de feu Fritz-Constant Léchot.

LA CHAUX-DE-FONDS, le 11 juin 1982.

Cérémonie au Centre funéraire, mardi 15 juin, à 10 heures. *

jl Le corps repose au pavillon du cimetière.

Au lieu de fleurs, veuillez penser aux champs missionnaires de
l'Action Biblique, cep 23 - 732, La Chaux-de-Fonds.

Domicile de la famille: Les Petites-Crosettes 1.

| Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. 101282

è'; LES BOIS mJL Ouvrons les yeux et fêtons
j| la lumière, nous sommes
I les enfants du jour. U

Avec tous ceux qui l'ont connu et aimé, nous prions le Seigneur pour notre
cher époux, papa, grand-papa, frère, beau-frère, oncle, cousin et parrain

Monsieur |

Francis DUBAÏ L
'- -qui nous a quittés aujourd'hui , dans ^sà'-TSè^'fthée; aprèï une longue et " $

pénible maladie, réconforté par les sacrements de l'Eglise.

Qu'il trouve auprès de Dieu la paix et la joie.

Marie Dubail-Frésard:

Monique et Louis Jobin-Dubail et leurs enfants:

Françoise Jobin et son fiancé Serge,

Pierre-Alain Jobin,

Nicole Jobin et son fiancé Pierre-Alain, \

| Josette et Jean Luy-Dubail et leurs filles:

Hannelore Luy,

Florianne Luy, à Charrat; '

Les familles de feu Louis Dubail-Girardin; '
:

'4. Les familles de feu Charles Frésard-Farine,
ainsi que les familles parentes et alliées.

LES BOIS, le 12 juin 1982.

La célébration eucharistique -et le dernier adieu ont lieu aux Bois, le
lundi 14 juin, à 14 h. 30.

ji| Le corps repose à la chambre mortuaire des Bois.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part pour les personnes involontai-
rement oubliées. 101283 |

NEUCHÂTEL -è Maman et grand-maman, si tes
-' yeux sont clos, ton âme veille

sur nous, ta vie ne fut
qu'amour et dévouement.

Mademoiselle Dora Jakob;
Monsieur et Madame Ernest Jakob-Marti, à Renens, et leurs enfants

Hervé et Sylvie;
Monsieur René Roth-Jakob, à La Joux-du-Plâne, ses enfants Catherine

et Béatrice,
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Madame

Ernest JAKOB
née Martha SCHWAB

leur chère et regrettée maman, belle-maman, grand-maman, sœur,
belle-sœur, tante, cousine, parente et amie, enlevée à leur tendre affec-

É tion vendredi, dans sa 76e année.

NEUCHÂTEL. le 11 juin 1982.

Le culte et l'inhumation auront lieu à La Chaux-de-Fonds, mardi
15 juin, à 9 heures.

Le corps repose au pavillon du cimetière de La Chaux-de-Fonds.

Domicile de la famille: Chemin des Carrels 26
2006 NEUCHÂTEL.

Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. 101281
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Solution des lettres cachées: Piste

¦BU DEM ANDES D'EMPLOIS —
ÉLECTRICIEN

possédant CFC, cherche emploi, libre tout dt
suite.
Faire offres sous chiffre NC 48140 de L'impar
tial.

CHAUFFEUR OU AIDE-CHAUFFEUR
; Jeune homme cherche place permis B.

Faire offres sous chiffre 91-679 à Assa Annonces Suis-
ses SA, case postale, 2301 La Chaux- de-Fonds. 91-60389

TELEPHONISTE-RECEPTIONNISTE
Dame, expérimentée, dynamique, cherche change
ment de situation, entrée 1 er septembre ou i
convenir.
Faire offres sous chiffre CV 48265 au bureau d<
L'Impartial. 

UNIVERSITAIRE
neuf ans de pratique dans la publicité et les relations
publiques, avec expérience de la rédaction (technique,

; scientifique et littéraire), de la traduction (allemand/
français et anglais/français), de la correspondance et
de l'organisation de bureau

cherche changement de situation avec responsabilités.
! - ¦ ¦

Faire offres sous chiffre No 91-675 à Assa Annonces
Suisses SA, case postale, 2301 La Chaux-dé-Fonds.

3 91-60382

ÉLECTROPLASTE CFC
occupant poste à responsabilités, cherche chan
gement de situation, titulaire du permis de fron
talier.
Tél. (00 33 81) 43 05 45 ou (039) 31.11 81.

4771:

t Tous vos imprimés
en vente au bureau de L'Impartial

MAGASINIER
plusieurs années d'expérience, cherche changemen
de situation. Branche industrielle ou autre.

Ecrire sous chiffre ED 48224 au bureau de L'impar
tial.

AMICALE DES
CONTEMPORAINS 1947
ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

lundi 14 juin 1982 à 20 h. 30
au Café de l'Ouest, Jardinière 43

48171

Grande vente de
machines à coudre
D'OCCASION

toutes marques
révisées avec garantie

dès Fr. 190.-

¦elna
G. TORCIVIA

Machines à coudre Elna
et Elnapress

Av. Léopold-Robert 83
2300 La Chaux-de-Fonds

48064 Tél. 039/22 52 93 \

GTZ-
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- #3=3 Réfrigérateurs et congélateurs AEG m
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A louer

2 72 pièces en bord de mer
A La Franqui, petit village du Roussillon en
dehors des grands centres urbanisés, entre
zone rocheuse et plage sauvage de 14.km.
Appartement sur deux niveaux dans petit
groupe de constructions neuves mitoyennes
au bord immédiat d'un bras de mer peu pro-
fond, très propre, idéal pour ¦ enfants, mer à
500 m., meublé pour 5 personnes.
Août Fr. 600.-/semaine, sept. Fr. 400.-,
oct. Fr. 300.—.
Tél. Bureau 038/24 00 70 87-60096
privé 038/31 71 39 - 037/37 18 31

A vendre, planche à
voile

Alpha
Phantom
Tél. (021) 35 12 61,
interne 39. 48297

En toute saison,
L'IMPARTIAL,
votre source

d'informations

Demande à acheter

HORLOGERIE ANCIENNE
montres, pendules, outillage, fournitures,
layette et livres sur l'horlogerie d'Alfred Cha-
puis. Tél. 038/25 64 51, heures des repas.

28-300243



La famille de

Monsieur Gabriel FROSSARD
profondément émue par les marques d'affection et de sympathie qui lui
ont été témoignées pendant ces jours de deuil, exprime à toutes les
personnes qui l'ont entourée sa reconnaissance et ses sincères remer-
ciements.
Les présences, les messages ou les envois de fleurs lui ont été un
précieux réconfort. 48320

La famille de

Monsieur Fritz LUTHI
remercie de tout cœur toutes les personnes qui lui ont témoigné de
l'amitié et de la sympathie.
Sentir la présence de tant d'amis, recevoir tant d'émouvants
messages ou de fleurs, l'ont aidée à supporter sa douloureuse
épreuve.
Elle leur en est profondément reconnaissante. 4soos

MADAME ROGER PAREL,
profondément émue et sensibilisée par les nombreux témoi-
gnages et messages reçus à la suite du décès de son cher et
regretté mari, exprime de tout cœur à tous sa plus profonde
reconnaissance.

Un merci tout spécial aux amis qui ont tenu à témoigner
leur bon souvenir du défunt en honorant en particulier
le Service d'aide ménagère aux personnes âgées de notre
contrée. 48186

Fête de la jeunesse jurassienne

La 18e Fête de la jeunesse jurassienne, qui s'est déroulée vendredi et samedi à
Porrentruy, a connu comme à l'accoutumée son apogée samedi soir avec la
manifestation politique précédée d'un cortège aux flambeaux et le vote d'une
résolution. C'est toutefois au début de l'année que le groupe Bélier développe
à Tavannes l'essentiel de ses options, la conférence de presse de Porrentruy
étant consacrée ces dernières années à la présentation d'un peuple «frère»,

• samedi les Fourons (Belgique).

Dans sa résolution, le groupe Bélier re-
commande aux citoyens du canton du
Jura d'opter lors des prochaines élec-
tions cantonales (cet automne) pour les
candidats les plus fidèles à l'esprit de
réunification. Il soutient l'initiative du
Rassemblement jurassien pour un nou-
vel article 138 sur la réunification dans
la Constitution jurassienne et invite la
population à soutenir son initiative rela-
tive à la mise sur pied d'une législation
fédérale concernant les modifications
territoriales entre Etats confédérés.

La jeunesse jurassienne constate que
les délibérations au sujet du partage des
biens sont cachées aux populations
concernées et dénonce le fait que la ville

de Moutier soit quadrillée par un nom-
bre disproportionné de forces policières.
La résolution affirme aussi que le groupe
Bélier poursuivra «sans se préoccuper
des pressions extérieures» sa politique de
harcèlement pour la libération de Velle-
rat. Le maire de cette commune était
d'ailleurs présent et a affirmé qu'il fallait
que chacun sache que la population de
son village forcera la décision grâce à des
moyens que personne ne pourra contrer.

Les représentants de Fourons, com-
mune de 4200 habitants formée de six lo-
calités dont les deux tiers de langue fran-
çaise, ont enfin expliqué les difficultés
auxquelles ils se heurtent pour défendre
leur identité dans l'environnement fla-
mand qui est le leur, (ats)

Une résolution de réunificationReconnaître le droit du patient à «savoir»
L'Association suisse du personnel infirmier à Porrentruy

Page 15 -̂

Le professeur Philippe Bois en a
donné le premier la mesure en déclarant
que les droits du patient étaient aussi un
problème de dignitié personnelle pour le
malade. Et, se fondant sur sa propre ex-
périence, M. Bois s'est dit absolument
«convaincu» de la nécessité du droit à
l'information.

DES DROITS MAL CONNUS
Mais qu'en est-il de ces droits? Une

charte européenne, adoptée en 1979, en
précise les principaux aspects. Ils se résu-
ment en huit points dont les plus impor-
tants sont:
- le droit d'accès aux services hospita-

liers adéquats à son état ou à sa maladie;
- le droit d'être soigné dans le respect

de sa dignité humaine;
- le droit d'accepter ou de refuser

toute prestation de diagnostic ou de trai-
tement;
- le droit d'être informé de ce qui

concerne son état, l'intérêt du malade
étant déterminant pour l'information à
lui donner;
- le droit d'être complément informé

à l'avance des risques que peut présenter
toute prestation inhabituelle;
- le droit, dans la mesure où les condi-

tions matérielles de son environnement
le permettent, à la protection de sa vie
privée;
- le droit au respect et à la reconnais-

sance de ses convictions religieuses et
philosophiques:
- le droit de déposer une réclamation;
Ainsi que l'a précisé Mme Madeleine

Waldvogel, les patients les ignorent sou-
vent ou ont peur de se manifester. Même

les infirmières n'en connaissent pas les
exigences bien qu'elles-mêmes consti-
tuent le maillon privilégié entre le
monde hospitalier et le malade.

Un malade souvent impressionné, qui
se tait. Une attitude regrettable mais qui
encore est renforcée par le fait que les
hôpitaux sont déshumanisés, placent le
malade dans une position telle qu'il peut
y perdre sa dignitié. Une réalité quoti-
dienne qui n'est pas étrangère à la so-
ciété moderne, à l'environnement de plus
en plus anonyme de l'infirmière...

Préserver la dignité du malade, certes
mais comment lorsqu'il est inconvenant
aujurd'hui d'être malade mental, d'être
handicapé, d'être âgé? a renchéri Mme
Viotto.

INFORMATION SYSTEMATISEE
S'il a fallu attendre la fin du 20e siècle

pour que l'on reconnaisse les droits du
patient, le médecin J.-P. Bernard a es-
timé qu'il ne s'agissait pas seulement de
satisfaire la curiosité naturelle du ma-
lade. L'information s'impose.

Bien qu'elle puisse avoir son revers de
la médaille, la transmission de la
connaissance du corps médical au ma-
lade doit se faire autant que possible se
peut. Une exigence qui fait partie inté-
grante du processus de réhabilitation.
Opinion que devait partager Mlle Chéte-
lat, infirmière à Delémont, qui a peut-
être poussé encore plus loin la réflexion
en mettant en évidence l'inégalité de
traitement des patients.

En effet , si une personnalité du monde
politique ou économique est «traitée»
aux «petits oignons», il n'en va pas de
même des malades que l'on classe sans

autre comme «pénible ou ennuyeux». Il
faut repenser les hôpitaux, selon elle,
afin que les intérêts du malade soient le
critère essentiel, ne plus dissocier le pa-
tient de sa maladie. Pour le faire, l'infor-
mation devrait être systématisée dès le
jour d'hospitalisation.

Le savoir «vulgarisé» du milieu dans
lequel pénètre le patient est une néces-
sité si l'on veut que le malade collabore
avec le corps médical; Idée qui milite
aussi pour que les discussions incompré-
hensibles qui se font dans le dos du ma-
lade cessent, pour l'amélioration des
conditions de travail du personnel soi-
gnant qui n'a souvent pas le temps né-
cessaire pour discuter et qui plus est,
dans une chambre à sept lits!

DOSSIER MÉDICAL
Si le malade doit pouvoir collaborer

avec le milieu qui l'entoure, le dossier
médical qui le concerne doit lui être
transmis et rédigé de manière à ce qu'il
soit accessible. «Nous sous-estimons sou-
vent la part que peut comprendre le ma-
lade», expliqua le Dr B. Ruedi, alors que
c'est lui qui doit prendre des décisions
qui l'impliquent en premier.

En d'autres termes, il faut mettre fin à
la passivité dont font preuves nombre de
personnes hospitalisées (démonter les
mécanismes qui empêchent le dialogue,
estime la FRC) qui ne sont pas préparées
à une collaboration. Fréquemment, le
malade ignore même les conditions (as-
surances) de son hospitalisation, se re-
plie sur soi, se résout à communiquer
avec des personnes non-qualifiées.

Reconnaissant le droit du patient à
être bien soigné, M. Edmond Montavon,
a revendiqué une médecine «aux meil-
leurs prix», une médecine qui ne soit pas
soumise aux pressions absurdes des mi-
lieux économiques.

Dans le même ordre d'idées, l'image
des médecins qui se disputent des clients
doit disparaître.

En se prononçant sans ambiguïté pour
mettre en pratique les droits du patient,
en dénonçant la déshumanisation hospi-
talière, lés infirmières et'infirmiers suis-
ses sont bien décidés à faire «bouger les
choses». Iieùr'^&tiathV mérite plus
qu'un encouragement au changement:
elle le réclame et, au plus vite.

Pierre VEYA

Festivités pour le cinquantenaire
de la Caisse Raiffeisen de Montfaucon

C'est dans l'allégresse générale que la
Caisse Raiffeisen a fêté samedi le cin-
quantenaire de sa fondation qui remonte
au 13 mars 1932. La journée a commencé
par l'assemblée générale au cours de la-
quelle le gérant, M. Maurice Frésard, a
commenté les résultats du dernier exer-
cice. Le bilan approche six millions, tan-
dis que le roulement s'élève à près de 8
millions ce qui a permis à la caisse de
réaliser un bénéfice de 21.000 francs.

Le président du conseil de direction,
M. Paul Walker ayant démissionné, son
successeur a été désigné en la personne
de M. Raymond Marchand. Deux nou-
veaux membres feront leur entrée au
conseil de surveillance, MM. Marc Mise-
rez (ancien gérant) et Georges Gigon, ju-
nior.

A l'issue de cette assemblée au cours
de laquelle les comptes ont été approu-
vés, les membres ont participé à une
messe célébrée par l'abbé Pâques, curé,
puis une cérémonie du souvenir au cime-
tière où la mémoire de septante-quatre
membres décédés a été honorée.

La manifestation officielle s'est dé-
roulé à la halle communale. M. Paul
Walker, président du conseil de direc-
tion, a brossé l'historique de la caisse et a
rendu hommage au courage et à la clair-
voyance des fondateurs. Pour sa part, M.
Pierre-Alain Beuchat, de Saulcy, révi-
seur, a apporté les félicitations et les
vœux des organes supérieurs de l'Union
de Saint-Gall et a remis à la caisse jubi-
laire un vitrail aux couleurs Raiffeisen.
Enfin, M. François Rossé, de Boncourt,
président de la Fédération jurassienne
des Caisses Raiffeisen, s'est associé à ces
louanges et a offert aux dirigeants de
Montfaucon une horloge frappée de
l'emblème Raiffeisen.

Six membres-fondateurs ont été fêtés
et ont reçu un cadeau-souvenir. Il s'agit
de MM. Joseph Biétry, père; Paul Wal-
ker; Pierre Farine-Monnin; Germain Jo-
ray; Maurice Quenet et Imier Péquignot.

Au cours d'un excellent repas servi par
le tenancier du Lion d'Or, MM. André
Willemin, vice-président de la paroisse;
Auguste Brahier, maire des Enfers et
Germain Aubry, maire de Montfaucon,
ont exprimé leurs félicitations et leurs
vœux à la caisse jubilaire. Le banquet a
été agrémenté par les productions des so-
ciétés locales, la fanfare, les pupillettes,
le chœur mixte et le chœur d'enfants

«L'Echo de Plain-de-Saigne» qui se pré-
sentait pour la première fois sur scène.
Après ce programme très apprécié, l'ac-
cordéoniste Francis Jeannotat a assuré
la relève avec son talent traditionnel, (y)
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SAINT-URSANNE

Dans la nuit de vendredi â sa-
medi, vers 2 h. du matin, un auto-
mobiliste a trouvé la mort sur la
route Montmelon - Saint-Ur-
sanne. M. Jean-Paul Kneubûhl,
figé de 60 ans, circulait seul et a
perdu le contrôle de sa voiture,
après avoir mordu la banquette.
Son véhicule s'est retourné et a
écrasé son conducteur. Celui-ci a
été retrouvé sans vie par des jeu-
nes gens de La Chaux-de-Fonds.
Le défunt, père de deux enfants,
exploitait un atelier de polissage
à Saint-Ursanne. (pve)

Ecrasé sous
sa voiture

Bureau de la Condition féminine du canton du Jura

A1 aube du premier anniversaire de la
votation fédérale sur l'égalité, le burau
de la Condition féminine du canton du
Jura lance un nouveau bulletin d'infor-
mation intitulé: «Inform'elles». Comme
le dit la préposée du bureau, Mme Ma-
rie-Josephe Lâchât, le nouveau petit
journal se veut bulletin de liaison, lien
privilégié d'échanges sur le travail du bu-
reau de la Condition féminine, en parti-
culier sur la situation des femmes — son
amélioration surtout- en général.

Le bureau de la Condition féminine a
pour mission de promouvoir l'égalité en-
tre femmes et hommes. «Certes, dit Mme
Lâchât, mais il est impossible d'agir pour
que justice et équité soient rendues aux
femmes, sans le concours des femmes du
Jura. D'autre part, l'égalité est une va-
leur dont chacun et chacune doit s'im-
prégner pour, en exiger le respect». Far la
publication d'«Inform'elles», le bureau
de la Condition féminine entend rendre
tout le monde responsable de la mission
d'améliorer la condition féminine. Le
travail législatif ou administratif ne suf-

fit pas. Et 1 étape du 14 juin 1981 n était
qu'une étape.

Le premier numéro, riche de huit pa-
ges, retrace largement les activités du
burau depuis le printemps 1979 au prin-
temps 1982. On peut y lire les réalisa-
tions dans le domaine de la vie politique,
de l'enseignement, du travail, des centres
de planning familial, de la formation
professionnelle , des pensions alimentai-
res, de la législation et des actions ponc-
tuelles.

Plus loin, les visites et rencontres du
bureau et de sa commission depuis le
mois de mars dernier sont décrites en dé-
tail. Enfin, en dernière page, «Inform'el-
les» donne un calendrier des activités du
bureau de la Condition féminine.

CD.
• Les personnes qui sont intéressées

à recevoir régulièrement le nouveau bul-
letin d 'information peuvent le.démander
au bureau de la Condition féminine, rue
des Marronniers 3, 2800 Delémont, ou
téléphoner au No 066 21 53 02.

«Inform'elles», un nouveau bulletin d inf ormation

Le Parlement jurassien se rendra à
Schwytz le 2 juillet prochain, pour son
excursion annuelle. Ainsi en a décidé la
Conférence des présidents du législatif
cantonal. Ce sera la deuxième sortie du
Parlement jurassien. On se souvient que
l'année dernière, les députés s'étaien t
accordé un peu moins d'une journée de
détente aux Ordons et à Ocourt.

En choisissant la Suisse centrale, cette
prochaine excursion sera sans doute un
«pèlerinage aux sources», (pve)

Parlemen t jurassien
L'heure de la course d'école

SAIGNELÉGIER

Durant le mois de mai, le préposé à la
station pluviométrique a fait les obser-
vaions suivantes: 17 jours avec des préci-
pitations (17 en mai 81); valeur de ces
précipitations: 131,6 mm. (196 mm. en
81). Température maximale, à l'ombre:
21 degrés (22), température minimale: 2
degrés (0). (y)

Le temps en mai

LES BOIS. - C'est avec tristesse et cons-
ternation que la population du village et de
la région apprenait samedi matin le décès
de M. Francis Dubail à l'âge de 78 ans.
C'est le 14 avril 1904 aux Bois que M. Fran-
cis Dubail vit le jour et y passa sa jeunesse.
Sa scolarité terminée, il travailla quelques
années comme employé de ferme et comme
boîtier à La Chaux-de-Fonds avant de reve-
nir aux Bois. Il épousa Mlle Marie Frésard.
De cette union naquirent deux filles qui fi-
rent le bonheur du couple. En 1946 il reprit
avec son épouse la conciergerie de l'Ecole
primaire ainsi que l'exploitation de la laite-
rie durant une quinzaine d'années.

Homme de la vie publique M. Francis
Dubail fut durant une dizaine d'années
membre du Conseil communal.

A part la fanfare M. Dubail fit partie des
sociétés de chant et de samaritains. En
1979 il avait la joie de fêter, entouré de ses
enfants et petits-enfants, ses noces d'or.
Fervent chrétien et grand travailleur M.
Francis Dubail laisse le souvenir d'un bon
papa, d'un excellent époux tout dévoué à sa
famille, (jmb)

Carnet de deuil

Mme Germaine Jeannotat succédera à
son mari, M. Francis Jeannotat, à la pré-
sidence de l'Union des sociétés locales.
Selon le tournus établi, il appartenait
aux Samaritins de présenter un candidat
pour cette présidence et c'est Mme Jean-
notat qui a été désignée, (y)

Une présidente
à l'Union des sociétés

Une manifestation a rassemblé la se-
maine dernière plusieurs invités au cen-
tre de tennis «La Croisée» à Delémont.
C'était en effet l'inauguration de ces ins-
tallations des plus modernes. Les pro-
priétaires, en l'occurrence la famille Cha*
riatte de Courroux, étaient entourés de
plusieurs personnalités du monde politi-
que notamment. Ainsi, on remarquait la
présence de Mme Liliane Charmillot,
présidente du Parlement jurassien,
Pierre Boillat, président du Gouverne-
ment, ainsi que les présidents des grou-
pes parlementaires. La municipalité de-
lémontaine avait délégué M. Jacques
Stadelmann, maire, Pro Jura MM.
Erard et Montavon, la Commission ju-
rassienne des sports, M. Olivier Schmidt,
l'Office Jeunesse et Sport, M. Jean-
Claude Salomon, le Tennis-Club de De-
lémont, Mlle Monique Rebetez.

Lors de son allocution, M. Jean-Louis
Wernli se plut à relever l'esprit d'initia-
tive de la famille Chariatte. Grâce à la
ténacité des propriétaires de ces magnifi-
ques installations, Delémont possède un
centre de tennis parmi les plus grands et
les plus modernes de la Romandie.

Pour M. Jacques Stadelmann, maire
de Delémont, l'initiative des promoteurs
et propriétaires du centre «La Croisée»
s'inscrit dans le droit fil de la politique
choisie par les autorités de la capitale ju-
rassienne. En effet, celles-ci, selon le chef
de l'exécutif, veulent faire de Delémont
une véritable capitale.

Le dernier orateur de cette cérémonie
inaugurale a été M. Pierre Boillat, prési-
dent du Gouvernement jurassien. Ce
dernier se plut à mettre en évidence les
mérites des propriétaires de ce centre de
tennis, (rs)

Delémont: centre de tennis inauguré

ffiS AVIS MORTUAIRES H



La nouvelle Opel Manta. f
De la race des pur-sang. __

Un seul regard suffit pour se convaincre du tempérament émi- L'équipement de série de la Manta GT/E comprend notam- Prix:
nemment sportif de la nouvelle Manta - en version avec hayon ment: pare-chocs avant intégré à la carrosserie, avec clignotants. Manta GT/E ('"•). moteur à injection de 2.0 1, 110 CV/DIN , Fr. 17'950.-.
ou avec coffre conventionnel. Il faut par contre l'essayer pour Spoilers frontal, latéraux et arrière. Spoilers et pare-chocs de M ™? «erlmetta CC (.11.), avec moteur 201S , 10Cl CV/DINi Fr. 18'225.-.

. ¦ .... .-. j  * j  _*¦ > - , ! • * * _ * • s • j  Manta GT/J , avec moteur 2.0 1 S, 100 CV/DIN, des Fr. 14 700.-.apprecier ses qualités routières - dues en grande partie a son même couleur que la voiture. Amortisseurs a pression de gaz.
châssis sport parfaitement équilibré. Quant à son super-équipe- Pneus à section basse 195/60 HR 14 montés sur jantes en métal
ment, il répond aussi à des impératifs sportifs. léger. Sièges Recaro à l'avant. Tableau de bord sportif. ^"̂  *| 

"IV 
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¦®Ëllv Dès maintenant, chez votre concessionnaire Opel. v/pCl 1VI3X1L3, v5r

/ La Chaux-de-Fonds Garage et Carrosserie du Collège, Maurice Bonny SA; Le Locle Garage du Rallye, W. Dumont; Saint-Imier et Villeret Garage R. Gerster; M
I Les Verrières Garage et Carrosserie Franco-Suisse, A. Currit; I
I et les distributeurs locaux à: Couvet Garage et Carrosserie du Crêt-de-l'Eau, P. Currit; La Sagne Pierre Benoit Automobiles; Sonceboz Garage P. Hurzeler. ¦
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1 M ^ • • ¦ • JB ŜSLmmmWm * « "'choisir le prix de g||f :ff>votre essence. #  ̂W
f| Chez BP vous avez, en tant qu'automobiliste, l'embarras du B>, V mA J j ' ff_^JÎ
<|| choix. Vous pouvez vous faire servir, mais aussi faire vous-même le %. | ^SagÉn' fl
v plein à meilleur compte. Aux stations BP, c'est facile et tellement corn- V ' IllPlî >JÊ
V.-• mode; aux automates à billets, à cartes de carburant ou à clés. Et c'est "V-, 1 y^^^ÊiS^
V possible à toute heure : jour et nuit, dimanches et jours fériés compris. là llll yillÉ fe:*.fl Passons en revue les trois prindpaux systèmes proposés. '̂ SÊmm^̂A 9

y j j  \

fl Mj v^-J 
Sdl'SCHfïCCî A ces stations, vous obtenez un

,&£ nt^iRff^S b°n 
prix 

P

our 
votre peine. Vous payez le litre de carburant

I ' I ll̂ sœ^̂ S1 au minimum 4 centimes moins cher. En plus, vous y trouvez
i I : généralement les articles du BP autoshop, ainsi qu'un kiosque à

fl RflH j ournaux et de nombreux articles utiles et agréables.
fl

rf. \ UlSCOUnt Z Ici la distribution est assurée par des auto-
fl UJ . ~™J mates à billets et vous économisez au minimum 6 centimes

(TjjlmWÊÊwÊ Par ',tre- S' vous payez votre carburant d'avance ou utilisez une
fl i IIŜ^S carte de client, vous profiterez, selon les stations, de réductions
fl i | de prix encore plus importantes. Il est payant de se renseigner. Toutes les
flj ,|s>ï stations discount BP sont ouvertes 24 heures sur 24. Pas mal, non ?

M ",Qj \ SCIVÎCC COinpSct î Comme toujours, ces stot/ons
H fil ' 1 vous offrent un açcueil almable et un service complet :¦ r#Wggll|j§S o"" P'e'n au nettoyage des glaces, en passant par la vérifi-
fl ! ?-6Sal cation habituelle du niveau de l' eau et de l'huile, de la
fl (I  batterie et de la pression des pneus.

fl Et maintenant? Si vous nous retournez le coupon de cette
annonce, nous nous ferons un plaisir de vous adresser un livret où figu-

fl rent, sur les pages jaunes, les stations ouvertes jour et nuit et, par £
H ailleurs, toutes les autres stations BP où vous.pouvez faire le plein corn- /
9 modem ent et à bon prix. ¦(-.

fl BP pour les automobilistes qui savent compter /
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Pour économiser « / *f\ & 'è' /  /  / ¦$
du carburant, S .A» * >s? / / , . / ij^c. -»¦

. adoptez /o bonne «i / M^^^ /  
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bonne hui/e-moteur. S /lifrçŜ  £/ W £$ '$ ̂V./V'
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Sensationnelle pour la ville !
La CUORE se faufile partout et se gare sans La CUORE est mignonne et toute nouvelle.
problème. Elle est dotée d'une grande surface De plus, elle a du «punch», ce qui ne gâte rien!
vitrée pour plus de visibilité. Sous sa carrosserie Alors n'hésitez pas:
élégante, elle cache un intérieur spacieux
et confortable. Suspensions à 4 roues indépen- Venez ressayer et découvrez ses perfor-
dantes. mances étonnantes...
La CUORE est pratique avec son hayon arrière
qui s'ouvre largement au niveau du plancher
et son siège arrière rabattable pour un charge- m OACtfV •V>^

TW ~~Nment maximum et facile. ÏTS. O J'i>VP. j^wiS^ iïr ll
La CUORE est une traction avant économique. ïMÏISgjpjpW
Avec son moteur transversal 2-cylindres/ ^^^S*̂ **4-tempsde 547 cm3 et ses 27 CVDIN,elIe ; _^___
se moque des taxes et assurances, réduites au
minimum. Importateur DAIHATSU pour la Suisse:
La CUORE est sobre. Sa consommation SIDA SAd'essence est des plus raisonnables: 5,4 I
à 90 km/h et 6,4 I en ville selon normes ECE. Châteauneuf, 1964 Conthey, Tel. 027/36 4121

La Chaux-de-Fonds: Garage Bering & Co, 039/22 24 80
Sonvilier: Garage Bédert, 039/41 44 52 36-2848


